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Le Service de la Protection des Végétaux du Ministère de l'Agriculture et de la Forêt mène 
chaque année, par l'Intermédiaire des Services Régionaux et des agents des Directions 
Départementales de l'Agriculture, de nombreuses expérimentations, études et enquêtes pour 
obtenir les éléments nécessaires à la conduite des Interventions. 

L'ensemble de ces activités de terrain ou de laboratoire confère à ces services, une 
technicité indispensable pour mener à bien leurs activités complémentaires de nature 
réglementaire ou d'appui au développement. 


Le document présente, sous forme de fiches pour en faciliter la lecture, les principaux 
résultats acquis lors de la campagne 88-89 en matière d'expérimentation nationale sur la base 
de quelques 700 essais menés en relation avec les organisations professionnelles agricoles et 
l'industrie phytosanitaire. 


L'Intérêt de tels résultats, obtenus avec les garanties offertes par un service public dans le 
cadre des études de spécialités à des fins d'homologation ou de mise au point de nouvelles 
méthodes de lutte, justifiait un effort particulier de large diffusion auprès des techniciens de base 
ou des organisations professionnelles. 


Le Chef du Service de la Protection 
des Végétaux 


J.THIAULT 
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INSECnODES ACARIODES 

Pm« 1 àfl 

• 

Vign# •oan«nt urticM 

0. Fsnnoo 

VACA1 

• 

Acari«nt rouges d« )« VlgrM {p. ulmi) 

U. WEBER 

VACA2 

• 

Acariens de la Vigne (e. carpinl) 

0. QOARAfrr 

VACAS 

• 

Tordeuse de la grappe / Homologation série 1 

0. GOARANT 

VTORl 

• 

Tordeuse de la grappe / Homologation série 2 

Q. OOARAKT 

VTOfB 

• 

Qcadelie vectriœ de la flavesoenoe dorée 

MWEBER 

VCC2 

FONGIODES 

Tà 

14 

• 

Pourriture gnse de la Vigne / Homologation 

M. BOURREAU 

VBOTl 

• 

Black • rot de la Vigne / Homoiogation / efficacité 

P. BOVA 

VSLA1 

• 

Eutyploee de la Vigne Protocoles tests biologiquee en laboratoire 

D.l£QAa 

VEUTS 

• 

Mildiou de la Vigne / Homologation / efflcacité et sélectivité 

C. MA0MQ4 

VML1 

• 

Oïdium de la Vigne / Homologation / efflcaoité 

CU(»ER 

VOOl 

• 

Effets secondaires sur aeariefts de la Vlgi>e Des produHa arrti • ddlum 

JJ», cuoist 

V0O2 

HERBICIDES 

Pm IB k 16 

• 

Désherbage Vigne Essai longue durée 

a UAOMEN 

VKTAI 
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ARBORICULTURE FRUITIERE 

Page 17 à 32 

INSECnODES ACARIODES 

' . .• .‘tï * 

Fmoê 17 à 24 

• 

Carpocapse des pommes et des poires / Homoiogation / efficaeité 

L JUlUAROCONOAT 

ACP01 

• 

Mineuse cerdee Expérimentation • / hiomoiogation 

a SREICH 

AMC1 

• 

Acariens rouges (p. ulmi) Test d'efficaeité en laboratoire sur oeufs d'hivers 

lAP. LAGMOE 

APAC1 

• 

Carpocapse des prurtes 

U.P. LEMOINE 

APCA1 

• 

Psylie du poirier Mise au point de méthode de lutte 

U. LARSLÆR 

APSV1 

• 

Psyiie du poirier Mise au point de méthode de lutte 

M. LAROLÜER 

APSÏ2 

• 

Ps^ie du poirier Mise au point de méthode de lutte 

M. LARGUIER 

APSY3 

• 

Ps^le du poirier Mise au point de méthode de lutte 

U. LARGUIER 

APSV4 

FONGICIDES 

Ph* 25 à 32 

• 

oidium du cassissier 

J^.HAMEUN 

AC0I1 

• 

Peu bactérien des pomoidees Expérimentation sélectivité sur fleurs et fruits de golden 

P.IARUE 

AFEU2 

• 

Feu bactérien des pomoidees Expérimerrtation en conditions naturelles 

P.LARUE 

APEIA 

• 

Depsrissement a phytophthora du framboisier 

L JUUIARCMXNOAT 

APPH1 

• 

lylaladles de conservation des pommes 

J.PRANCl£r 

APC01 

• 

Essai maladie de eonsandttion sur pommes Variété / idaied • starkrimson 

J.FnANCl£T 

Apcce 

• 

Stemphylium du poirier Essais efficacité 

J.P. CUGIER 

APsm 

• 

Tavelure du pommier / Homologation / efficacité 

M.P.tAQAROE 

ATAV1 
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CEREALES 

Page 33 à 56 

INSECnODES ACARICIDES 

PwM 33 à 36 

• 

Pucerons vecteur de la J.N.O. 

AOAMON 

CJN01 

• 

Limaces sur Céréales 

J. DECLERCa 

CUM1 

• 

lyiouche grise des Céréales Traitement de semences 

M.P. MATHON 

CM6R1 

• 

lyiouche grise des Céréales Traitement en végétation (/ Homoiogation) 

M.P. MATHON 

CMGR2 

• 

Mouche grisa des Céréales Traltemem en végétation (effet date) 

M.P. MATHON 

CW6R3 

FONGIODES 

Ph* 49 à 48 

• 

Fueartoee des épis Méthode de lutte 

F. MURER 

CFUS1 

• 

Helminthosporiose de l'Orge / Homologation 

F. MURER 

CHai 

• 

Oïdium des Céréales Meihodt de iLitte 

F.MliRER 

ccxoi 

• 

Pfetin verse / Homoiogation / efficacité 

XLMISEON 

CPV31 

• 

Pietin verse Complexe pletin^ium 

ja.MK3E0N 

CPVS2 

• 

Ptetin verse Strategie 

JJ_MI0E0N 

CPVS3 

• 

Rouille brune du Blé / Homologation / efficacité 

a DE LAROCQUE 

CRBRI 

• 

Rouille brune du Blé / Homologation / efficacité attaque tardive 

a DE LAROCQUE 

CRSR2 

• 

Rouille jaune / Homologation / efficacité 

aOE LAROCQUE 

cruAi 

• 

Septorioses du Bié / Homoiogation / efficacHi 

F. MURER 

essH 


HERBICIDES 

à Cêr»aJ8s d’hiver deshertuge dicotylédonM de sortie d'hiver / Homologetfon / efficacité 
■ Oesherhage antldycotylédone de printemps dans le 9és et Orges d’hiver / Homologation 
« Oesherttage antigraminée spécifique de poet-ievée / Homologation / efficacité 

• OeshertMge en prélevée du Blé tendre d’hiver / Hon>ologation / sélectivité 

• OeshertMge en prélevée des Blés et Orges d'hiver / Homologation / efficacité 

• Desherbage de post-levée précoce sur Blé et Orge d'hiver / Homologation efficacité 

• OeshertMge mixtii de post-levé# des Blés et Orges d'hiver / Homoiogation / efficacité 






INSECnODES ACARIODES 

• Pyrale du Mais / Homologation / efficacité 

• Pyrale du Mais / Homotogstion / effi ca cité 

• Ravageurs souterrains du Maïs 

FONGICIDES 

• TViomoiogatian helminthosporiose du Maïs (excerohikim tureicum) 

• Charbon des inflorescences • sphacelotheca relllana sur Mai's / efficacité en soi contamine 

• Charbon des inflorsscences • sphacelotheca relllana sur Mai's / strategie en sol contamine 


Pw <8 à ga 


•ils 


F. OejAAâ 

CHOP1 

P. 0ELMA3 

CHOP8 

F.0ELMA3 

CHQF1 

(LLEHENAFF 

CH3A1 

aiEHENA^ 

CKTA» 

aiEHENAFF 

CHTP1 

F. OEUUS 

CM7P8 


•-‘•.J'*. •*•' 


.* •• **«V**.W VV* -.'i*!*.* -«v *1». 

MAIS 

Page 57 



nu* s7 à eo 

J.QAmjLET 

MFVR1 

J.aATEU£T 

MPrnz 

R.iAaAnoE 

MTAUt 

P*M 01 

à04 

Y.LEOAT 

MHQ.1 

a LAFON 

MSPH2 

a LAFON 

MSPH4 


HERBICIDES Pwqgtss 

• Désherbage du Mais / Homologation efficacité dicotylédone post -ievée jj>. ouinefoleau mhopi 

■ Oesherbage du Maïs en post • levée / Homologation / sélectivité ji>. oubcfoleau mhsci 

• Desherbage du Mai's / Homologation graminéet dicotyfédonee jj>. suwefoœau mhtai 




POMME DE TERRE Page 69 à 72 


FONGICIDES 

• Pomme de Terre MIdlou 


PW OQ àTO 

a OUVAUCHELLE PMLl 


HERBICIDES 

m Défanage Pomme de Terre / Homologation 


Pao» 71 à 7a 

a szavASi PXFi 






BETTERAVE HOUBLON Page 73 à 82 


• 

Pucerons du Houblon 

A.FaflPLEn 

EHPUI 

• 

Lutte contre les ravageurs souterrains des Betteraves 

A. Fom^ 

BTAUt 

FONGICIDES 

Pat}* 79 àso 

• 

Cercosportose de la Betterave 

A. VERONAUO 

SCERt 

• 

Mildiou du Houblon 

A.Fona£n 

BHMil 

• 

Oidium du hloublon 

A.FOnRLER 

8H0(1 

• 

Oïdium de la Betterave 

A. VEhGNAUO 

BOU31 

• 

Ramuiarlœe de la Betterave 

A.VEnQNAUO 

BRMAI 

• 

Rouille de la Betterave 

A. VERGNAUO 

BROUI 

HERBICIDES 

p^ ai à sa 

• 

'"Désherbage des Betteraves antidicotylédones / Homologation 

A-FOmLER 

BHOPI 

• 

Desherbage das Betterâvee antigraminées / Homologation / efficacité 

A.FonaER 

BHOPt 






OLEAGINEUX PROTEAGINEUX 

Page g 
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INSECnODES ACARIODES 

p^ 83 àsa 

• 

Charançon du bourgaon terminal du Colza 

F.WMMER 

XCCSI 

• 

Ragulataurs da croissance sur Colza 

MJ.FEUU£ 

XCREl 

• 

Tordauaa du Pois Méthode de lutte 

U.7>fiEULaJX 

XPTOI 

• 

Pucerons du toumeol Srachycaudua Heilchrysi Kalt 

a.KMsaT 

XTPU1 

• 

Baris sur Colza 

F.WMMER 

XCBA1 


FONGICIDES 

Pm» M à93 

• 

AlternsriosK du Coiza 

L eOUUAC 

XCALI 

• 

Psaudocarcosportila eapsaiiaa 

L SOUUAC 

XCPS1 

i> 

Bottytfs-anthrâcnoses du Poit proMsginaux da primwnpt / Homologation / «fflcacité 

P. aOPOENAVE 

»>S01 

• 

Phomopsis du Tournesol 

F.pnojem 

JCrPHI 

HERBICIDES REGULATEUR DE CROISSANCE 

Pkw 93 a SH 

• 

Ossherbage du Colza graminées post4«vé« 

U. ARNOLD 

XCHQ1 

• 

Desherbage du Colza pre-«amia 

M.AfMOLO 

XCHTI 

• 

Ossherbags du Pois / Homologation / «fficactti 

IP. OUINEPOLEAU 

W>HT1 

• 

Dssherbags du Soja AntldlcotylédonM • graminées 

a.MELAC 

XSHTi 

• 

Desherbage du Tournesol 

a OESPUNTES 

XTHSI 

• 

Desherbage du Tournesol / hlomologatlon / efflcadté 

0. DESPUNTES 

XTHTr 








CULTURES LEGUMIERES 

Page 99 à 






INSECnODES ACARIODES 


Pkm 96 a 104 

• 

Expérimentation acariens du Fraisier au printemps 


P.REUlfr 

LFACt 

• 

Expérimentation acariens du Fraisier en cours de récolté 


P. pEuirr 

LFACS 

• 

Pucerons des melons 


UVIU£VIE)U£ 

LA4PU1 

• 

Thrips tabad sur poireau 


C. CALXXJMaOE 

IFWI 

• 

Tomate / Praon Volucre Haiiday corrtre Macrosiphum Euphorbiae 

J.C. MAiSONNEUVE 

LTPP1 

FONGICIDES 


Pm* 106 A 112 

• 

"Expérimentation Rouille de TAsperge 


P.REULET 

UUCI 

• 

Expérimentation Siemphyiium Asperge 


P.REULEr 

LASri 

• 

Expérimertiation Anthracrrase du Fraisier 


P. REULfT 

L5AN1 

• 

Expérimentation de l'Gdium du Fraisier 


P. FCULET 

LFOI1 

• 

Rouille de l’Ail 


aC. MALET 

unoi 

• 

Mikilou de la Urtua / Homologation / efflcacM 


UP.VANN4ER 

UMt 

• 

Oidium des cucurtitacees 


M.VIU£VIE1UJÊ 

LMOn 

• 

Rouille de la Menthe Mise au point de méthode de lutte 


M.VR1EV10UE 

LMER1 

HERBICIDES 


Pbm 113 A lie 

• 

nSêsherbage de l’Ail d'automne 


xa MALET 

LSfTl 

• 

Deserbage de TAil de printemps 


XC MALET 

UHT2 

• 

Desherbage de l'Echalotte 


xa MALET 

UHT3 

• 

Desherbage de l'Oignon en bulbille 


XC MALET 

UHT4 

• 

Desherbage de la Laitue 


C.MEA3 

ILSEI 










CULTURES ORNEMENTALES Page 119 à 140 




ÎNSECÏICIDES ACARIODES 

Paog 119 A 122 

• 

Le tigre du platane (corythuca dliata) 

aCKAUVEL 

OPTI1 

• 

Misa au point de méthode de lutte Franklinieila Ocdderrtalis Sur St Paulla 

a FOUGEROUX 

OS7H1 

• 

Lutte contre les Insectes xylophages du Thuya (semonatus laurasi) 

a MOUSSON 

OTCA1 

FONGICIDES 

Pma 123 A 

134 

• 

Brunissure des Ailles de Peuplier Marssonina Populi 

a BOUOIER 

0EMA1 

• 

Oidium de l'Erable ^ndnula Bicomia) 

a aouoiER 

0F0I1 

• 

Cylindrosporiose du Marlsler Edumeriella Jaapli Phloeosporella PadI 

a Bouoiet 

0MCY1 

g 

G^hlcse de l'Orme * Ceratocyctit Ulmi B * 

P. BONNEAU 

OOSR1 

g 

Arrthracnose du Saule (Marssonina Salidoola) 

dCHAUVB. 

OSAN1 

g 

Brunissure des feuilles .ds Peuplier Marssonins Brunnea 

a BOUOIER 

O0I4A2 

g 

Maladie dee aiguilles du Meleze d'Europe Maria Larids 

a BOUOIER 

0MML1 

g 

Rouille du Bouleau Melampsoridium Setullnum 

aaouoER 

oenot 

g 

Rouille du Peuplier PAsiampwra Laricf Popuilna 

a BOUOIER 

opnoi 

g 

Septoriose de la Véronique Hebe Septoria Exotica Andersonl 

a BOUOIER 

OVSE1 

g 

Oidium du Chene Mlcrosphaera Alphitoidet 

aaouoiER 

OFOt2 

HERBICIDES 

Pkw 136 A 

140 

e 

"ISêsherbege des pépinières de ligneux Post-repiquage automne 

aSOUOtER 

QAHA1 

g 

Desherbage das pépinières de ligrMux Plants d’un sn 

aSOUOIER 

OAHA2 

g 

Desherbage des pépinières omementaies et forestieree 

C-TAROeU 

OAHP1 

g 

Oeaherbage des pépinières ornementales et foreetieree Boutures de peupliers 

c. TARDIEU 

OARII 

g 

Oesherbage des pépinières ornementales et forestieree (eemis foreetier). sélectivité et efflcadté ctapoieu 

OABHI 




VIGNE 
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INSBCIKIDBS ACAMODBS 


Pmt 1 àe 


• M(MM UrtiPM 

• Anftora rougM cto là VlQM (p; uImO 

• Aaiftom dà là VIgra (à. otopM) 

« TàRtouià dà là «<*■*»*» / Homotoaidoii lirià t 

• Tofdàuàà dà là flfiODà / HBmfltaO àM dH lÉito 2 

V f ààà Vdà iBRtodPB^to à WPààà^PV^^àBdààMPàà 

• Gtoàdàla vacMàà dà ta flàMMomeà dortà 

w ^VàV^ViWàà^P v^Pàà^ààvW W^F à^à W^P^P vPWà^P^P 


PC^KikuâiifHS 


■ • ppuntaifà grtàà dà ta Vigàà / Homologa^ 

• aaoic'?ioldàtaVlgpà/HgiiiotogaiM/àfiaaaili 

■ • fiiiwBioàà dà ta ^tafià toMDàfliàà iméi taloloBtauàà m tainmàiîà 
■ yUtoudàlàVlaiià/HamcÉataiÉaii/'àMaàoMàtaÉtoeddlÉ 

9 ' PPààPàBààP^à ^P^P v^P VPPBVP^P P P àààPPPàPP^à^^^BàPàPàà f ^^VPPV^B^BW 

• ÛMtaRi dà là Vtanà / HotncloaiÉàii / àMoàolta 

^P BtoPàPPVààw ^V^F B^à wPàBPà^P P V PVàPB^V^V^H^^V^PPà p WFPW^PWP^^ 

• Btata Bàoowdairàà àur inaitom dàtaVlgnàDwpiPdidtaàwi«àidtam 
KBRBIcaDËS 


• dààltofbaoÉ Irtgnà biài tangyà dtféà 


à. n pwpo 

ILPàKR 

àkdONWNr 

à.àDwi«Nr 

à.«QMMNr 

WtMiMn 


F.aaM 

aimu. 

aUMMBi 

ip.cuàdn 

4A0UiàtaR 


WdAI 

taCM 

VPCM 

mm 
vraàt 
«oca ' ' 

PtOê 7 Ik U 


won 

wmii 

WUTt 

VMlt 

votai 

VQBB 



pMàtèàie 

cmmm wni 
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lOOO/hB 


Onlt* ^Vâcal ^Ao»xyl O 


Tor«n L^Vlktor 


Essai Vosne Roasnee 


rnïOaita 
Essai du Ludes 


|vseal88Ji Ii^Tor«Dan 


iTorsn 


viktor 


Conclusions 

WVACA1.88.A 

Sur une population initiale élevée ce produit a un effet de choc insuffisant dans le seul essai (Bourgogne) où il 
a peu être jugé. Sa rémanence est bonne à J-<-60 en Champagne. 

■TORQUE S + DANITOL 

Mélange uniquement testé en Champagne. La rémanence apparait mise en défaut à J-f60, nettement inférieur à la référence. 
■TORANCL 

Très faible action de choc en Bourogne, rémanence supérieure à la référence eu Champagne sur population de départ faible. 
■ VIKTOR 

Très bonne action de choc. La rémanence semblerait insuffisante à J+60. Inférieur à la référence. 


Remaroues 


traitement 

pour 2 à 3 formes mobiles / feuille 
restrictions 

■ VACA1.88.A n'a pas été appliqué en Alsace. 

■TORQUE S + DANITOL n'a pas été appliqué en Bourgogne 
Evolution des populations d'acariens 

■ Essai Alsace 

les populations initiales et finales très faibles rendent impossible l'interpretation de l'essai. 

■ Essai Bourgogne 

La population finale faible empêche l'interpretation de la rémanence des produits sur cet e^ai. 

■ Essai Champagne 

La population mitiaie très faible empêche l'interprétation de l'effet de choc des spécialités sur cet essai. 
Résultats 


BOL/RGOam 


a RIFFIÔD 


Objet de l'Expérimentation 


Comparer l'effet de choc et la persistance d'action de spécialités à l'efficacité de 
l'OMlTE 57 EL utilisé comme référence. 


VIGNE ÂCAMNS UrnCAE 
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Comparer Tefficacité de diverses spécialités acaricides sur P. ulmi avec celle de la référence 
KELraAÎÆ50àlL/HA. 




Spccialiic 


OlREF I KELTHANE 50 SAMX:>Z L 


iVAGAâttA 


Do'ic Matieri'S Actives 


oicoFOLuaoâi) 


480 GA* 


3dc 


'' ùom^ÆOi33im*a»o y 2 1 "-y''-' 

WOPAflQrre'-jaÔÛ aij ■: 





•TrmAOlFOKlOOG^ ; 



ïTOFïANTCL 


aanuoM 


CLûPéwrezwctaooGA} 
aPHENTVIPINE {40 GAJ 


Résultats 


6 essais - Di^iositif s B4 ou B5 - Pulvérisation pneumatique, 100 à 370 lÆa 


Témoins : 9 à 22 formes mobiles/feuille à J 



EFFICACITE 

X •fflcaclt* 
lOOr 



J«^7(H3) 


IXBLTHANB 


Conclusions 


JU4(K3) 

IvAcxasex 


J*30(HS) 

^XCAKYL PSO 


Evolution très précoce des populations de P. ulmi (foù un traitement aj^liqué sur un nombre de formes mobiles élevé. Dans ces 
conditions, KELTOANE 50 et VACA3.88A présentent des efficacités insuffisantes - ACARYL PRO a une bonne efficacité jusqu’à 
J+30 - TORANT CL est efficace jusqu'à J+60. 


fé9*2 
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Matitrrvs 


Spécialité 


UNGVEDOC-ROÜSSnJLOlf 


MGm 

(E. Gupini) 


a GQAmm 




Objet de l*Expérimentation 


Tester i'effîcacité de diverses spécialités acaiicides sue E.caipini. 


ïDAMrroi. 




»VACA&88A 


lACARYLPRO 


mO^ARSTTE 000 OU 
TETRAOtfCN #0 GAj 


mcMw 

taeopui 


* VACA3.89A 




emartiuea 


■Traitement en remontée de populations estivales, entre 3 et 4 formes mobiles par feuille en moyenne. 

■ 2 essais: GAJA et VILLEDIEU 11 
DONNEVILLE 31 
Résultats 



Conclusions 

I PROPOSITION : 

Pour tous les produits, le nombre d'essais est insuffisant pour conclure sur cette e^ce. Poursuite de l'expérimentation. 


tUnkMt Jt **g J fi'i riaMtH m 3M9 


p*t*i 


LANGUEDOC 




a GOAJRANT 
Objet de l'Expérimcntatioii 




Comparer l'effîcacité de 3 i^ciaütés commerciales, appliquées de manière préventive 
à la référence SUMICIDIN 10. 
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04 iTHACKEH 


8 essais 


ovrosT 




TBAlÛMCTHfWC {10* CVU «.nOtti 



vA 

89 


N» 

Spéciiilité 


l>u^e 

Muliere^ Ailive\ 

l)OM? 1 

ÛlREF 

1 SUMICIDIN 10 

MMSiOaj; 

■ Û,7SI 

. FEîÀ'/aiflÀTE (lOOm} ^ : 

■WQIhè'.. 

02 c 

1 TORANTCL 

saaxiNC 

ÛySl 

■ 

'■'V -'MOO**. ' ■ . 
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a atm ^ ■ 


O.OOaur âti 0.21 sur le» autfflè généraiions. 


. 1 sur 1 ère génération. 

. 4 sur 2 ème génération. 

. 3 sur 3 ème génération. 

Dispositif Bloc 4 répétitions. 

Traitement Pneumatique. 100 à 300 1/ha. 

Application en début d'éclosion sans renouvellement 
Résultats 



Çondusio^ 

■ L.es essais ont porté sur Eudémis 

■ 50% des attaques ont été fortes (2 à 16 chenilles/grappe). Les autres sont de modestes (0,4 à 04 cheniile/grappe) à moyenne (0,9 
giomérule/gr4>pe). 

■TORANT CL, FCR 4545 et TRACKER présentent globalement des efficacités moyennes, satisfaisantes, car au moins équivalentes à 
la référence. 

« Ces efficacités sont très irrégulières. 

ptt «4 XiiuJlati éi rétUrii m IHf 



















Objet de l'ExoerimenUtio 


Comparer TefTicacité de 2 spécialités commerciales, appliquées de manière préventives 
à la référence SUMIODIN 10. 


Spt'ciiilité 


01 REP ; : ;ï;8ÜMtCID(N10 

bi' 

• y.':- 

04-:' ::;r-'»MAWCAP. '' î 


AOMtSRXLL 


mWKU 


Remaraues 


Résultats 


6 essais 

. 2 sur 2 ème génération. 

. 4 sur 3 ème génération 

Dispositif Bloc 4 répétitions 

Traitement Pneum. 100 à 300 l/ha 

Application en début éclosion sans renouvellement. 


Û,7SI 
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Matii-ns .\tti>ts 
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i'ilB CM 
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BmcaClTE SUR CHENILLE V1VAMTE3:S. 
% mtticmaif 



SUHXCXDIN 


PLYDAX 


HAXX CAP 


6 netatlena 


Conclusions 


1 Les essais ont porté sur Eudémis 

I Les 2/3 des attaques ont été fortes (2 à 16 chenillea^grappe). Les autres sont très faibles (0,13 cbenille/grappe). 

1 FLYDAX et MAXI - CAP sont globalement : 

.supérieur à la référence, avec une meilleure régularité 
.avec des efficacités satisfaisantes. 
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Dose .Miilierts Aelivis 


LANGUEDOC ROVSSILOS 


aCADELUe VECnUCE DE LA ÎXAVESCENCE DOREE 


MWEDER 


Oj^jet^enSx^ériraentaÜon 

Comparer l'efBcacité de diverses spécialités insecticides à celles de la référence : KARATE à 0^ /ha. 


I KARATE: 


1UW« 


IKIARTAN 




ËAfnxa 


1 PENNCAP M 


PiraiHo(v««t>)|l «MO 


tMSNWÀLTJUM 


I FCR4545 12S SC 


CylUNitiii mmm 




1 TnACKER m EC 


164 «M 


ovntfr 


cvFEnMermiNe po wi 
PmatiarMmtyfffOQOf^ 


iSàNt: 

1M(34V 


fSAMttS 


Remarques 


Applications 15 à 20 jours après le début des éclosions 
Dispositif Bloc à 4 répétitions. 

Pulvérisations pneumatique ISO 1 à 350 1/ba. 


Résultats 


4 Essais pour KARATE KLARTAN et PENNCAP M 
3 Essais pour FCR 4545 TRACKER et MAXICAP 



Conclusions 

KARATE représente toujours une référence de haut niveau (Tefficacifé. KARTAN présente un efficacité inférieure à celle 
de la référence 1 fois sur 4 à jf2 et J-f 14. PENNCAP M est comparable ï la référence sauf une fois à j+i4 où i lui est inférieur 
FCR 4545 TRACER et MAXl CAP, pour une première année, présente un effet de choc et une rémanence comparable à ceux 
de la référence sauf 1 fois à j+2 jours pour MAXI CAP et une fois à j+H pour FCR 4545. 
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Maiii-rcs Actives 


PAŸSDELam. 


VE^i iaêiimenUiÜon 

Comparer l'efficacité de diverses spécialités contre le Botrytis Cinerea, avec celle de la référence RONlLAl'l 
pour les zones sensibles aux imides cycliques, SILBOS DF pour les zones résistantes. 


I RÜNILAN 




yWCHLOZOLINE (M \) 


lOIRAC 


ËSODtAm 


IPnOOIONE (7,8 %) 


468(3;tW 

a,14Z.K(3)t» 


IPVLFB.17500 


eu <UMUU < 3 * eu) (S0.±i GftJ 


4St,«8Û/HÉ 

174.aQAw 


V1NCH.OZOLINE {Ze.tQ G/l] 


I SILBOS DP 


9û6GM 




VTNCH.OZOt»Æ 


OSR^StjIBAgULTPIA 
06 iCUPftOFiXF 


SiSKâiAW 


■TMlRAMe(W%) 


cunme ou soufATtîtaitj 


840GAW: 
2^1 KG/hi 


RXreLt30%) 


«SOtUOJRE 


cu (Müe* ét eu »«] |ai>4 ^ 


aftfGAui 


iVBOTî.W.C 


Toutes les spécialités sont appliquées selon la méthode standard à raison de 4 applications au stades A,B,C, et D. 


Cinq essais présentaient des niveaux d'attaque compris entre 10 et 15 % (% moyen d'attaque par grappe). Parmi ceux-ci trois 
seulement sont interprétables. 



Coc^dnsioas 

L'évolution faible de la maladie ne permet pas de conclure. Néanmoins les tendances montrent que SOLOCURE et CUPROFIX sont 
insuffisant. Le DIRAC EXPRESS et le PVL.FB. 17500 sont inférieurs au SILBOS DF. Le produit VBOTl se montre excellent. 

Ces îésultats sont à confirmer. 
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AQUrrAJNE 


BLACK - ROT DE LA VÏGNE 

ROMOLOGATION t EmCACTTE 


EBOVA 


Comparer l'efficacité de diverses spéciaUtés sur feuilles et grappes à celle de la référence 
DIAMETAN B à 2^ kg/ha. 


tVBLAf.8aL0 


04DÜ tMAOa 


4KQ/hé 

Tiûkm 


8oura{8cio(vu 


r OAYTAN 9 UaUOE 


I VBLAt.SSA 


F“ 



l)OM‘ 

Miilii'i vs Ai iim-n 

Diivf 



Moat 

ISki 

: CTMOntMLM'IH 

soaiht 


Remaropas 


Cadence d'application : 14 jours 
Dispositif : blocs randomisés > Nombre : 4 
Fssais : 3 


AQUITAINE 1 : 

.SAINT - LOUBES (contaminations artificieUes^Brumisation) 

POITOU - CHARENTES 2 î 

VE NPEX ATIE (contamiations aitiScieUes) 

.BOUTIER - SAINT - TROJAN (contamination naturelles) 

Résuitats 

Seules les attaques sur grappes ont pu être exploitées. Seuls le s ess ais de SAINT- LOUBES et VENDEUVRE ont été exploités 
pour les résultats ci - dessous ; le mveau d'infestation de SOUTIERS - SAINT - TROJAN était insuffisant 



Spécialités 


% d'efficacité calculé pour la variable % de grappes atteintes 
Niveau d'attaque dans les témoins : 100% 

REMARQUE; 

Le classement statistique repose sur l'analyse de la variable % de grappes atteintes (regroupement de 2 essais) 

% d'tfficacité par rapport au témoin 

100 
80 
60 

40 

20 
0 

I i A A A A S ‘P*''-'"*’ 

% d'efficacité calculé pour la variable %moyen d'attaque 
Niveau d'attaque dans les témoins : 66^ % 

REMARQUE : 

Le clsssement statistique repose sur l'analyse de la varûd^e % moyen d'attaque (regroupement de 2 essais). 





VBLAÎ 

BLACK - ROT DE U VIGNE 89 

HOMOLOGATION : EFFICACITE 


Çondu^g^ 

M VBLA 1.88. A a obtenu une APV sur black-rot en juin 1989 sous le nom de SŒ)RE, cette spécialité démontre un haut 
niveau d'efficacité dans les essais (toujours supérieure à la référence) quelle que soit la variable mesurée 
( % de grappes atteintes ou % moyen d'attaque). 11 montrait en 1988 un très bon niveau d'efficacité sur feuilles. 

■ VBLA 1.88.B montre un bon niveau cfenicacité bien que non différent statistiquement de la référence (seuil de 5%)» 
ses mesures d'efificacité sont toujours inférieures à celle de la référence. 

On notera la faible moyenne obtenue pour la variable % moyen de grappes atteintes. 

■ VBLA 1.89.A: pour sa première année d'expérimentation cette spécialité montre un bon niveau d'efficacité mais toujours 
inférieur à la référence. Malgré le manque de sigification statistique, on notera toutefois que son efficacité 

(% de grappes atteintes, % moyen d'attaque) est toujours inférieure à celle des autres produits, le MAC 2 mis à part. 

« BA YTAN 5 LIQUIDE montre un bon niveau d'efficacité (très voisin de celui du VBLA 1.88.B) bien que non différent 
statistiquement de celui de la référence, il lui est toujours inférieur. 

■ MAC 2 : cette spécialité ayant obtenu une APV sur black-rot en juin 1989 montre celte année un efficacité insuffisante. 

Celle-ci est statistiquement inférieure a celle des autres spécialités dans les essais de SAINT - LOUEES et VENDEUVRE 
avant regroupement et après recoupement si l'on pratique l'analyse en excluant les témoins. 

Le faible dosage du triadiménoT (25 g à l'hectare, 75 g/hectare pour le BAYTAN 5 LIQUIDE) explique probablement ce résultat 
(voir les résultats du BAYTAN 5 LIQUIDE qui apporte la pleine dose de triadlménol). La cadence de 14 jours semble peu adaptée, 
une de 10 - 12 jours serait préférable. 
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d^legalL 

Objet de rExpérimentatioii 
I But général ; 

Obtenir en 1 an des résultats cTefTicacité sur la protection préventive des plaies de taille 
contre les containmations d'Eutypa lata. (L'expérimentation classique aux champs demande 8 à 10 ans). 


i Buts en 1989 : 

T) -Tester le protocole proposé par l' I.N.RA de Bordeaux dans plusieurs labos de S.R.P.V.» avec le soutien et la coU^ration 
de l'I.N.R.A. 


2*) - tester les premiers produits. 
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7 essais sont rapportés, réalisés : 

■ au terrain par S.R.P.V. (4) GDA (2) I.N.R.A. (1) 

«au labo par S.R.P.V. (5) I.N.RJV. (2) 

Résultats 


I 1) METHODE ; 

reproducible et réalisable par les S.R.P.V. 


I 2) PRODUITS ; 

(l'analyse statistique ne mermet pas d'établir de moyenne des 7 essais). 

« Carbendazime : Efficacité de surface seulement (1 mm) 

« 89 A et 89 B : effîcaces sur les 7 mm en application pinceau 
« 89 A : application secateur : pas de conclusion possible 


Conclusions 

■ Les produits sous numéro expérimentés cette année ont une efficacité intéressante dans le cadre des méthodes expérimentales. 
« Demande que le protocole soit officialisé comme méthode CEB 
« Nécessité entre i'A.P.V. et l’homologation de réaliser les essais pratiqrms (10 ans) 

« Reste à étudier le problème du matériel d’application et de la préconisation. 
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Objet de i*Expériinentatioii 


Etudier dans le cadre de l'homologation, l'efncacité et la sélectivité de deux nouvelles spécialités sur Mildiou 
de la vigne en les comparant à la référence la Rémiltine. Les fongicides ont été appliqua à la cadence de 10 


Nu 

Spéciiilite 


l)«si: 

Miiliiifs Actives 

Dusv 


01 REF 

I t REMlUWe 

: r'..- 



t20€VNl . 
1.999 K(Mi* 

.::'titùuê)6e;iDjOUia.:.i' '-''f::' 

02c 

1 VMiUÎ.87A 





tttousIeslOjDùra: 

03 c 

IVM1L1.88.A 





tttcxisiMiOJouit 

04 ■ 

llEMOlN 







Re|n»t|^ 


La modalité 2 était en troisième année d'expérimentation, la 3 en deuxième. 


1 essai : Beaune (21) en contaminations artificielles. Cépage Aligoté. 
Résultats 


FEUILLAGE ATTAQUE 

nbr* de feuille* attaquée* *ur 6 cap* 


260 
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14 

MIL 


36 


18 


Ret11].TXI(E 


VK1L387A 


VMIL188A 


26 Juillet 1989 (W3) 


FEUIILAGE ATTAQUE 

Nbre de feuille* attaquée* *ur 6 cep* 



VniL3B7A 

17 Août 1969 (H3) (100 % attaqua teaoln) 


ATTAQUE SUR FRUITS 

X Orappea attaque** 



27 Jullat 1989 (NS) 


Pourcentage moyen d* attaque 



27 jullet 1989 (3) 


Conclusions 


Les deux fongicides sous numéro VMIL 3 87 A et VMIL 1 88 A ont à nouveau présenté des eSIcacités très satisfaisantes, 
généralement comparables à celle de la référence la Rémiltine. Nous remarquons toutefois que sur une notation tardive sur feuille, 
la Rémiltine leur est significativement supérieure, mais la protection qu'ils procurent demeure très correcte. 

Sur Aligoté, une très légère phytotoxycité sur feuille s'est à nouveau manifestée. Elle fut moins marquée qu'en 87 et 88. 
L'application tardive de la première application (début floraison) a probablemet limité les manifestations de phytotoxicité. 
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PROV. ALP. C AZUR 


oïdium de la vignh 

HOMOLOGATION : EFFllS 
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FLEURY la 13/07 





ATTAQUE SUR FEUILLE 


ATTAQUE SUR GRAPPES 

I ii: 


td* orqanes 
VILLENEUVE 27/07 
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Taaeln 

^^Sd’erganaa 


^Ed'attaqua 


VILLENEUVE la 27/07 





Conclusions 


Dans les deux essais, tous les produits expérimentés ont manifesté une parfaite efficacité sur Oïdium, comparable à celle de la 
référence BAYTAN 5 L. 






ATTAQUE SUR FEUILLE 


IP.CUGIER 

Objet de rExpérlmentation 


Comparer l'efficacité des nouvelles spécialités à celle de U référence BAYTAN 5 L sur Oïdium 
de la vigne. 


ATTAQUE SUR GRAPPE 


emaraues 


3 essais oïdium vigne ont été mis en place par le SPV en 1989 sur cépage Carignan. 
L'oïdium ne s'est manifesté que dans 2 essais implantés en région LANGUEDOC. 

Dans l'essai de VILLENEUVE la dose utilisée de BAYTAN S UQUIDE est de 0,75 L/HA. 
Résultats 


Dispositifs blocs à 4 répétitions. 

Pulvérisation pneumatique. 

Traitements du stade 3/5 feuilles à la véraison. 
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Dose 1 


1 BAYTAN S UQUIDÊ 
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■■ 
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Dispositif blocs 4 à 5 répétitions 
6 à 7 traitements selon programme anti • oïdium. 


2 essais ont été mis en place, l'un en Bourgogne sur cépage Camay l'autre en Provence sur Alphonse Lavallée. Dana les deux cas, 
population à dominante Panonydius Ulmi. 

Résultats 


ESSAI 21 : B E A U N E (P.ulmi) 



ESSAI 84 : La TOUR d' AIGUES (P.uimi) 





Condluions 

■ BAYTAN MO : excellente efficacité sur P.Ulmi. Plus qu'un effet freinateur il faut parler pour ce produit d'une efficacité 
acaridde. 

■ 1 SABITHANE : Effet freinateur très net dans les deux essais. Les populations remontent légèrement début août Ce produit 
permet de retarder et même de se dispenser d'une application acaridde spécifique. 

■THIOVrr : résultats contradictoires, favorisant en Provence, freinateur en Bourgogne. Dans cette dernière situation, l'effet 
fireinateur se manifeste tardivemrat fin Juillet et le seuil cf une aj^cation spécifique acaridde se trouve dépassé (hms la 
première quinzaine de juillet 

■ MAC 2 et BAYTAH 5 L : selon les essais, ces produits sont à considérer comme neutres favorisants sur P.Ulmi. 
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BOÜRQOCfm 


DÉSHERBAGE VIGNE 
ÊSSAI LONGtil bÙRËEi 


C KfAGNŒN 


Objet de rExpérimentetion 


I Suivre l'évolution de la flore adventice à U suite d’applications répétées d'herbicides de prélevée pour déceler 
d'éventuelles modiftcations de cette flore. 


VHTAÎ 

89 


m Dans les modalités où des inversions de flore ou des inefficacités sont notées, les programmes concernés sont modifiés 
(sur une partie de la parcelle) afin d'obtenir un désherbage satisfaisant dans les conditions de la pratique. 
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■ 8 implantations: 

Savigny'les-Beaune(2i), Romanécbe(71), Caissargues(30), Villerouge(ll), Eauze(32), Tresses(33),Le Peu(86), Le 
Loroux(44). 

Le fait le plus marquant de cette campa^e est la sécheresse. Elle a fortement limité les levées d'adventices de mai à 
septembre. Dans ces conditions, les enseignements de l'année 1989 ne peuvent être que réduits tant au niveau de la flore 
qu'au niveau des performances des programinmes étudiés. 

Résultats 

I EVOLUTION DE LA FLORE; 

Par rapport à 1988, aucune évolution notable de la flore n'a été observée; c'est-à-dire qu'aucun des programmes étudiés 
n'a vu ses performances diminuées par l'apparition d'une adventice qui n'aurait pas été présente en 88. 


Les principales annuelles rencontrées sont : sétaire, digitaire, paturin, amaranthe, chénopode et morelle. Le sénéçon assez 
fréquent en 88 fut moins présent en 89, son développement a été très perturbé par la sécheresse. 

Dans la majorité des sites, de nouvelles espèces d'adventices ont été notées, mais leur présence est toujours très limitée 
et U est prématuré de parler d'évolution de flore. 

Pour terminer sur la flore, il convient de précisser que les paiurins (Poa annua L.) trouvés dans l'essai de Le Leroux sont 
effectivement résistants à la simazine (test INRA Dijon). 
i EFnCACITE DES PROGRAMMES; 

Les résultats de 1988 avaient conduit à proposer des modifications de programme dans la plupart des essais. D'une façon gé- 
nérale, ces modifleations ont permis d'améliorer les performances des programmes initiaux. 

■ Le GESATOPE procure généralement une efficacité incomplètre qui s'explique par le développement de plantes 
résistantes aux truunnes. 


■ En 1988, l'application en apport unique des associations TRIAZINE * DIURON avait souvent présenté des performances 
insuffisantes; cette situation avait conduit à préconiser le recours au flactionnement dans six des huit sites. Sur ces six 
implantations, l'application unique TRIAZI^ -f DIURON a fourni des résultats plus satisfaisants en 89 qu'en 88; sur trois 
d'entre elles (celles des régions méditénanéennes) ses performances sont même acceptables dans les conditions de la prati- 
que. La sécheresse qui a limité les levées estivales expliquent leur bon comportement. Le recours au fractionnement demeure 
toutefois indispensable sur les deux autres essais et cette technique améliore toujours l'efficacité. 

Certaines variations d'efficacités ont parfois été observées entre trois associations TRAZINB + DIURON, mais elles ne se 
répètent pas et sont parfois contradictoires d'un essai à l'autre. 

■ Dans les 6 implantations où il avait présenté une efficacité acceptable en 88, le VITIDOR maîtrise à nouveau correctement 
la flore adventice; y compris lorsque la dose retenue de deuxième année a été réduite à 8 1/ha. 

Dans l'essai de Romanèche les résultats obtenus sur sénéçon laissent entrevoir un effet cumulatif du VITIDOR, les perfor- 
mances étant supérieures à l'issue de la seconde année d'application. 

A Eauzes, le Vl^DOR est insufrisant sur amaranthe ce qui est assez inhabituel, son application tardive suivie d'un temps 
sec peut expliquer cette contre-performance. 

A Le Loroux, cette spécialité avait manqué d’efficacité en 88, l'alternance préconisée avec le Sextan a mélio re le résultat 
fin 89 mais ce dernier demeure insuffisant. Etant donné la diversité de la flore présente, un mélange VITIDOR 8 1/ha -f ŒNT 
7,5 l/ha. est seul susceptible de fournir une efficacité satisfaisante. 
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DESHERBAGE HGHE 89 

ESSAI LONGUE DUREE 


COBClusiOBS 

■i En 1988, le SOLICAM S s'était souvent montré insuffisant ptf manque de rémanence sur dicotylédones; pour pallier ce 
manque d'efficacité le programme ZORIAL en fin d'hiver puis KARMEX en mai ou juin a été proposé. 

■ En 1989, le SOLICAM S employé en fin dliiver procure des résultats satisfaisants dans tous les sites expérimentaux 
généralement équivalent à ceux obtenus avec le programme ZORIAL puis KAMEX; il n'y a que sur morelle à Le Peu où ce 
"fractionnement" est légèrement supérieur. Ce bon comportement de SOLICAM S en 89 a peut-être deux origines: 

. Un effet cumulatif du norilurazon qui permet d'avoir de meilleurs résultats sur dicotyédones la deuxième année d'ap- 
plication que la {Memière. 

. L'action indirecte de la sécheresse qui a limité les levées tardives. 

L'année 90 permettre de donner des précisions. 

■Avec le SEXTAN, les mêmes résultats qu'en 88 sont notés; sur dicotylédones cette spécialité confirme son très bon 
comportement, la réduction de la dose d'emploi la deuxième année (5 1/ha au lieu de îp /ha) n’affecte pas ses per- 
formances. Sur graminées, elle est très généralement insuffisante; mais dans certains cas elle se révèle mtéressante. 

Dans les parcelles avec graminées, il avait été conseillé d'employer en 89 le VITIDOR à 13 l/ha. Cette alternance a 
eénéraiement pomis de bien contrôler l’ensemble de la flore; un effet résiduaire de l'isoxaben qui viendrait renforer 
refficacité antidicotylédones du VITIDOR semble se manifester i Le Loroux. 

Les modifications de programme proposées pour 1989 ont donc généralement permis de régler les inefficacités constatées 
fm 88 même s'il convient de préciser que la sécheresse a peut-être aider à l’obtention de ces Imns résultats. En con- 
séquence, les programmes 90 seront très voisins de ceux retenus en 1989. 
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INSECnODBS ACARIODES 


Paoa 17 4 24 

• 

CtrpeeapM dM pommM M dm pokm / HomoloQtlion / wUdomM 

L JUaiAFDOONOAT 

ACP01 

• 

MMUM osrow cxpOTnwMson • / rionioiQQWon 

a aracM 

AMC1 

• 

Aearim rougat (p. ukni) Tmi d’tflloMM an laboraloira aur oaufa dlUvara 

kia.lAOAHDC 

Amct 

• 

Cirpooapaa daa pninaa 

tLP.lBMOaC 

iWCAl 

• 

ftyia du poMar Maa au poM da mMieda da lutta 

niAnaucR 

APfVI 

• 

du pQlriar Maa au poM da mAttwda da lutta 

làLAROUB^ 

APfVS 

• 

PayNa du poMar Maa au poM da métttoda da lutta 

Humuet 

tiptm 

• 

PayNa du poirlar hlaa au point da méttioda da lutta 

M.UUaUER 

AP8V4 

FONGICIDES 


Paoa 25 4 32 

• 

OWhim du oaaalaaiar 

J^.HAMBJN 

Aoon 

• 

Pau baotarian daa pomoldaaa EiyérimantaBon aélaoiMtt aur iaura at fruHa da goldan 

P.LARUE 

APEU2 

• 

Fau tMOlartan daa oomoldaaa ExoMmanlallon an oandMcMM nmunËaa 

P. LAME 

APEU» 

• 

Oapariaaamant a phytepMiofa du frambolalaf 

l. JUUAfOCONOAT 

APPHt 

• 

Maladiaa da oonaaivatlon daa pommaa 

opivMafr 

AP001 

• 

dtt OÛflSBfV^tfQA tuf fiûfWVltt VtitflÉt / * tttfkriflFltÛA 

waanaa a vapv ■^apaaaavav^p p^^aa^^w f aap^H^pap vv^pa^aaaaavapaa 

J.PAANCLET 

Apooa 

• 

StomDhvUum du ooMar Eaaala aMoMHé 

jj.cuoaw 

APsn 

• 

Tavalufa du pommiar / HomniogHlon / alleaoM 

ILP.lAOAnE 

ATAV1 
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Etude de Teffîcacité vis-à-vis du carpocapse de différentes spécialités par 
comparaison au produit de référence DIMIUN. 
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tAQmHOLSafK 


«FLUB^CUHON {» %) 


02 00 ID/WONE 
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03 DC IINOËQAR 


lÀûvtNOaùi^ : 0,3 Af 


H^xrCMie.St%) 


I2IPAK 


SCHKMifiO 


M(mi£Ç!0t>GAi,. 

aiFHENTmtNE(18ài) 


^'àd.Q/ht' 


ieraarques 


S essais témoins inclus : essais 33 et 69 ; extérieurs ; 19 ; 49 ; 63 - Dispositif bloc - 4 répétitions. 
L'essai 19 n'est pas rapporté faute d'un niveau d'attaque suffisant. 

Résultats 

I Pourcentage de fruits véreux à la récolte 


Essai 69 

% frulcs BCtaqu** (5 cu«lllis-»tQBb«s 


Diailln 

T 

ln**g*r 

T*8toln 


Darton* 

Zlpak 


^ PRODUITS 


^§Hor* B**«l 


NS P- 23,3 « 





Dial lin H"' Inaégar 

1 T*iïoln 

Darton* 

Zlpak 

0.01 « 



Essai 49 

% fruit* «ttaqu** (1000 cueilli*) 


lin 


Hors B**al 


Produit* 


Dlailln ~T~ Inscgar 

! Taaoln 

Darton* 

Zlpak 

HS p>0.3 B 



Conclusions 


L'efficacité de DARTONE, INSEGAR et ZtPAK est voisine de celle de ta référence, DIMILIN. Le niveau de protection assurée par 
ces spécialités est très insuffisant dans 3 essais sur 4 implantés en situations exceptionnellement infestées. 

ZIPAK présente un effet ireinateur marqué sur acariens rouges. 
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AQUITAItfE 


MINEUSE CERCLEE 

EXPERIMENTATION - HOMOLOGATION 
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àbQAiH 


Attaqu* Bufflsant* dana l'aaaal LlaotiaAn 


T 

SXPAK 


Hors 


Condusions 


I Comme en 88, résultats décevants de OART et DARTONE alors qu'ils ont été positionnés suffisamment tôt et dans d'excellentes 
conditions. 

I Bon comportement du ZIPAK et du DIMIUN. 


Remarques 


RésulUts 


Deux essais blocs - 4 répétitions réalisées en Aquitaine et Limousin. 
Couverture totale de la 1 ère génération avec renouvellement tous les 21 jours. 


Attaque sufiîsante dans l'essai Limousin. 

Aquitaine: malgré une forte population de cocons hivernaux, l'attaque de première génératirm a été trop faible pour obtenir des 
résultats significatifs. 


Objet de l'ExpérimenUtloii 

Comparer l'effîcacité de diRérentes spécialités par rapport à la référence DIMILIN. 
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/ëfx ACÀKl^S ROUGES (K ÜUfl} 

M^GAlîDfï: ^«iti'enïcliciUcBLfaboratoirc »rocab AlAUx» 

1 niUKT PB L*EXPERIMENTATION 

EUabUr une tituntion sur les accoutumances avec les deux produits APOLU) et CESAR. 

g. CONDITIONS EXPERIMENTEES RT RESUME DES PROTOCOLES 
. T<Mtà sur oeuta d*hiver 

Des portions de bois porteurs d’oeufs d’hiver sont trempés dans des solutions contenant du CESAR, de TAPOLLÛ ou de l’eau (Témoin). Puis 
des contrôles sont effectués Jusqu'en fin d’écloaiona dans les bottes Témoin. 

. Tests sur oeufs d*été 

Des femelles d’ Acariens sont déposées sur des rondelles de feuilles de Myrobolan. Après 4 Jours de pontes, elles sont enlevées, les oeu£i 
dénombrés et traités avec de l’APOLLO, du CESAR ou de l’eau. Plusleura contrôles sont réaliséa Jusqu'en Hn d'éctosions dans les bottes Témoin. 


APOLLO et CESAR sont expérimentés à dose normale, respectivement 0,04 l/hl et 0,05 Icg/hl (sur oeufs d’été à 10 N égslesMnt). 


> Lieux d’expérimentation 
S.R.P.V. P A-CA. 

S.R.P.V. MIDI-PYRENEES 


Oeufs d’hiver 
Oeufs d'hiver 
Oeufs d'été t 


3. RESULTATS (Exprimés en poureenuge d'effleaetté (corrigé par rapport an Témoin trmité à l*enn) 
. TesU aur oeufs d’hiver * MIDI-PYEENEES 


17 vergers 
19 vergers 
7 vergers 
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APOLLO 
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CESAR 


• MIUI-l’YRENEËS 


- PA.CA. 

a'tiLLÜ 

21 X 

APOLLO 

.•LIÜAll 

66,84% 

CESAR 

APOLLO et CESAR 

16,78 % 

APOLLO et CESAR 


70 X 
70* 
70% 


. Tests sur oeufs d’été 


(MIDI-PYRENEES) 




88 

68 

48 

za 

B 


' î 

Ci / î 


I 


J 

'\ 

îâaM 


Q CESAR 
N 

H j^LLO 


Z7 22 4 21 29 28 28 



Q CESAR 
10 M 

B APOUJO 

10 x 


- 1 verger sur les 7 ne pose pas de problème d’accoutumance. 

- Dana les 6 autres sites, les performances sont toutes inférieures à 80 %. 

- il s'agissait à priori de vergers où les acariddea présentaient de faibles persistances. 

4. CONCLUSIONS 

11 semble que les problèmes de résistance évoluent plut rspideinent dans le Sud-Est où la situation est nlnrmnnte . Néanmoins, les niveaux 
résistance progressent également dans les autres régions du Sud notamment, et oe phénomène sera i prendre en comnf daim 
préconisations de 1090. 
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Objet de l'ExpérimenUtlop 

Comparer l'efficacité de différentes spécialités commerciales par rapport à la référence phosalone. 
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O lREF IZOLONE FLQ 
Q2 I INSEGAA 

03 ITAL$T^TLÛ 

04 I KARATH 


Icmaraues 



Dose Matières Aciises 


U fltaMXJBMT 0,2 lit 
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Résultats 


Nombre d'essais réalisés : 1 seul essai réalisé en 1989 en Lorraine, Dispositif Blocs. 


FRUITS ATTAQUES A LA RECOLTE 

t d* fruits attaquas 

e 


EFFICACITE 

s afficaclta / taaoin 



laSBOAR T wÙuÎtB T CMTCPl 

TASTAR DART 

^PRODUITS ^Taaoln 

saull 5S.P"60S . TMoln hors analrs* 


XltSEOAR T* RrÂaTE 

T DARTOHE 

T 

TA13TAR 

DART 

ZOLONB 

^PRODUITS 

^Rafaranea 


TMoin 7.8 Sfrulta attaouei 

S-5S P-94 



Çondu^ons 

Ri bonne efficacité de L'INSEGAR à la dose de 04 Kg 

■ bonne efficacité de KARATE et TALSTAR FLO 

■ DART est irrégulier et peu efficace 

■ DARTONE est très moyen. 
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Dose MîitièreS/Xçtives 


Spêctnltlé 


M. LARGUIER 


Objet de rExpérimentation 

Comparer avec celle du TUDY, l'actioa sur psylle du poirier du DART appliqué au double 
de sa dose d'emploi sur le carpocapse. 


0,3 m 


OlREF ITUDY 


MIITRÂZECOOai.) 




SJŒLL 


UlODiMiU : 0,066m :;;:rrREmJB0CLWON(1MQW 


« DART 


a, SON 


Traitemeut réalisé sur une population principalement composée de jeunes larves de psylle. 

Dispositif de Fisher à 3 ou 4 blocs. 

5 essais : Aquitaine, Haute-Normandie, 2 en Ile de France, Pays de Loire, Poitou Charcutes. 

Comptages à T-1 J, T’i-T j, T4-14 j, T +21 j, sur les larves jeunes et âgées : 10 pousses par parcelle élémentaire 


Résultats 



Essais 1989 : le DART à la dose de 0,066 1/hl présente sur les larves de psylle une action: 
t nettement inférieure à celle du TUDY à T + 7 jours, 

I proche de celle du TUDY à T + 21 jours. 


I SYNTHESE GENERALE t 

Le DART est doté d'une action secondaire intéressante sur les larves de psylle lors de traitements contre le carpocapse, mais un 
doublement de sa dose d'emploi ne lui confère pas une efHcacité ni une persistance d'action suffisantes pour le substituer au 
TUDY. 
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PAY^ DE LOIRE 


PSYLLE BU POIRIER 

Mlit nétbôdftdt lutta 


mLARGUJER 

Oblet de rExpérimcutation 


Rechercher l'effet du féoozycarbe sur le taux (fédosion des oeufs du psylle du pokwr, après un traitonent 
réalisé avant la ponte. 
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Remarques 


Traitements réalisés dans des élevages de psylle sur poiriers en pots à 15 *C. 
Di^xwitif en randomisation totale à 5 répétitions. 

1 essai : S.R.P.V. CENTRE. 

Comptages : mesure de taux d'éclosion 1 à 2 fois par semaine. 

R^oUata 


fiCuftÉ lT EVOLUTION DU POURCENTAGE D'ECLOSION {TRAITEMt.Nt b 
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1 / 
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II/ ° 
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/ / 7 ^ 
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II/ 
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20' 
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/ / 


10 




70 


^2on£jlls|OBS 

Les actions suivantes sont observées : 

■pas d’effet du fénoxycaibe sur le taux d'éclosion si les adultes seuls sont traités, 

■ effet ovidde par contact du fénoxycarbe appliqué avant le dépôt des pontes, 

■ allongement de la durée d’incubation des oeufs pondus sur des plantes traitées au fénoxycarbe. 









PAYS DE LOIRE 


PSYUiE DU POIRIER 

iMtse ua pout: ^ niÜiodft de latte 


Af. LAROUIER 


No 

S|ifciiilite 

Dose 

Malities Aitivts 

Dc»^* 


01 


U vattHouBa - : 6Ù ttU ■■-y 

FENOXYCM«B(U^ 


sur fWàMMehÉrnent pondue . 

02 

itl^dAR 

■ : ■■ U {tountÈM 6à tPd ' 

^•'FMCŸCweeqsiO 


•.';:'ti»-idùasS'etpiÉnts-'^ ■ ^ 

03 

1 TEMOIN (EAU) 






0^|£tderEx£ériinentaÇ|og 

Rechercher l'effet du fénoxycarbe, appliqué sur vaut ponte firaiche, sur le taux (féclosioa 
des oeuâ de psylle. 


Résultats 


Traitement réalisés dans des élevam de psylles sur poiriers en pots à 15*C. 
Dispositif en randomisation totale 1 5 répétitioas. 

1 Essai S.R.P.V. CENTRE 

Comptages : Mesure du taux «féclosioa 1 i 2 fois par semaine. 


FlÔUftE ireVOLÜTIÔN bu pourcentage D*ECLOSlOfr(TOÀITtME.NI àùR 

0 EUFS FRAICHEMENT PONDUS) 



Conclusions 

I Les actions suivantes sont obsenrées: 

■ effet ovicide du fénoxycatbe par application sur oeuii fraîchement pondus, 

■ allongement de la durée d'incubation des oeu& traités avec le fénoxycarbe. 


StiViÿMMMMta HdWt « JM* 


M*a> 
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PAYSDRLOm 


PSYLLEDU POIRIER 
Miff BU polBt de HiéÜiode de lutte 


M. LARGUIER 

Objet de rExpériroentation 


Rechercher Teffet du CSn oxy c a rb c , ipt^iqué sur larvet jeunes, eur to nature de la mwtalité des 
larves de psylle. 
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Dose 

01 

itNSËQAR 
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RMuarguM 

Traitement réalisé dans un élevage de psylle sur poiriers en pots à 15 *C 
1 essai : SRPV CENTRE 
comptage : 67 jours après traitement 


Résultats 
I Légende; 

■ Larves mortes boquées lors de la mue imaginale : (LarvesMortes) 

■ Larves atteignant un stade Là surnuméraire : (LarveséSumum) 

m Larves atteignant un ^de LS-L 6 intermédiaire avec des oiga^ adultes: (LarveaLSL 6 ) 

■ Larves de 5 ème stade : (Larve 5 ) 



Çondijsioiis 

La toxicité du fénoxycarbe appliqué sur larves jeunes se manifeste lorsque ces larves, de stade S, entament leur mue imaginale, 
par des perturbations de cette métamorphose. Cette matière active semble se comporter comme un mimétique de 111011110116 
juvénile du psylle du poirier. 




Sm IN» 








Comparer l'efficacité vis-à-vis de l'oïdium de différentes spécialités par 
rapport au produit de référence. 


h". 

Spécialité 

* • ' * * » 

Duhv - 

.'Maticrtiv Actives . . ' , 

. l)o*.e ■>, 


O t 

l eAYLETÔHS;^ 


2 

■ ■ TBiÀotMÊFON » >i}'' 

ÿx;. 


: ■'œ 






02 

l^•nlrF^^5 


il 

; :f^ 

i26QA»7;\'. 



l'sABrm^ 


0,51 

oiNQCAPiaas ■ 


0,3LOn IÔB 8 X 
D,5tmi08O 



: SWrOKT 

0,51 

: -.Pvusivtôoc i\tio : 


. o.aieitio&é 
0,5iWl1980 ; 

05 ; 

» . . .. 

iRQNpO M.! 

U<^DfOL£Bat 

i,7^0*f 

■ : ■MANCOZEsejee.r*) . 

, M«iKCWia , 
;;;:57j5ei4ia::' 

:E«alBourûOflfM» 7 

1 DORADO 

lAffijwoiJÜNit 

045 i 

pYRiFeNOX<?ooo/u 

• •■■'"■'BOCyha r/' 

Euei Rhôo6-Alp«i''-'';.": 


1 BAŸTAN S UQUDE 


U :■■■■ 

'• •■'tRi^WMCNtKijeo/U' 

saewB»-- '' 



1 ANViLUQUtDE 

5i>FlU 


HOlACOMZOlCtMQA.) : 


0,41.601988 : 

0,8 Lan 1089 


Résultats 


Traitements tous les 12 à 13 jours à partir des premières taches (foldium en Bourgogne, du stade F2 en Rhône Alpes. 
Dispositif blocs : 1 essai en 1988 - 2 en 1989. 


EFFICACITE 

% de Burfaca follalr# atteinte 


lOOf 


90f 


BOf 


70f 


SOf, 


504- 


40f 


30f 


20f 


lOf 


Sé.d' 


100 


52.3 


.71 j 

i ^ I i 


il S 

il-. 


IflJ 

i il i 



BafTNla TsablthaneT Snrll T 

Tilt Olyap Teaoln 


PRODUITS ^TEHOIN 

EbbbI Bourgogne 1988 


EFFICACITE 

s de surface foliaire attaquée 


SOf 


7C4 




50f 


404- 


304- 


201- 


lOf 


62 



gai aMi m, mim,, ■■ 

BayTRlmT Saflt TsonSo hT Anvll T 

Tilt Olyap BaTtan TacBoin 


PRODUITS «TEHOIN 

gaeal Bourgogne 1989 


EFFICACITE 

s de pouaaea attaquaea 


50f 


40f 


30f 


aof 


lot- 



is 


I 


28 


26.3 26.6 
24.6 1^ l| ^ 


I I I 

1 


ab 


lâM Lfib 


i f I I I i 

i § i I i 


1.1. I 

1 i i 


36 


I 


BayTNln T Saiol. T Dor^do T 

Tilt Olyap Baytan 


PRODUITS 
Eeeal Rhône Alpea 


Conclusions 

mTILT ~ NIMROD : excellente efficacité. 
nOLYMP : apparaît irrégulier. 

■B SABITHANE - ANVIL : l'augmentation de dose améliore leur performance. En 1989, leur efficacité est bonne. 

■ RONDO M - BAYTAN S: assurent une protection faible. 

■ BAYLETON 5 : est très insuffisant. 


«ivlMi *t rX^MwMMfaH rUSté* M IM 


ft*3S 











aqvïtaîne 



mmuE 

Ob jet de l'Expérimeiitation 

Apprécier l'agressiv 
Golden. 


FEU BACTERIEN DES POMOIDEES 
EXPERIMENTATION SEUECnVITE SUR FUTURS ET FRUITS DE GOLDEN 


iAUETTH 

itémoh 

iCtl^L 
:i GWVTOL 


Remarques 


nnoiLf. 

nnotLT. 

nnoM^. 


et CUIVROL après plusieurs traitements sur 


%Skg 

i,7Skt 

5kt 

ii3$Ôkg 

2,80Ûkg 

itleâkt 


Miitièii-s Actives 


W i m tei f i i Nur ^ ii OT gO») ; 
' w « w . y ë i j i i • dartr ' fciw. pe i). ■ 
; n«Mtiy('«i<üh*Mn (WK) 


:8UL>ÀTE XX. CUIVRÉ (1 a %) 
SULFATE Oe CXSVRE (1S «) 
SUt/ÀTÉ DÉ CUIVRE (tS «J 


Résultats 


Modalités d'application ; plusieurs traitements sur floraison puis tous tous les 15 jours. 


■ ■'.4KQfhà';y:\ 

.':;ao4GU« ' 
■i4iju<nh» 


AFËÜ^ 

. B9 



SELECTIVITE 

t d« fruits nou*s 


SELECTIVITE 

% d* fzMlte roula >9 % 



3i T 

ôi 

T . 

ô"» I 

0 ^ 

02 


04 

06 


^RPP 1659 

HraAoln 


^CUZVltOL 


Xpraa 7 traitaoanta 






Si T 


T 

Sk T 

0 ^ i 

02 


94 

06 


^RPP 1659 

STasoln 


^CUXVROI. 


Apraa 5 traiteuanta 




1 


SELECTIVITE 

Total frulta 


SELECTIVITE 

s da frulta rouia> 5 X 



T 0 *^ 

06 


minpp 1659 

raa 5 traltesanta 


Taaoln 


cvivaoL 


ol T 

Si 

T 

Si T 

Si 

02 


04 

06 


Wixp? 1659 

^^TaBoln 


^CUIVROL 


Apraa 7 traltaaanta 






Conclusions 


Le RPP ldS9 se montre non agressif tant sur le % de bouquets noués que sur l'épiderme des fruits. Toutefois la dose de 5 kg 
semblerait être limite (pétales et fleurs marquées). 

Le CUrVROL Pas d'effet néfaste sur la nouaison sauf pour la dose la plus forte. Agressivité élevée sur épiderme de Golden 
Delicious. 


F*f*» 















FEU BACTERIEIS DES HOMOIDFJÎS 
£XF£]RiMËNTA11ÔN EN CONDlTtONSI NATURELLES 


^ '• * *' yy.vu% &•: JUUUiT A^A % s A Av J ^ AM ^ ^ V *• ^ ^ A * A w tik.^ 

Oblet de l'Expérlmenbition 

Essai de protection d'un verger de la variété Passe Crassane avec la spé cialité FIRESTOP à 2 1/ha 
par des traitement systématiques ou raisonnés selon le logiciel INRA-METEO. 



No 

Spéciiililé 


Dose 

Mjitifits Actives 

■ 

l)OM‘ 

012 

IFIPIESTOP 



;;; ;,.mMÉoLw^'p 8 oau;:^ 


":;;.".S 0 OCyhÉ-...'; , J 


^marques 


Traitement systématiques 

■ 3 applications à la floraison F2(l*%) F2(40%) et G(40%) renouvellement si chute de pluie > ou s à 20 mm 

■ 2 aj^lications post floraison (stades H et I). 

I Modalite 2; 

Traitement suivant prescription d'un logidel 

■ 4 applications F2 (30%) F^S0%), H et I 
Résultats 

Sur les trois essais réalisés avec ce protocole un seul présente un niveau de contamination suffisant pour être retenu. 


BVKLUaTIOH DE L'ATTAQUE 
a d« bouquatt attalnts 



rxHBSTOP SyataiMt 


119/04 


19 * 25/04 


Oanclusi^s 

Efflcacité des traitements avec la ^ciaüté FIRESTOP. Les modalités d'application ne se différencient pas entre elles. 
Cest la première fois que l'eSicacité de cette spécialité est démontrée dans les conditions naturelles. 


AtedMdti'EirééMMka WUMf «a iM» 


pm37 







1 : 3 applications à l'automne et 3 au printemps depuis l'automne 1987 
2 : 1 arrosage à l'automne et au printemps 


Résultats 


4 essais type Bloc à 8 répétitions avec témoins adjacents. 


I Etat végétatif des plantations après 2 ans de lutte chimique (4 essais) 


N«i Spétiiililé 


DEPERISSEMENT A Pim'OPHTllORA DU FRAMBOISIER 
mViLLARD-COaUAT 
Objet de rExpérimentatlon 

Comparer l'effîcacité vis-à-vis du PHYTOPHTHORA frambobier de traitements à 
de métaiaxyl (ACTION SUPER Flo) et de pboséthyl-AL (AUETI E), 


Dose 


Matières Aetives 


Dose 



Condusioni 

Ditîérences peu marquées entre spécialités en raison d'une faible expression des symptômes en 1989 liée à une climatologie 
défavorable au Phytophtbora. 




lblmlt0ïïé$rWitH àm ■frtuii rUIhii m IHt 
















momAræJssrnM 


CONSERVATION DES POMMES 




Ob|etidelEx£^rlment{^ioa 

Mise au point d’une stratégie de lutte contre Pbytophtora et /ou tester l'effîcacité du I^oséthyi Al. 


Remarques 


f: 

>>|H-cijilité •! 



MatifiesÀctivA'S ; ' | 

01 i..; 

; iAUEvre 


.isogihm 

200 GA<L 5;«; ' 


Condition 1 : témoin non traité 

Condition 2 : un traitement au stade J (Golden) 

Condition 3 : un traitement de pré-récolle (1 jour avant récolte) 

Condition 4 : un traitement durant le grossissement du fruit (diamètre du fruit : 40 à 50 mm) 
Condition 5 : deux traitements durant le grossissement du fruit (diamètre du fruit : 50 à 70 mm) 
Condition 6 : condition 2 -f condition 3 
Condition 7 : condition 2 -t- condition 4 
Condition 8 ; condition 3 -f condition 5 
Résultats 



Çonçlusjo^ 

On constate une efficacité du Phoséthyl Al lorsqu'il est appliqué au stade J (essai 87)« durant la phase "grossissement des 
fruits" et un jour avant récolte (essai 87). 




ptfiif 




Millities Aciivcs 


SpcciiilÜé 


ÂPC02 




ESSAI MALADIE DE CONSERVATION SÜRPOMMES 

VARIEFE : IDAIŒD - STFARKELMSON 


j.FR4^^CL£^ 


Obiet de rE^toérimcntation 

Comparer Teffîcacité du benlate et du ihiabendazole employés seul ou eu association avec de rethoxyquine 




MwroKtLrâiÂ 




trampaga 


t BENIÀTC 


10 OM. 




THVSBENMXXE (£20 QÀj 


1 RÉXOQÜtNE DECCO 


t BENtÀTE 


seo/HL barnpaga 


Düfotfr 


I REXOQÜfNË DEÇCO 


EmO^OÜME {B0O(Vi4 


rvofWALTiax 


Remarques 


Aux 4 conditions traitées s'ajoute une condition "Témoin 
2 essais - 4 répétitions. 

Trempage effectué le 20/10/S9. 

Omservation des fruits jusqu'au 20A>4/89. 


Résultats 




Conclusions 

Ces deux essais ont été soumis à des conditions difficiles (trempage 10 jours après récolte et durée de conservation de 6 mois). 

Variété Idared : le bénomyl et le thiabendazole seul ou associé à de l'ethoxyquine ont une efficacité tout à fait comparable. 

Variété Starkrimson : les associations benlate + ethoxyquine et thiabendazole f ethoxyquine permettent d'obtenir un pourcentage 
satisfaisant de fruits commercialisables. 

Les fongicides employés seuls se sont bien comportés envers les maladies mais ils (mt été fortement pénalisés par un pourcentage 
de fruits présentant dM symptômes (féchaudure. 


JUnümiitnit irfciiiiiirfn 












Ces essais ont pour but de tester les efficacités de différentes matières actives sur le Stemphylium du Poirier. 
Cette malade a été récemment introduite dans les vergers du Sud-'Est de la France. 



.S|iéciulite - ’ 


' -'-iïîuse ■ ' 

Ahitièr^' Aeti^x*^ ' 

"'liïÿie 3 ' 1 

UlV/-; 

•Ôfl'mQClDEaSRP;;:; - 

Jtn0i3£40JU' 

OJSkglhl 

' cw*T««(ss^ 


02 

1 OACONtL SOO FLOWMIE 

aK>7SCH 

^p.Sllht 

: {6» 


03 

•■■1 SCORE ■ 

;..qrM osier > 

ô^m 

OiFENOCONArOLE B» Qftj 


04 

■ ikarajhanhbp-.;3 ■ .M 

jtHODudiui 

\o,osii}hi 

DW0CAP '(356Q'L) . ; 


05 

lOÊLAN760f ...... i!l 

'^^bûtir-èâoaàkÀü^ , 

otTHWWtrriwQ/^;': '• 


06 

1 MELPREX 

- - . • ' .«y.... ! . 

Ù,7Sk$lht 

' ocxsuAotNg {00 %} .f: V: 


07 

' I NUSTAR 40 ÉC lli' ' ' §$ 


6,007SVhl 

■ : . FLUSiuzoL (400 cw^ 


08 

■..iphaltanesoo3!3. s 


X 0,200 t/hi 

.RXPEl {500 GM;- ; 'XiÊY 

3il.w't^;pp;'33... 

09 

lANVlLUQUlDE 


Ô,040m 

;|:HèXAÇ( 3»4^^ (» QitJ '.JlpP 

i>::;2'6W.'' ''■3. ..■ 

io 

-v'i AUETTE 


o^îsôkgm 



U 

ISPORTAK45 


ojsom 

§;pftck«u:wà(4M 


12 

••;|:;i;SUMfSClXX:ÜQUIDe;fe^^^ 

sowMov.^'' 

X o^ispilkt 

':^PROCYM«XjNe(6ÛO OA); x. ;'-'''' '''' 

3. 


J|i;TR(pVITMlC^)LLÊ|;f;;3 

tWÙOÏ 

0,750kglhi 

3 SOürtÈ MIC^ISE (W X); 

ÇvççdGM.;;- ;;3: ' 


HORIZON 

lur» 

0,050 kglM 

ïréE^jcioNÀzdtÊ 


153 ; 

.;.:::;:|>jPELT;44;,MQUlDE 

Moam 

0,lS5m 

{4e(ÿ Q/yf 

eO.TSCVHL 

16 

BASULTRA ^ 


0,25Ôki/M 



17 


WlSr^liÉt 

0,lS0kgfh! 



18 

1 BOUILUÉ BORDEUÜSE 

MMVXtt 

1,250 kglM 

3:::cm*vs8 pu sütwE 0 



I protocole: 

Les essais sont réalisés sur plantes de deux ans en pots (4 plantes par produits). La variété Alexandrine a été choisie en raison 
de sa forte sensibilité. Applications fongiddes le matin, inoculation en fin d'après midi par pulvérisation d'une suspension de 
spores de stemphylium cultivée en boites de Pétri. Après inoculation, les plants sont mis sous brumisation pendant une semaine. 
Notation 15 jours après traitement. 


I première sirict 

17 ^ciaités expérimentées. En moyenne dans les témoins, 40 % de feuilles sont attaquées à raison de 4 taches par feuilles. 
I deuxième série; 

10 spécialités expérimentées. Dans es témoins,89 % de feuiles sont attaquées à raison de 4 taches par feuilles. 

Résultats 




Sérié 1 

Nombre de taches per feuilles 
50ol 



"oB ~r ~37' 'Y ~r 

04 15 10 


Produits non efficaces 


Co^h^ons 

Au niveau efficacité, si l'on considère les deux séries d'essais, on peut classifier les produits en trois groupes: 

■ Produits efficaces: Procymydone, Tbirame, Chlorothalonyl, Captane, Prochoraz et Tebuconazole. 

Selon les séries, les efficacités varient de 80 à plus de 95 %. 

■ Produits à effet secondaire interressant: Hexaconazole, Sou&e, Tolyfluanide, Difénoconazole, Dithianon et Cuivre. 

■ Produits non efficaces: Folpel, Dinocap, Flusiasol, Thiophanate-méthyl, Doguanide et Phoséthyl-Al. 

Compte tenu des homologations obtenues en arboricuture fruitière, dans la pratique, la lutte contre le Sterophyium sera 
principalement basée sur TutUisation du Thirame et du Captane. Cette lutte sera associée à la protection anti-tavelure par 
utUsation d'I.B.E. type hexaconazole. 








ATAy^ 


MfD/PYJiKyEES 


TAVELURE DU PO*MMIER 

homologation : EFnCAClTE 


IAGARDS 


1N« 

Spéi’iiilité 

Dose 

Miitiéres /\clives 

Dose ■ 


01 REF 

1 NUSTAR 40 EG 


j:' BïisMzoL {40o:eAJ'; : ■ ■ 


;.'Référtf«»'èfrcàcWr- . 

: Tous Iw 1 4 jour? à p^lr du 
|ji^t W fin du Hsejüé primaire : 

02DC 

f SYStHANe C 

totmÉTHAM it2Ski 

■:^.yUfpLDeuTAf^ çi ï; v 


: iiTeuS tes 14 jour* ipvlk du^t^ 

:':::']usptrt la fin du'rteïuè|Kimalre 

05 \ 

•:i.qRTHpCtpE«|;RP':% 

KnODUGMt l^ê kg 



.Référencé ’iufloalé* 

TouSié8 7jéUraapaiilf duStBdeC>C3 ' 
^squ'S lai fin ris^ primaire 

06 : : : 


ItOW-rMPOOMitGIIO 0^7 1 

;';ixTHi»«cw p-w OAi 


: Tous les 7JckirS à pàiùr du stadé OCQ -'- - 
Jusqu'à la fin du ris^_^hnalrs 


3 essais -Dispositif : bloc à 4 répétitions. 


Q^jetderExgériroenUüoB 

Comparer les eCGcacités vis-à-vis de la Tavelure du Pommier de diverses spécialités fongicides. 


Résultats 


EFFICACITE 

s a« fruit* «tt*qus 



2 g**«l* *uffl»»*nt *tt*<iu*« 


iEfficacïte 

s d* fruit* *tt*qu** 


100 + 


90+ 


80+ 


70+ 


60+ 


50+ 


40+ 


30+ 


20 + 


10 + 



T**oln 


l33 (S) ^49 (3) 

12 E*i*l» *ufft**»ent «ttague* 


Conclusions 

I EFFICACITE : 

m NUSTAR 40 EC présente la meilleure efficacité. 

M SYSTANE C est légèrement moins performant. 

Les 2 produits de contact étant appliqués à des rythmes différents doivent être jugés séparément des I.B.E. d!)EllAN 750 F est 
supérieur à ORTHOCIDË 83 RP. 

I ACTION SUR LA RUGOSITE ; 


ORTHOCIDE 83 RP est le meilleur en matière de (qualité d'épiderme. 

Ensuite, selon les essais, tous les produits sont inféneurs et comparables entre eux. 












CEREALES 


j^ms6 


INSBCnODDBS ACARIODBS 


• PuoMom ytolMir d« It JÜO. 

• UmMM «ur CéféalM 

• MouefM griw dtt C t rt iHi Tmilniwnl d» mawitom 

• Mouoh» ortot dM CMêtm TnMniMnt tn véo*tidftn ^ Homotoottfoo) 

• Mouolw griw dM CirtelM TraNimtnt «n vigtl M low (iM dM») 


PWiOIClDES 


• Futario»» di» épi» IMhod» d» Ml» 

• H»lmifitho»pofto»» d» fOig» / Hameleoalion 

• OMum d— Céféal»» IM h od» d» Ml» 

• PMn vwt» / Homotogatlon / »Wwt)M 

• Mn v»r»» CompiAK» pMin^Mum 

• Pl»tin v»r»» Sirataoi» 

• RduM» bfun» du eié / HoMotogaBon / «noacilé 

• Mto brun» du Blé / Honwtogadon / afloMM attaqua MdM 

• nouM» )aun» / Homologadon / afieaotté 

• B aploftôa» » du Blé / 1 l omn i n ga ifw / afUcaolté 

HBRmdDBS 


• CaraMaa d'hivar daaharbag» dtoolylédonaa d» aoitl» dliMr / Homologallon / affloacité 

• DaaharbiO» aniidyoolylédona d» pifniarnpa dam I» BMa fl Orga» dlilvar /Homologation 

• Daaharbio» andgramlné» t paoHIqu» d» po at ipréa / H omolo ga llon / affloacité 

• Daaharbig» an préiavé» du Bffl tondra û'tém / Homologallon / t é t a d Mté 

é OaahaibiO» on préiavé» daa Bffla al Oigoa dlthrar / Homoiog a Mon / «ffloaetté 

• Daaharbag» da p oa l l»vé» praooo» aur Bffl «l Orga dlilvar / Homolog a tion «ffleaeité 

• Daaharbao» mfact» d» p o ol l avé» daa BM» al Orgaa dliMr / Homologation / affloacité 


A.aM*ON 
j-OC O ERCQ 
IIP. MAIHQN 
ULP. MATHON 
MP. MATHON 


F. MURER- 
F. MURER 
FMURSR 
OLiamON 
ji.iaaBQN 
JO-MOBON 
&OEUROOQUE 
&OEIAROOQUE 
a.OElAROOQUE 
F.MURBt 


F.OELMA» 

F.OeMAS 

F.DGJMS 

â.LEHBNF^ 

O.LEHENAFF 

O.IEICNAFF 

F.OELMA» 


Pm»3»à» 


CUNOI 

CUM 1 

CMOR 1 

GMona 

CMom 

PmééQàéS 


cFuai 

CHEL1 

0001 

CPVSl 

œm 

c^m 

cram 

CPBRB 

GRJA1 

GIEPI 

PmaédàM 


CHDP 1 

CHOPS 

GHOPI 

CHaAl 

CHTAI 

CKÏF1 

CHIP» 



A*.. 


BRETAGNE 




0|^|etderEx£^lmentetion 

Etude de l'efficacité de différents insecticides. 



Ni» 

Spéciiiiité 



Dose 

Matières Actives 

Dose 

01 

s TéfYiûiri 






02 REP 

i DÈàS : 


t^KOOM 



MON 

03 DC 

1 TALSTAR 

i. 


0>075t 

; BIPHENTVWtNEOûOGAi 


04 

1 SUMi ALPHA 


ADUifOOJj 

o^t 

ESreWALEBATE {25 Q/l) 


05 DC 

ITRÀCKER 

i; . 


Ô,Ô9i 



06 

1 FCR 4S46 2S 



O^Sl 

' lMnw« {25 OA) 


07 

1 MAXICAP 

.5. • 

■ ■^SS^ALTltSÂX 

0,7St 

•v ■ CYPERMETHPUNE (20 OA) 

{2^ 

■ ■■ 


Rema^l^ 

Une eneur rectifiée tardivement sur la dose /ha de MAXICAP rend impossible l'interprétation des données concernant ce produit. 
Résultats 

ts 

Colonisation modéré des cultures en moyenne (à peine 20 % des pieds) mais forte nuisibilité de la J.N.O. (plus de 30% de perte 
moyenne) due au fort pouvoir virulifére des pucerons et à leur séjour prolongé. 



Conclusions 

En présence d’infestations modérées , les produits testés sont tous équivalents: 

■TALSTAR : peut se montrer médiocre (cf. en 1986-1987) en conditions sévères mais équivalent à la référence dans la majorité des 
situations. 

■ SUMIALPHA : résutats satisfaisants depuis deux ans. 
m TRACKER : résultats satisfaisants cette année. 

■i FCR 4545 : résultats satisfaisants cette année. 

■ MAXICAP : résultats non exploitables pour ce produit. 


UnkmétVEifMmMttimriêUtUmim 










N» ■ 

Spcciiililé 


Dose 

Matières Actives 

Dose 


01 REF 


trtuMnrmmt - 

: MBTAUjeHYoeis») 

579Q4iÉy:;' 

:y-\R«értir«sè?;HÉL>l • ty 

02 

j HEâÜRpt: /WïtUMAdE 



MEFKAmODtMrmÜR <4 : 

■y ijOGit*'' ' 

" w MES i' : 

03 




■ ':T>«OC)fCAftBEj4'%}0- 


;f AUTORISE SK1 1 

04 :: 

•■yGÙMLSÔA' . 


y^^ZSkg-y: 



/■■■eut 

0S^r^-:y 

y:ï icYANÀMipe 


200 kg 



CYÂ 


■■,lLAN,tATÉ,2p'L';^ 

noKwr 

80g 

. MCtHOMYipOOG/g • ■ 

"" fr*. 



Tmésurol 


tkgî^m 

' y/MèRCÀPTOOWÉTrtM^l^ 

■•y:yv;y:.;sû:(vx;;:y 

■y-yWORjSÉiyMESÎy:;: 


iCUMi.se.B 


- . Skgiql : 



'■ .eu 2.:' 


>i|;SWPfER:V';l' 





; y,A^ 


Remarques 

Résultats 

2 Essais 



FJmÉNÔRW^WB 


REALES 




Objet de l'Expérimentation 

■ 1. Vérifier l'eSicacité de spécialités utilisées pour lutter contre 
les limaces dans les céréales. 

■ 2. Comparer l'efficacité du produit CLI à la référence HELUGEC 


Comptages effectués à : 

Serais ¥ 12 jours pour les spécialités mélangées avec la semence. 
Traitements + 4 jours pour les spécialités appliquées en surface. 



Conclusions 

La trop faible infestation dans les deux essais ne permet pas de juger correctement l'efficacité des produits testés. 

JUiwlM i» /ZiiHHwMtM rMUt « JMS 







NORDPASDBCALAIS 






CMiJRl 
89 


M.P. MATHm 

Objet de rExpérimentaÜon 


TRArrËM£Nrt;ÀfiMl.ËNCES 


i Mesurer i'effîcacité des spécialités proposées 
I VérlGer leur sélectivité 



OIT 


Spécialité 


I QÙINOLATE ACFL,: 


Dose Matières Actives 


uffmaLONs: 




■.mamÀcùNONBiftùQKt''-- 
:^O^ntiié i iil ] i r' ^eBhr» (1«0 âAi ^ 


Dose 


60CUQ 

9ÔOK3 


TémofciTZ 
NK«au dsttaque 


02 :• 






KQKi T4W4téfen» 
:i»QJQ ' s 
• 400/0 









03 DC . lATTACKTe ^ 

jonu ÛJUq 

.::.xi tÿKÿdütnàllÉltài (80 

#100/0 

:fioi3/a ' 



cl: i;- 


ÆiiôO/aQ?:' 

iaornlmi 







05 1 GERMfTO 

, OJMWm 






:-i-ÿfOfeT>«0N pi» 0/4 

&180O«#g«# 




OKycMwSMl* di eul«r» (80 (Vq 

Mon 



5 essais - Dispositif : 6 blocs de Fisher 


Résultats 


EFFICACITE 

X Réduction / Taaoin 
34t 


32 
30 
28 ■ 
26 ■ 
24 
22 
20 ' 
18 ■ 
16 ■ 
14 
12 
lOf 

8 

6 + 

4 

2 


32.0 



[RENDEMENT 

Beert rendeaent / Teaoin en Q* 

6t r;« 


02 I 04 
03 


5 Eieet>.T2 17.8 Spiedi ettequee 



[SELECTIVITE 

llOr- 


1004- 


*05* T* "ST "T 

03 05 


(3 Betela) T2 65. 7 Quintem/Ht 


90f 


80f 


70f 


60f 


50f 


40f 


304 


20f 


104 


Gernlnet 
(4 Eeeele) 



Conclusions 

ATTACK TS : bonne sélectivité - Efficacité identique à la référence 

CAPFOS : léger retard à la levée dans certains essais qui est compensé par la suite. Efficacité identique à la référence. 

GERMITO : bonne sélectivité. Efiicacité inférieure à la référence mais problème important d'écoulement des semences en raison de 
la formulation d'où des semis irréguliers. 


JUsuiMiétI'EjphimnMrtm Miih tm JMf 


péftlS 







Miitii-res Actives 


S|K-ci:iiité 




NOW PM Ji^^mLAJS 


MOiJCHlGÏUS®ES GËRm 




MæmAïHOH 


Objet de l'Expérimentation 

Etudier Hans le cadre de l'homologation, l'effîcacité de différents traitements en végétation pour lutter contre 
la mouche grise des céréales. 


i^BcoMoeijmr 


100 (Vd Niveau ÿanâqot 




;'iWmrUûü(N^ {1 
!^ÉW) 0 $U.rAN( 2 ®%) 


;'»ÿW5 


ji» 


06 .^ " l "rpuiNMilili!! 


9,4 kfq 


U#>OSUt/ÀN{2i ÜMfiÜK'iiS 
ÛAMKU^HCH(10%) 

D> ^|ulnb)*avi.d*. cuKr* '(74 .%!: 






fOWfOSMÇÀj 


■^À'üiTxi 


emargues 


2,6 l'q 

OMCTfXMTEtZSO^ 


ïiàpKiué 

|siÿ^é^44ftaq^:r::::;::/vi 

WSM/M 

^xÉNbo&UtfÀit 

lootyaii?;;::: 

♦üb/bi-gt 

SCO» 

1 


Li Q.V 


;v.vy.>V< 






LÀ 0,4 if'q 

ÊNnOàüLFAN 

0.f ïi»(i:iCiu(#iir#4'^) 



2 essais - Dispositif : 4 blocs de Fisher 


Résultats 


EFFICAaTE (2 essais) 



Conclusions 

Les attaques de mouches grises ont été trop faibles pour marquer une différence significative entre les produits. Résultats 
contradictoires concernant le FINETYL D (un effet dépressif sur la végétation a été noté dans un essai). 




M^nkwdA l'FiptHmn^trtm m }Mf 








Maliiits Actives 


S|iéci;iHté 




Mettre ea évidence un effet de la date d'af^licaüon sur l'effïcacîté des produits en traitement en végétation 
contre la mouche grise des céréales. 


t<»6^ 


02 '.: ■ 


i birlaneûEM 




[^|i^Q^t^ipN4^r4ûO(VU SÛC 


Aux 1 






.cmarqufes 


3 essais 
Résultats 



ConcSuüàoiaa 


Les attaques de mouches grises ont été très faibles eu raison de Tabsence de conditions hivernales rigoureuses, ce qui n'a pas 
permis de différencier les conditions expérimentales tant au niveau des dégâts qu'au niveau du rendem.mt 


JUnhtKCr />• < ISzpMMnMMfwi «■ i 


fiÊeesr 











CHAMPAGNE ARDHNNES 


FUSARIOSEDESEPIS 

METHODE DE LUTTE 


t IMPACT TXSÛPRA 


CHtpnOTHM.mt (30Q QA}. 


7900^ 


i f 7^ e*»:' - i' ' .tralartwnifprèv^* '| 


pitmuAPo«.(47 ay 


ÔPP 

traXeniMt préV^I C^8J 


i SPORTAK PF 


CMBQ^ÛAZlMeiMâ/y: 
PftOCM.O(V>Z 000 GÀ); 


laGAiÉ 
490 GA» 


I IMPACTtX SOPRA 


(MC 

!»« vrwnt cumltf C 4 36 h 


CHLOnOTHALONIt (»0 
FUiTRJAroL|47Grt.) 


:-.7W'GA»:: 

ilTOQA» 


50HU 


SPP 

tmaemeni curaM C 4 36 h 


CÀfteeWÀSMÉoooyy: 

PpOCKOA4Z(3006A4:; 


ISPORTAKPF 


miEMM 


120 QA» 
490 GA« 


Remarques 


Dnse Mutièrfs Actives 


03 

pÇORBEL-miPLE 

Eisr 

3f 

(CAnBENttwiMe aà qæ}’: ■ 
i;i&.:CHtO«OTHW.owt: {270 GAjï;::;&: 
FENPROPIMOnPHE R60 QA}'-'-?r- 

fil 

.vC'COP-'^l 

tmaarùeint:jjiré^l; 





vïiV. CAABEN5MlM6<9 -£ 

■' MANcaB;po ; 

■ 240flA»' 

2 KGA» , ;■ 

: BAP 

tmleroent pf6v«blïf5;i-5J':];;::5'';x 

os 

iMAQtC 

lAQVWOtSmB 

11 

PENPnOP(MORPHE.(^ jiÀj|ÿ^^^ 
; , MW>CHLbR*2 (229 GAJr 

p;;7flOGiÀ>iï^';? 

"■':490QA« ■ 

; UaM6ri€jbt'pf6y^l|t^8jf:* 

06 . 

,;.::f||9(iîgON 

«r&Jt 

II 

TEBUCON4ZOU{2SOâAJ 



07 

1 PUNCH C 

DinWT 

0,91 

austiAZOteso 

:'ViV2Mahé;V 

PUP 

v'-:;-; tralanièot pWiv^à'^S 


FMRm 

Objet de ['Expérimentation 


Tester des spécialités commerciales vis-à-vis de la fusaiiose des épis en 
coDtaminatioa artificielle. 


Les contaminations ont été peu efficace tant à cause des températures que de la sécheresse, les résultats de l'essai 80 trop peu 
attaqué ne sont pas représentés. 

Résultats 


1 essai 


POURCENTAGE DE GRAINS FUSARIES 

X affleacïta 


lOOf 



SPP SAP HOP XHC 

^pravantlt BcuratlS 

TEMOIW «Il » (a) 


RENDEMENT en qx/ha 

Indlea / Taaoin 



SPP SAP HOP XHC 


^^pravantlf Bleuratlf 

Taaoin ■ 69.4 qx/ha 


Condusio^ 

Les résultats de cet unique essai ne permettent pas de juger correctement l'efficacité des dUTérents produits 


JUnOMtSri'Sif 


timMUHmirn 









■M;ilieitrN /Xclives 


CHBÜ 


çmMPAGSSABDBlfl^ 


U£XM1NTH0SP0IU0S£ DE L'ORGE 

HOMOLOGATION 


Objet de rExp^riiaentation 

Vérifier i'effîcacité de spécialités vis- à vis de l'helminthosporiose 


I TEMOIN 


02 FteP I TKT.C, 


iMQAw"'' |itt6duliutci(HÉ*;É;|i««ni^ 


OmENOAZMetlMQAj : 
PAOflOONAZOUtO»€A) 


03 bc I HORIZON 


29âQ^ produlaulofMajByBnNi 


TlSUÇOfMZOU! {290IV4 


jur» 


04 PC ipyRio 


M4ji Xifm -: ■■ : : pnNM àUoHié K M 
24eaQ/ttt 


pu/mwKrot<*iaQW 

CAmEM3A2]ME (S34QAJ 
rYnAZI^NOS (100 CVQ 


sezscura ptodul «utortié a ta venta 


iMAÛtC 


TCNPROPiMOftPIC (JTI «A) 


Rcmaroues 


ESSAI NORD PAS DE CALAIS : Evolution tardive de l'helmintboeporioee» rouille naine présente mais faible évolution. 

ESSAI FRANCHE COMTE : Faible évolution de llielmintbosporiose, la rouille naine apparue fin avril a fortement évolué jusqu'en 
fin de végétation. 

ESSAI ILE DE FRANCE : Faible évolution de l'helminthosporiose. 


isultats 



Conclusions 

MMMtaHMIMSSSKSaS 

»HOR12X)N : Bonne efficacité, légèrement inférieur à TILT C 
«FURIO : Cette spécialité est légèrement inférieure à la référence. 

■ MAGIC : Spécialité très proche de la référence. 
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cmMPAomMÊMiÊ 



Comparer 2 stratégies de lutte contre i'oTdium (précoce et plus tardive) avec 
2 familles chimiques (triazoles et morpholines). 


01 iWias 

02 ' 

03 »tlLTl« 

04 '' '■ ICÔRBELBASP; 

03 VCORBËLBASF 

06' ICORBELB ASP 

07 pc; i Boscon 


iBOSGOfl 


aÈAGExtr 

cuumucr 

aaicfiior 

ë.iSF 

MASr 

LA QÜi/iOlJEMt 


Remarques 


Résultats 


3 essais ont été mis en place 


Mutières Aciivç.v, 


rliüÿe . _ V -•••:.• 

Ta' . ■ y J>. . 


PROf!COISW20l£ U M au 

PROf lC»Nk20LE U» (Vt.) 

■ FÊNPROPtMORPHE (750 QA) 
f ENPflOPIMOnPHE (760 GA.} 
FENTOOPIMORPHe (750 ÛAJ 
: FENPflOPlMORPHE (662 Q/L} 

PENP«JPlMaRPHe Ï562 G/4 
; PENPROPICANË (1 88 G/g 


i25G/(«;; 

IMTVhâ 

129 GA* 

750QA»Ê 

7WGA* 

750 G/f* 

562 0/1* ' 
IWGA* 

502 GA* 
168 G/t* 


*la<l6 6 TI6 

stade 9 Tta 

sladâS & stàdaS 1169 

slftde C C06 

stade 9 C09 

stade 6 & stade 9 C069 

8tad«6 606 

àlactea B09 


COMPARAISON EFFJCACXTt 
% Bfflcaclt* 


PERSISTANCE D’ACTION 

Efficacité 


I 






I 

i 

I 




. 









1 





Je iÎ9 bÏ9 Je. 






P^l 

m 

■ilMi 

■IHii 

Jlii" 

iii 

iliiii 

mÈm 

ililili 


STADE 6 ^ STADE 9 STADE 6+9 

Toutes dates et tous etaaes confondus 


tZi^TXLT C ^CORBEL 

TRAITSHEMT PREVENTIF 


T+4S 

^BOSCOR 


Conclusions 


En préventif comme en curatif, la différence d'effîcacité entre la famille des triazoles et celle des morpholines est importante. 
Les traitements curatifs sont globalement moins efficaces que les positionnements préventifs. 
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NORD PAS DECALAIS 


CPP^ 



ILMIÜEON 

O^letdeTExgériraçnÇation 

Comparer l'eff 
à 2 reférencea. 


PIETIN VERSE 

HOMOLOGATION : EFriCACfTE 


Comparer l'efficacité sur Piétio-veise de plusieurs ^)éciaUté8 par rapport 
référa 



SPORTAK45 l,66ctBAVISTINEFL0,4 PUNCH C 1»2 L est une référence 
supplémentaire pour le groupe des triazoles. 


Nu 

S|kiiutitù 


Dust 

Malivvos Avtivis 

Dusf 

□ 

fTMaS 







OlhEFt 

J ,BAyiSTlNeFÇ-,;;;V;,:.;y^ 



.CAàSENOAZMC.{600.(W^ 

y;|-;:;î6oiaii« 



'VSPCtfri^45;;,'. 

" JOBBOMO . 

2,66 1 

• PHOCHLORAl f*8û : 

r4TQ^ 


03 

1 PUNCH C. ; ; 



CAflèOcAàMe nasQ/y . h ' : 
::,;\';PüJ8it>20t{îe<»»y 



04 DÇ 

J.fLAN^R ■ 

■■.(fOn4 ■■■' ■ 


: CAASE^^ 

HEXACON*20l£ ne? 004: 

" '"icb'QÀW ' 


05 PC : 

itE^R. 

fttûaUUMM 


PnOCHLOAA2£ OU 

6W,SGiAM'''' 


06 PC 

ialtoambélI 



> CTPROCOnà^OlE (ICO OA) : ’ 

: cÀaaeNDÀZME (300 GÀ) 




Remarques 


8 Essais (département : 14, 17, 21, 39, 77, 79, 86) 

Résultats 

■ Efficacité sur section nécrosé par le Piétin-verse (Témoin a 58 % SN). 

■ Ecart rendement / témoin (quintaux/ha) (témoin s 60,2). 



Conclusions 

TENOR est le plus polyvalent et est largement en tête. Les 3 spécialités triazoles perdent entre 3 et 5 quintaux/ha à cause du 
mauvais contrôle du Piétin-verse. 











NORD PAS DE CALAIS 


PUEmN VERSE«f :i 


J,LMIGEON 


Etude du complexe pied -feuille au momment de la montaison. 
Les spécialités sont expérimentés à leur dose pratique d'utilisation. 


No 

Spécialité 


. Ilose 

V',*' 

- .MiiUèm Atth'és 

Dosé ; , ■ 1 

00 

1 TEMOIN 





01 

' ISPOBTAK4B 


fl 

ppocHLOfv^z (iw QAi ' 


02 

i PUNCH C 

M/Wîfr 

i / 

, C^ftBENOAZME (126 G/g 






•ftusiLAZoc (250 G/g , , -lü;;; 


03 ç 

^ï<^-tSPONSOFt ' " 


1,9 1 ' 



040 ; 



1,81 



05|p 

gliSPORtVMc«. ...J.. 




4HïGy(^:^;J;g^g 

COnfiBLOUINO,: 


0,5 il: 

'PeNMIMiMiD 


OO,;,.;: 


ntNmtàoméx 




07 

' tiMPACrtXSQPHA ' 




T'iàé/hé 







Remarques 

S essais (départements: 10, 39, SI, 59, 62). 
Résultats 


Efficacité Piétin-verse section nécrosé (témoins s 57 % SN), Oïdium sur 2 essais (4 notes). 
Ecart de rendement / Témoin (« 74,9 quintaux/ha). 



Conclusions 

Bon comportement sur Piétin-verse et Oïdium des 2 spécialités SPONSOR et TOURNOI. 
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mRD PAS DE CALAIS 


PIKTIN VERSE 
SIKATEGIE 


N« 

Spt-ciiiîifé 


Dosi- 

Malici i-s Ailiu'S 

Diisi- 

1 

00 

t TEMOm 






.1 

1 SPOnTAK4S 

KMEWn 

WWÊ 

pnocHLOfVkZ(4aoaAt 




1 DrrHANELFT 

satKu>n 


UAMTOrtOt I4« OAJ 

laOSKONi 


02 

t PUNCH C 

ovmtT 

/} 

|::fl^iL«OtÇl#0C5At 

asoote 



1 IMPACT TXôOPRA 

$onu 

24/ 

V Ql) 


S-"!;?' 

DS 

el 

i IMPACT TXSOPRA 


2 rSt 

(4? Oit 

iiMOM 



tCORâaOUINO 

IA QLI>tOLKISK 

0,51 


arodiAs 



LLMIGEON 

Objet de l'Expérimentation 


Etude du complexe "Pied-feuille" dans des situations à risque Piétin-verse 
modéré. 



6 essais (département : 21, 59, 60, 62, 70) 
Résultats 


■ Piétin-vcrse 4 essais (témoin » 41 % SN). 

■ Oïdium 4 essais - 7 notes. 

■ Rendement (témoin à 75,4 quintaux/ha). 



exclusions 

Dans cette courte série, l'Oidium semble avoir doro'mé l'ensemble du complexe pied-feuille. 
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Msitières Aciivfs 


Spécialité 








AQUITAINE 


ROUILLE BRUNE Dti BLE 
HOMOWGAÏlONi lÿfîC^ 


B.DEUROCQUE 


Ob^et de i'Expérinicntatiott 

Vérifier l'efficacité des spécialités fongicides vis-à-vis de la rouille brune 
du blé présente sur feuilles supérieures avant l'épiaison. 


02 REF : i tlLTÀ 







Quatre répétitions (blocs) avec témoins non traités inclus. Deux traitements ; Tl à l'apparition des pustules sur F3 et T2 à Tl 4- 
21 Jours. 7 essais menés à terme dans quatre régions. 



Apparition précoce dans 4 essais (centre ouest et région toulousaine), un seul permettant une notation à T2 -f 40 pour la 
persistance d'action. L'un de ces essais, fortement handicapé par la J.N.O. (-45 % de rendement) permet de récupérer jusqu'à 12 
quintaux/ha par la protection fongicide. 


Les autres essais sont attaqués tardivement. L'un d’eux donne de meilleures réponses sur septoriose. 
De façon générale : maturation et senescence précoces. 

R^nlta^ 

Groupe A : 4 essais, nombre moyen de pustules par feuille Fl à T2 + (11 + ou - ^ 

Groupe B : 3 essais, % moyen de surface verte des feuilles Fl à T2 <f (33 ou - 7) 

Rendement moyen du témoin SERIE 1 "attaque la plus précoce" (4 essais) = 53,67 q/ha 
Rendement moyen du témoin SERIE 2 "attaque la moins précoce" (3 esais) s 46,89 q/ha 
(Rappel : 2 traitements) 



Conclusions 

HORIZON, PLANETE R et ALTO AMBEL ont fait leurs preuves en 1988 et 1989. Souples d'emploi (préventifo et curatifs), ils sont 
cependants valorisés par leur utilisation en tout début d'attaque. 

SUMISTAR est déjà moins perfonnant et sera maintenu en expérimentation. 

BOSCOR, essentiellement préventif, est du niveau de la référence. U rejoint les meilleurs au rendement dana les essai où l'oïdium 
a persisté quelque temps. 
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CRBFQ 


AQUrTAShtE 


ROUILLE BRUNE DU BLE 

HOMOLOGAlïdN : EFHGAÉITÊ An'AQÜE TARDIVE 


mmLARQÇQJiJB 


I TEMOIN 


I TILT.C. 


.CAASÉNOAZIMÉ (Ifiû 

f^!CON«Ol£0?8<!yÇ). 


ISOâMt: 

i'isàim 


OÈACeMt 


03 OC I HOniZON 


;T6ÿjÇpN/^ep#ôqA} 


mm. 


B4TKM 


04 OC » PlANetE R 


CAftagNOÀZIMé (100 
H 0 (ACONA 2 ÔLe (167 (VU 




fOTM 


f^PROP1MORPi« (6â2:G/U 


UQwmjsûa 


:peNIWiplNe(iMGyg: 




lALTOAMEEL 






usixa 


ISOONl 


r^ENDAZME (900 


iSUMiSTAR 


cN\a£Ncvsz>MË (» mi 
{XNOîOrJAZOtfi (24 CÂ) 
IP^IONÉ {t«(3A4 ÿ 


400 (M« 


MHODtMU 




Msitil'i'es Acïivts 


Quatre répétitions (blocs) avec témoins non traités inclus. Un seul traitement à Tapparition des pusutles sur F3 (et/ou au 
dessus). 

Deux essais sur blé dur dans deux régions (Aquitaine et Lauragais). 

I EVOLUTION DE LA ROUILLE BRUNE DANS LES TEMOINS 


Développements tardifs (pleine épiaison) vite limité par la scénescence et un temps sec et très chaud. 
Résultats 

■ Essai 33 : A partir de la fréquence % de Fl portant des pustules actives à T -f 27 
Rendement du témoin de l'essai : 47,65 (^ha 

■ Essai 1 1 : A partir du nombre moyen de pustules sur Fl à T + 16 
Rendement du témoin de l'essai 11 : 35,84 q/ha 


RENDEMENT 

Ecart Rendenent/TaBoln non tralta(Qx/Ka) 


VMkSBKI 33 
non alonificatlf 


PIANETE I ALTO AHBBL I 

BOSCOK SUMISTAR 

[Cessai ii 


Easal 33 


lEaaal II 


Concluions 

■ HORIZON, PLANETE R et ALTO AMBEL sont les plus performants, mais la protection reste à la limite de la rent^ilité 
économique. 

■ SUMISTAR, satisfaisant en efficacité visuelle, n'a pas de bons résultas au rendement où il est inférieur à la référence. 

■i BOSOOR, à peine au niveau de la référence, a des résultats irrégulier et contrastés. Dans l’essai où l'oTdium a été présent 
durant S semaines, U est au niveau des meilleurs au rendement 


Objet de TExpérimentation 

Vérifier l'efficacité des spécialités fongicides vis-à-vis de la rouille brune 
du blé s'installant sur feuilles supérieures à l'épiason ou plus tard. 











Vérifier l'éfQcacité des spécialités fon^cides vis-à-vis de la rouille jaune. 


Objet de rExpérimentation 


N» 

S))t‘ci:ilité 


Diise 

.Minières Actives 

Dose 


01 

rtEMOIN" 



. . 



02REf : 

/itiLT.C, 

OMÀOSKr 


GMBENOAZIM E (1 SO (3A4 
: l>n0PK»4^ît)t£{125 0A);^^i - 

. lOOOhi : 
■-:---i29(Vhè 

: Réieranca 

03 OC 

iHORtZOU ' 
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Quatre répétitions (blocs) avec témoins non traités inclus. Traitements dès détection de la présence de pustules. 

Un seul essai, sur blé tendre d'hiver FESTIN, a pu être exploité (Lauragais). 

Résultats 

I EVOLUTION DE LA ROUILLE JAUNE 


Apparition soudaine début épiaison, maldie active durant à peu près deux semaines. Dessèchement rapide du feuillage, accéléré dans 
les témoins. 


Conclusions 

Les résultats manquent de cohérence et, aux deux extrêmes de reCficacité visuelle (dont la référence qui donne ici la meilleure 
surface verte) conespondent des résultats inverses au rendement. Les efficacités restent décevantes dans tous les cas. 

En outre, les résultats issus d'un seul essai, alors que l'année 1989 a vu la rouille jaune s'installer et persister dans de 
nombreuses régions plutôt septentrionales, ne sauraient être étendus à cette campagne : série à reprendre ta 1990... si la 
maladie est au rendez-vous. 
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Mulifies Actives 


Spéfiaiité 
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RENDEMENT 

% lffie*citt / TZLT C 


Att.T«»olntl5k Kf£. Ra«ll« TILTC - 80« 


Conclusions 

■ ALTO MARATHON : Equivalent à TILT C. 

■ PLANETE R : Equivalent à TILT C. 

■ALTO : Equivalent à la référence, moins régulier qu'ALTO MARATHON. 

■ SUMIDIONE : Inférieur à la référence. 


rUMtmtHf 


pêtt4t 


jUnOMiair 


0^|e^eJ|E2£érhnçntat^ 

VériEer l'effîcacité de spécialités vis à vis des sqstorioses. 


Résultats 


Epoques des traitements : 2 interventions réalisées aux stades 7 et 10-3. 


R»nde— nt d« la rfranca 79.4 Q/h> 






Conclusions 

Sélectivité correcte de toutes les ^cialités, malgré quelques brûlures foliaires de SATIS et PRESTO dans deux essais. 

I RPF 4631 ; 

■ Légère activité sur vulpin et pâturin annuel, liée à l'isoproturon apporté. Meilleure activité antidicotylédone globale qu' ALLIE, 
en particulier sur gaület, véronique et pensée, avec faiblesse sur stellaire et céraiste. 

I SATIS : 

■ Meilleure activité antidicotylédone ^obale qu' ALLIE, en particulier sur gaillet, véroniques et pensée. 

I PRESTO ; 

■ Spécialité globalement équivalente à ALLIE, mais spectre différent. Meilleure sur gaillet, véroniques et pensée, bien 
qu'insuffisante sur ces deux dernières adventices, elle décroche sur coquelicot, matricaires, renouées et stellaire. 
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DESHERBAGE ANtïffl 
ORGES D'HIVE 




CHDP2 


F^mLMAS wrvMi» «i 

Objet de l'Expérimentation 

Etudier l'efficacité antidicotylédone de printemps de deux spécialités 
comparées à la référence OXYTRIL M i 2,5 1/ha : LAZERiL (2 ème année), 
RPF 4415, comparée de plus à EXEL à 4 Ûia (2 ème année). 
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Conclusions 

Donne sélectivité de l'ensemble des spécialités. 

I LAZERIL ! 

■ Spécialité globalement plus efficace que la référence OXYTRIL M, sur deux ans. Gagne à être employée sur adventives jeunes, en 
particulier pour le gaiilet et les véroniques. 

IRPP 4415; 

■ Spécialité d'un niveau ^obal d'efficacité équivalent à OXYTRIL M, avec un spectre différent. 

Résultats sensiblement inférieurs à la réference EXEL sur gaiilet, coquelicot, véroniques et pensées, à composition comparable. 
Problème de formulation ? 
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HOMOtOGAÏlÔN : MteACrTE 


ai 


Etudier réfficacité de quatre produits antigraroinées, eu comparaison à ia 
référence ILLOXAN : GRASP M (3ëme année d'étude) étudiée à deux doses, 
PUMA (2 ème année) et DOPLER (1 ère année), ^cialités strictement foliaires 
SWELL (1 ère année), spécialité essentiellement résiduaire et foliaire. 
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Remarques 

Onze essais sur blé en 1989, répartis sur toute la France. 

Dispositif : blocs de Fisher à 2 ou 3 répétitions avec témoins adjacents. 
Résultats 




gggc^jons 

Sélectivité sans reproche de ces spécialités sauf pour SWELL (brûlures de pointes de feuilles dans 1 essai sur U). 

I GRASP M; 

V A 3 1/ha, meilleure régularité d'action qu'ILLOXAN sur folle-avoine et vulpin, bien que trop inégulière sur cette dernière 
espèce. 

w A 2 1/ha, comportement insuffisant, en particulier sur vulpin. 

I PUMA ! 

■Très bonne activité antigraminée sur vulpin et folle-avoine, action très régulière. Inefficace sur ray-grass. 

I SWELL : 

■ Spectre antigraminée différent de la référence, avec une faiblesse relative sur foUc-avoine, une meilleure activité sur vulpin, 
d'un niveau malgré tout moyen, et un point fort sur pâturin annuel. 

I DOPLER ; 

M faible nombre de références. Produit apparemment assez bon sur vulpin et inefficace sur pâturin annuel 
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FRANCHE COMTE 
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G.LEHENAFF 


Objet de rExptfimentation 

Etudier la sélectivité des ^cialités TRH*UK S, QUARTZ GT et DEFI utilisées 
en prélevée sur blé tendre d'hiver, par rapport à la référence GLEAN T. 
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Résultats 


Quatre essais : ALSACE, AUVERGNE, FRANCHE COMTE, PICARDIE. 
Di^jositif : blocs de Fisher à quatre répétitions. 


ESSAI AUVERGNE 

Nb Plvds /lO ■ linaalras 


m. 


"450 


443 



OLBAÏr T 'T' OUARtT Ot"T~ TbÆiK 

TKBPLIX S OBPl 


N ^2N 

THS - Notation 20/03/69 


ESSAI ALSACE 

Randesant (Ox/ha) 



OLBAK T T~ QUARTZ OT~f TeSoIM 
TRBPLIK S DBBX 


THS Data da racolta 9/07/89 


ESSAI PICARDIE 

Randcaent an Qx/Ha 

90^-^hJ- 8«'’--6e;iÿ-«^^4ag.5 



OLEÀn T I QUARTZ OT 1 TElîoiK 
TRBPLXK S D8PX 


HS - pata da récolta 31/07/89 


CoBclusions 

I TREPLIK S : Deuxième année d'étude (6 essais). 

■ Spécialité entraînant de la phytotoxicité de contact ((^rtes à la levée type CHANDOR) sur grains mal enfouis au semis. 

m Risques de phytotoxicité de type résiduaire non né^igeable (2 essaiV6). Effets peu visuels mais répercution sur le rendement 
dans les deux cas (dose 2N). 

■ Marge de sécurité assez faible légèrement meilleure que celle de la référence GLEAN T à dose double. Bonne sélectivité à dose 
normale sur semis bien réalisés : éviter les traitements sur semis directs, sols motteux (mêmes recommandation que pour 
CHANDOR). 

I QUARTZ GT : Première année d'étude (4 essais). 

■ Deux essais avec phytotoxicité de type résiduaire, marquée visuellement, mais sans effet sur le rendement. 

■ Dose à moduler en fonction du type de sol. 

m Expérimentation à reconduire : campagne 1988-89 peu favorable à l’expression de la phytotoxicité. 

I DEFI ; Première année d'étude (4 essais). 

■ Sélectivité mise en cause à la dose double dans un essais (ALSACE) : application sur sol saturé en eau entrainant une réduction 
de la sélectivité de position. 

■ Expérimentation à poursuivre afin de mieux cerner la marge de sécurité : campagne 1988*-89 peu favorable à l'expression de la 
phytotoxicité. 
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Maliéres Activas 


FRANCmCOMTE 

DESHEpAGJÈENÎ^ 


Objet de i*ExpérlinentaUon 

Etude de l'effîcacité sur «aminées et dicotylédones de trois spécialités herbicides 
de prélevée : ATHLET (deuxième année), QUARTZ GT et PENALTY (première année) en 
comparaison à la référence CHANDOR à 4 Vha. 


Ol REF J CHANDOa 


RètéraocS 
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lINUftON («20 CVL) 
TRm^ftAUNÉ {240 ay 
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I QUARTZ GT 
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04 OC IP 6 NAITY 


1,75 KûA<* ; 0Jèl tH Wijes 

4floahi ..-ÿ:;-:. 

ÎSffQÜw 


CHtOftTOlUftON (250 Û/g 
TntFLUfVUJNÈ (70{Vg 
NE8UHON(106GA) 


Remarques 


Treize essais en 1989, répartis sur toute la France : 1 1 sur blé et 2 sur triticale 
Dispositif : blocs de Fisher à 2, 3 ou 4 répétitions avec témoins adjacents. 


Résultats 



Conclusions 

i ATHLET ; deuxième année d'expérimentation 

■ sélectivité très satisfaisante en prélevée sur les deux campagnes 

■ spécialité très performante sur graminées : bonne sur vulpin, très performante sur ray-grass et pâturin annuel 

■ spectre antidicotylédone légèrement plus complet que celui de la référence. Demeure insuffisante sur mouron rouge, renouées et 
gaiUct. 

I QUARTZ GT ; première année d*ctude 

■ séléctivité mise en défaut dans un essai (année peu favorable à l'expression de phytotoxicité) 
m excellent efficacité siu graminées à confirmer 

■ efficacité sur dicotylédones très intéressante notamment sur matricaires, stellaires, véroniques et pensées. Lacune sur gaillet. 

I PENALTY ; première année d'expérimentation 

■ bonne sélectivité en 1989 sur variétés tolérantes au chlortoluron 

M excellente efficacité antigraminées comparable à celle du QUARTZ GT 

w efficacité sur dicotylédones un peu faible sur adventices fortement nuisibles : véronique à feuille de lierre et pensées des 
champs. 
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Dose Miitu'i es Actives 
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Ff^Cm-COhCTE 


LEVEE PRECOCE SUR BLE ET ORGE D'HIVER 


ATION EFFlCACrrE 


WMHENAFF 


^|et^deJ|Exg|r|menteüoD 

Etudier l'effîcacité sur graminées et dicotylédones de quatre spécialités à utiliser en post-levée 
précoce sur blés tendres et orges d’hiver: BIFENIX N, DEFI et AlTiLET en deuxième année d'étude et 
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Collusions 

I DEFI; Deuxième année d'étude. 

m sélectivité parfois mise en défaut: semis mal recouverts, sols filtrants 

■Action graminicide sensiblement équivalente à la référence DICURAN (Vulpin et Agrostide). Meilleure régularité sur Ray-Grasa, en 
léger retrait sur paturin annuel. 

■^ctre anticotylédones intéressant mais incomplet 

Cette spécialité possède des points forts sur véronique steUaire,myosotis,ceraiste, mouron rouge et dans une moindre mesure 
gaiUet et alchemille. A compléter sur les autres dicotylédones. 

I BIFENIX N; Deuxième année d'étude. 

■ sélectivité globaieroent acceptable 

■ efficacité graminicide inférieure à la référence DICURAN notammnet sur vulpin, ray-grass et agrostide (spécialité handicapée par 
le comportement de l'isoprofuron en 1987-88). 

■ Spectre très complet sur dicotylédones, Bon niveau sur gailiet, Un point faible: les renouées. 
i ATHLET; Deuxième année d'étude. 

■ bonne sélectivité: une seule phytotoxicité de contact sur orge dans cette série de 29 essais. 

■ éfficacité sur graminées équivalente à la référence DICURAN. En léger retrait sur vulpm en 1987-88 (problèmes de formulation ?). 
Niveau équivalent à l'application de prélevée. 

■ spectre antidicotyiédones très complet, bonne efficacité sur gailiet. Action parfois intéressante sur renouées. 

Meilleure efficacité qu'en prélevée. 

I QUARTZ GT; Deuxième année d'étude. 

■ Bonne sélectivité dans les conditions de l'aimée. 

■Action sur graminées globalement équivalente à la référence. 

■ Spectre très complet sur dicotylédones, efficacité intenessante sur gaiUet(8eulement deux données). 


emaraues 


Quinze essais répartis sur l'ensemble du temtone: douze sur blé tendre, un sur escourgeon et deux sur triticale. 
Dispositif: Bloc de Fisher à 2 ou 3 répétitions avec témoins adjacents. 


Résultats 
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Objet de t' Expérimentation 


Etudier l'eSlcacité sur aaminées et dicotylédones de cinq spécialités 
herbicides de post-levM, en comparaison à la référence fAGAL à S 1/ha : KEOS 
(3 ème année d’étude), QUARTZ GT et RPF 4610 (2 ème année). SQUAL SUPER et 
LUtZOR (1 ire année). 
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remar ques 

4 essais en 1989, 3 sur blé et 1 sur escourgeon. 


Résultats 



Conclusions 

Sélectivité très correcte des spécialités étudiées dans cette série d'essais, à part un cas de brûlures foliaires pour SQUAL 
SUPER. 

IKEOS: 

« Efficacité dobale sur graminées légèrement inférieure à FAGAL sur trois ans à dose d'IPU comparable (exeption : essai vulpin 
1989V Efncacite globale sur dicotylédones légèrement supérieure à FAGAL malgré une lacune sur véroniques et sur gaillet 
développé. 

I QUARTZ GT î 

■ Activité graminicide légèrement meilleure que la référence sur deux ans, en particulier sur pâturin annuel et agrostide 
développée. Meilleure effîcacité sur dicotylédones que FAGAL, mais activité insuffisante sur véroniques et gaiUets développés. 

I RPF 4610 ; 

■Action graminicide globalement équivalente à celle de FAGAL sur deux ans, avec un point fort sur agrostide développée. Très bonne 
activité antidicotylédone, large spectre. 

I SOWAL SUPER DG : 

■ En 1989, action antigraminée légèrement supérieure à celle de FAGAL, sauf sur folle-avoine. Action antidicotylédone globale 
équivalente à celle de la référence sur cette courte série d'essais. 

I LUIZOR ! 

■ Spectre antigraminée différent de FAGAL avec un point fort sur folie-avoine et un lacune sur pâturin annuel (données 1989). 
Activité sur dicotylédones difficile à évaluer avec si peu de données, apparemment comparable à la référence. 


Kinksa i* Haktit m Iftt 























MAIS 

PigBS7à68 


INSECnODES ACARIODES 


Paoa 57460 

• 

Pyrti* du Miüt / Homoloo>tton / «Ifiottofté 

J.<MTEL1ET 

MPmi 

• 

Pyndt du Maïs / Homotogatton / «IfloaoM 

J-QATaiET 

upvns 

• 

nvragaurt «outamint du Mili 

R.LAÛAnOE 

UTftUI 

FONGICIDES 


Paoaei 4 64 

• 

/ HomologaAlon hatminthoaporioaa du Miiît (tKoarohlum tureloum) 

V.IEQAT 

UHELI 

• 

Charbon daa infloraaoartoaa - aphaealothaoa raWana aur IMM / afRoacM an aol contamina 

&LAFON 

uapHa 

• 

Chari>on daa Infloraaeanoaa • aphaoatethaca raWana ma Mate / atratagia an aol contamina 

S. LAPON 

uam* 

HERKODES 


Paga 66 4 68 

• 

Daaharhaga du Maîa / Homotogadon afilcaohé cteotytédona poat <lavéa 

J^.GUMeroCEAU 

MHDPl 

• 

Oaaharbaga du Mate an poal • lavéa / HomotogaBon / aétaodvHé 

OUmEPQlEAU 

MHaei 

• 

Daaharbaga du Mate / Homologation gramlntaa cScotytédonaa 

J^.QUaCTQLEAU 

MHTAt 







'•-.■.v.c' 

;>• i- . ■’-Jh ' 

. -v'. , ^ 


’ ■•• ■>- '■ ■•■,■ >.r"' ■ 

. .H, -"S- •, • •• 


...t 4- --T:- 

. ' ■ " .y' -yv . 

• * ■- -y-- ,• «.'i.»' f- 



iNo 

Spêi'iulilé 

Dose 

Matières Actiws 

Dose 



01 REF 

iDURSBAN;1.6û 

' o<>w~fKOàiH4<igû ^ i 

• Crtorpy»1pho*^(hy< Oid%) 


/'/Date'AydftitMménU AgricoM 

***«. 

02 REP 

1 DEQS 

MOOtM ■ ■■ - 0,81 " 

■.■DELTAMETMRWC'tZSIVU' 


Stade 1i1 ritdufnaTs 

- 

03 

i THACKER 

' noKwr - ■ ■ 0,38 1 ■ 

: TBALOMEtmWEhOetVlî \ 

'il 

Stadë i.t fttduiwaîÉ : 

«•«P 


lOBSSU 

. CÀLUon : 2Skg 



Dàié Avatnéaament Agfteolat 



ITEMOIN 






Remarç 

tues 







Une fonnulation liquide de OB8811 figurait également au programme. En fait seul le développement de la formulation 
miciogranulé est prévu par la firme. U n'a donc pas été fourni de Liquide. 

Résultats 



MPYRl 

M'" H9 


BOVROPHm 




Objet de l'Expérimentation 


Vérifier l'efficacité sur pyrale du mais de spécialités insecticides par rapport à une référence utilisée suivant 
une même technique d'application, soit en microgranuiés soit en pulvérisation. 



Conclusions 


Les niveaux d'attaques sont faibles dans l'ensemble en 1989. 

TRACKER présente une efficacité comparable à la référence. 

OB8811, avec des résultats variables, se montre dans l'ensemble peu efficace en 1989. 


JUmJM ariXipMmMiM iMWi «■ mf 





BOVROOGNE 

PYKALE DU MAÏS 

HOMOLOGATION : EFFICACITE 

0^^e]^^|Exgériiiient^|on 

Vérifier TefCcacité de spécialités sur pyrale du maïs. 


MPYà^ 

89 



Résultats 


INo Spti'iïilité 


Dose 

Matièrfs Actives 

l)f>se 


OlREF lOEOS 

rMoaoA 

0,S! 


seoAwi 


Ù2 IDART 

MOPtAOU 

Ù,66i 

IRERJUaeKZUWM tIM QA4 

MGA« 

StBCI«1,2ffliUpkMta(4 

03 1 FCR454S 

ÈATUt 

0,161 

BMieylutirt«(128(VU 

mcMw 

Stade 1 2 m au plus tard 

04 ihtAXJCAP 

fc,v%xta 

II 

CYFEBMeTHRNE ffO OAJ 

Q/U 

»0G.»* 

Stade i;2m au pàjstaid 

: . .i.:. 

r»Mr.uf aw 

J.3I 

:i:::;.;:''FEN«TnOtHIOKW GAJ 


Stad« 1,2 m au plut tard 




CoDçjusiotts 

Résultats : comme pour la 1 ère série, les attaques sont dans l'ensemble faibles. 

DART se montre irrégulier, en 1989 avec un décrochement dans deux essais. 

FCR 4545, se rapproche de la référence mais décroche dans un essai. 

MAXICAP apparaît assez voisin de la référence, bien que légèrement inférieur. 

FLORIN, pr^nt dans seulement deux situations, ne se montre pas trop éloigné de la référence. 


ptttU 


Mnlua 4t /Tty him nwirfiw rUUi m im 








iNo 

SiU'cisililé 


Dose 

Matières Actives 

Dose 










OlRgP 

ICURATER ; 

a^nu 

nk$ 

'S:ï;G««oaHSN (fl %l ;::v 



02 ÙC 

ICOUNTERPIUS 

CrAff,*JHD 


|;-'1rîttiuPH08e 



03 DC 

ICARMA. ■: ' v.J 


ï^i2kt-M 

CARaoàm4(4 %ï : 

■ ISOèM0«^3{Z%) ■ ^ 

«40 Cto*' ■ 


04 




• ORBÔSUU'AN (io St) 



05 DC 



12 kg 

PHOFVtTE|2%) : 

II 


06 



12 kg ^ 

■ '>HORÀTE(4S%) ' 

■■•"■■■■ ■84ÛQ,»» 



Remarques 

Résultats 



Conclusions 


w Sélectivité : les produits ont été sélectif 

■ Efficacité taupins : dans une situation d'attaque faible, les produits ont été efficaces. 


«Efficacité pucerons : l'action des produits est à confirmer. 


MùikMtJtl'Ext' himmtttim a» JW» 


PHtSf 






AQUITAim 





Y. LEGAT 


ilSxccrululuRi !urcicun:>i 




Objet de i'ExpérimentaÜon 


Vérifier l'effîcacité de spécialités fongicides vis-à-vis de llielminüiosporiose du maïs. 


S|ii‘chilité 


i)ust‘ 


Matières /Vclivfs 


Dose 


MHEtl 

99 



'.i i-t PUNCH C '. CW«€NbA2WS iiîû u/Lj:' 

•■•' ■ :•■■■■ ^ PlUSilAZOC gflO QÆJ 

02 :. 1^' àjMGsaSrÿV-ri-i'iiS-i/M^ 

^■•■•■■■PROPICOWZOLEOMGW 

I UN I u-f II M . ' ■ M l - 1 r ii ^ i f iii li^ i iaÿ^i irii ï iii i. ii'.ir i - - -.. 

03 jwoûmojü'.&,.; cÀRaeNDA2tME(»QA.j ' 

.Ijÿ .•■■•• VvV ^ .o lpfW»lONE (160 

■iMMliÉlMMMiiliiiiliiiiiiiiliiiiiiSfailiiM^^ i.ii .ii 

: «wu;:- :;■• : GHLOROTHM.OML ^ m ■■ 

auTHiA.FOLHrcvg 

05 " • L4QmoisJSE ::: 'Z2l;y:- •. fenpropimorphep78ûa1: 

00 .. :|ii ''■■;ii.;':;;''.':;i'.TÊ8ucû^ ■ 

i n 

07 ’ x<Mxtt •■ • // . -‘^iricYpRocofiAaoieoooQftj.' 

■■■ . ■ ■■ ■■■ : . . . . • :: ■ ....■ ...■■. 

08 " ■ maj«so2EBÊ(4»oa| ' 

R»nar^|s 


tOOCüh» 

TàOQÀyà 




i.Mo'GÀy»'. 






aOQMâo 
■' 24QAm.; 
laOQAiÉ 




lirÆQrti* 





7S0CUh« 
"450 G^' 




ëàmirn 


MjMMÉ 




2SûG^ 




tOOQ^M 




;»s’ 


•jh*.-' 

..'A*- 


MAHCOZEC 


ioiwk 


iPROCHL^M^pgHA 


Date des traitements : 

Tl : le 07/07/89 (sorties des 1ères panicules mâles) 

T2 ; le 28/07/89 (fin pollinisation 4- 6 jours) 

4 blocs à témoins incorporés. Essai de Saint Lon les Mines (40) en production de semences. 
Résultats 


EVOLUTION HELMINTHOSPORIOSE 

k«urf«e« brulaa (Far nlvaaux fellalraa) 

38t 



O 3 / 0 V /68 T*'20 ”'t+40^ T+’60 


Tlara Inf 
dana laa parcallaa non traltaa 


Sup 


Efficacité 

% Kffioaclta (sur nlvasu asdian) 



PuÜT SU hT* 1551 ” aLt I 

TIL IHF HOR 3PO 
La 23/OS. SS (T2*26) 


POIDS de 1000 GRAINS 

/aux nenMB at /au tasoln 



pSrT^T^ 1 m.tT 

TIL IHP HOR SFO 


Çondusi^s 

Bien que virulente la maladie a été "prise de vitesse" par la phénologie du maïs. Tous les produits se comportent bien; le PUNCH C 
et dans une moindre mesure, ITIORIZON, paraissent sensiblement plus rémanents que les autres spécialités. Les efficacités ne se 
concrétisent pas par des écarts de rendement équivalents à ceux obtenus en 1988 car : 

■ la migration des sucres vers le grain a précédé l'explosion de la maladie (récolte début septembre avec 3 semaines d'avance sur 
la normale); 

■ les conditions de sécheresse "écrasent" les difî'érences de rendement. 


Kéniktn é$ l'ExfiHmiMMicm m IMf 












MsiliftcN Aiüm-s 




KESCENCES - SPUACELOTUECA REIUANA SUR MAIS 
tlCACnCE EN SOL CONTAMINE 


Objet de l'Expérimentation 

En sol contaminé, déterminer le niveau de protection de 4 traitements de semences diSérents, par ra^^rt 
à un témoin CAFTANE. 


«aor- 


isrytonç 


CABANE 074 %) ' 
PU/miA^Ol 11475%) 
AKT>«MOÜINON6 (224 %) 


àûOQrà;: Trüémahis tfé» MirnenéMk 

MûQ/Q: 


1 STYLOR Ç 


CWTANÇprS'fc) 
aU7WAroL(1476%i > 
i»m>«WX4N0NE (224 %) 




iSTYtORT 


mjrwAfot(i4%) 


jorKA 


IH RAMÉ (32%) 


Treiementt de* MrMncM 


iRÀXiLiD 


JMr» 


iAQOtffOLélNB Ot^kflq.: 

CAn^ANep74%) 


OSREF iCORMAiSON F.t 


1094 Q/o; TnÜÉmerU des MfnencM 


Remarques 


1 essai - bloc de Fisher - 4 répétitions -parcelle élémentaire 8 rangs/10 m 


Résultats 


Tous les traitements sont significativement supérieurs au témoin, sans que Ton puise statistiquement les différencier. 


I 



Çondu^M 

En sol contaminé, les produits testés en enrobage des semences se révèlent moyennement efficaces. Pas {Teffet dose pour le 
flutriafol. Efficacité intéressante du tébuconazole. 













, Matiète.s Actives 


MiDiPYnmmi 


Tralemetit do* idiYtonco* 


I RAXiU ItV 


UQA9 


juy» 


i2$G/Kq f Tmlon^t du 


« HÔi^ON 


TEBUCON«^€ (260 


ÈATÈK 


LiQüWOLSJSM 0,4kg(q :ANTHfWCiUiWt^i^A%) 

CAtn»ts(^rA%) . , ; 


los^G/Q . TraitviMihldoftoârn^^ 
180Q/Q 


1 CORhlUSON F.l. 


0,S Hha • : ; tBBuCONAZOte <280 drtj 


i^ûM* Tralenri«ni<k «dVpuK^t^liàii^ 


I HOniZOH 


Kl ru 


aoeM‘U gevQUMrO,^ kqlq 


TràXement des samencos 


iSmORC 


CATTANf 07.5%}^ 
fLUTRiAFOt.<tJrB%) 
MimRACMNONe IfZi «I. 


:160Q/Q 

lAOid 

iOOKl 


iis Qftié traftomonl tfü soVcramiée 


I fluTriafol on^ULE 


FtUmtAfOtÔ 


SOFRA 


40wti-uoawuBaO,y kgtq : .4;:4$sCAPTANe 0?» %} ;. v' ' 


iso G/Q:. '4it'Tr«ldrTHlnt dessémences 

tAQfQ 

ed<VO 


tSTYLORC 


I IMPÀÔt SÔPRA 


iis Ô/hà :;;4 


FiJJTRtAP0L(12B(^ 


SOFRA 


L4 QVlltOLAÛfS -Ï-OJ kg!q AiNTHWSOÜWONE Ç»^ %) 

■ ' ■ • CFS*7^ t37Jt %) . ' 


105.2 0/0 ::4 'TmNmènt des semoDces 
' lOOGAÎ . f-v;:? ::::444i444-'-'^ •■',.• 


I CORMAJSON F.f 


125 (Vhs Trahement du soVgranutés 


« FLUmiAFOtGfWJUUE 


FUJTttJAPOlO 


SOfJU 


06 IÇPRM-MSPN F>l5 


ywmftAOUtNONe eS4.%) 
Of»TWÆ(3rA%l 


lOSiO/Q TreRemenl des semences 

1MQ/Q. :,■• 


MQUimUiNM. 


)25 Qfi* ttaReméilt du soi pSr pulVétisatiOd 


I IMPACT SOPRA 


PLUTRIAP0Lil26 0/U 


SOFRA 


losiGA} : Tfslementdesséitiènces 
iwû/O Témoin 


I CORMAiSON PJ. 


UQVtffOLEJSR 


ANTHfWXaNONE (S6J %] 
cytf*TANe(3r,s%) 


LAQUlNOUms Oti.kgjq : WTHBAQUINONe«%) 

'^'CAPTANE (22*) ' ■■■.■ ■ 


ssGuo Tralement des semences 

aaQ/o.-'4- 

lOOG/Q 


;i26.0AiiK ; : TiaRèrhént du éoVpuivéfisaOori 




i IMPACTSpPRA 


SOfJU 


08 I CORMAlSON X 


(Les traitements du sol sont pratiqués dans la raie de semis). 

1 essai - Bloc de Fisher - 4 répétitions -> Parcelle élémentaire : 8 rangs sur 10 m. 

Les modalités 1-3-5 sont significativement supérieures aux autres avec respectivement 84,15 %, 89,68 % et 84,68 % d'efficacité 
par rapport au témoin. 



Conclusions 

Dans le conditions de l'essai, la protection sans être totale est néanmoins très bonne avec le flutriafol granulé en traitement du 
sol seul (Mod. a*5) à fortiori lorsqu'il est associé à un tratiemeot des semences (mod. u^S), avec le lébuconazole en traitement 
des semences asssocié à un traitement du sol (mod. n*l). 


Rinktttitl'Bxfiihm*mi*AM rUStU <■ iHf 










BASSE NORMANDIE 





^[et^tlExg|r|ratnteÜon 

Etudier l'efficacité herbicide de 4 spécialités commerciales à utiliser en post-levée du maïs contre les 
dicotylédones résistantes ou non aux triazines : 

TAQUILAN, BINEX M, EXTOLL et BROPYR, le LENTAGRAN est la référence. 



|N» 

S|H‘ciiililé 



Dtise 

Matières Activ es 

Dose 


OlRËF 

ILENTAG^ 


• Auarj. : 


(4Ô %J . 

yttOOGA»:;:::;;;: 

4-6fduiY)àtt' 

02 

1 TAQUIN; 

’\k' ' ’ 


■■ 

. i i Br<>moxyr« tà (200 G/ij : 

(100 Æ ï 

400 OA» ■■•t 
: -LîwiCUNi.-'-: 


03 00 



pvroNT 


(0 A4 

■■ '■WRIDATE{40%)-'' 

900 

4>$tduitwl« iü 

04 




31 

■ "i' BeNtAZ0Né(2M^ygv•^:^:J 
DftOMOXYNIL (lOOC^ 

■' i'rso 


OS 





PYfllOlATCOOS) 

eOOQ/hi 



Remag[y|| 


3 essais mis en place 
Résultats 



RENOUEE PERSICAIRE 

k Effleaclta 

-lOO 

100 ' 

90 • 

80 • 

70 • 

60 ' 

50 
40 
30 • 

20 • 

10 0- 


9ev8- 



lbntÏÔran ~Y‘ biféx h 
TAOUlUUr 


BROPY* 

EXTOLL 



Conclusions 
i TAQUILAN : 

première année d'expérimentation. 

Spécialité entraînant des brûlures de contact sur mais, parait présenter un spectre d'efficacité incomplet avec des lacunes sur 
chenopode et renouée persicaire plus intéressante sur renouée des oiseaux et morelle. 

I BINEX M ; 

première année d'expérimentation. Sa sélectivité a laissé à désirer dans un essai. Son efficacité est bonne siu renouée des 
oiseaux, renouée persicaire, sur morelle, elle est insufisante sur chenopode. 

I EXTOLL : 

première année d'expérimentation. Cette spécialité provoque quelques brûlures de contact sur feuilles, présente une bonne 
efficacité sur renouM liseron, renouée persicaire et morelle, elle paraît insuffisante sur chenopode. 

I BROPYR ; 

première année d'expérimentation. Semble présenter une bonne sélectivité. Son efficacité parait médiocre sur renouée persicaire et 
peut s'avérer insuffisante sur chenopodes et renouée liseron, sur morelle elle semble irrégulière. 


ItùutUO ét VExfirtmaiiatiem rUUti* t» inf 
















m^UiNEFOLEAU 


DESHERBAGE DU MAIS EN POST - LEVEE 

HOMOLOGATION i SELECTIVITE 


«P 


Obict de rExpérimentation 

Etudier la sélectivité des spécialités BANVEL 4 S , STARANE 200, TOPLAN D, et L£NTAGRAN EC 
en post-'levée du maïs à la même date que la référence LENTAGRAN. Ch^ue spécialité est étudiée 
à la dose N et 2N. Deuxième année d'étude pour BANVEL 4S et STARANe 200, première année pour 
TOPLAN D et LENTAGRAN EC. 




, ;S|iécialijé f 

Dose 

Matims Actives 

Dose 

□ 

OlREF 


'■'■"'■■.ami. 2 kg 

• IPYWDATE 



Û2 

jtEWrAGRAN 

aatLL 4*# 

■•■f:'rpYftiDAtE'(4a'%j ' ■■ 



W 

1 BANVEL 4S 

0,6i 




04 

1BANVEL4S ; 

yisiacoc 1,21 

CNcarrM (m( dbhéWrilU (480 



05 DC 

1 STARANE : 

. Di^^jtpaiùUüKO ; I i 

: i FLUTOXYPYK COO/I (VU 

■iWQRÜl 


06 

1 STARANE 200 

DOir-^fioàaMAGtuI 2 1 

i • NuROXVPvn çxxijo àÀ) i 



07 DC 

i TOPLAN D i 

cm 2t 

tfÉünkSé (200 

■ f tf «M l'Pè !'■ 



08 

fttpPlJVN.P?;, I ':;-;;, ■ 


frWoJiÿfili'Wtfàrr*!* (20d.G/U>;;!:ï 
x: :.f OlcantM ^ tf «t*n^ .pl» 

•xiW'O/h*:*:::: 

;:;:;4û0Q/h»';;W: 


09 

iLËtfrÀG^to' 

SHELL 21 

;5ï^;:li»y«|OArëiW 

900CL4« 


10 

1 LENTAGRAN le 

SHELL 



'.V 


Remgi^yues 


7 essais mis en place. Blocs de Fisher à 4 répétitions avec témoins incorporés. 
Résultats 


ESSAI FRANCHE CONTE 1 

Or«ln qx/h« 



TEHOIN 


BWfVÎr 43 ' J , 


LENTAORAN STARANE 
dosa M ^Ëdosa 2 N 


JS^^ENTAORAN EC 


ESSAIS BASSE NORMANDIE 2 

KS T/ha 



LEKTÂaRjS/^^^STi^RAHE ISÎ^EHTAOIIAN IC 

Dosa N ^Oosa 2 N 


Concluions 

IBANVEL4S! 

deuxième année d'étude. Quelques cas de phytotoxicilé légère qui a'entraine jamais de perte de rendement. 

I STARANE 200 ; 

deuxième année d'expérimentation. Cette année on observe pas de symptômes de pbytotoxicité. 

I TOPLAN D : 

première année d'expérimentation. Provoque parfois des brûlures sur feuilles qui n'entraîne pas de conséquences néfastes pour la 
culture et n'induit pas de perte de rendement. 

I LENTAGRAN EC ; 

première année d'expérimentation. On remarque parfois à dose N quelques symptômes de pbytotoxicité se caractérisant par des 
brûlures sur feuilles sans suite néfaste pour la culture. A dose double on enregistre 1 cas de pbytotoxicité se caractérisant par 
des brûlures sur feuilles et un tassement de végétation, mais n'entraîne pas de perte de rendement. 


m*** 


ritUth m îm 












I 


BASSENpjRm^S:-^ 



Etudier l'efficacité herbicide d'une spécialité commerciale ( TRISTAR ) utilisée en post-levée au stade 
1-2 feuilles des graminées adventives dans les cultures de mais. Cette spécialité est expérimentée pour 
la première année en culture du mats. La référence LASSO GD est appliquée en prélevée de la culture. 


INu 

S|)i-ci:iiité 


Dose 

Matières Actives 

Dose 

I 

01 REP 

t LASSO GO UQUIDE 

Moss^sn 

61 

S'-WACMXffÆ (336 ■ 

' ■•'ATRWtNed'MÔlJ ' 

' 2.él6KQA*X. 

;x-Réfé»en<» v-:::;v-x." 

03 V 

■miSTAR;. 

KSM 


■•'■ïï'AffWMNEHO%î ' ■■ 

' AYRlOATe (lî .a ■■■'■•X';:;-::-?:: 

1,«kQWl-:;:ï 

SdOGA^.S-' 

xx post-lévéë' ;■ 

■ . .«lî! 


S essais réalisés. 


Résultats 



Conclusions 

TRISTAR bonne sélectivité, donne de bons résultats sur dicotylédones avec une petite efficacité sur liserons. Sur panic, dans les 
œnditions de l'année, elle est faible. 
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POMME DE TERRE 






P^fl9àT2 


PONOIQDBS 

• Pomm» éê T«m M B dlou 
HBRBIC3DE5 

# UilSMQ9 raWM 09 iMO / HPttiPlOOllOO 







.***^<'* 


iïSâlfsif 

...y,-, } 

■i .' ?'«'.* F. *?<••. -'^tr - v-^t^ 




■;,i..(».'''.'*/'-*.-;Vl<-' 






.î*.V.v •-.•):■■. •^.;'ilk 






’s4*- 


^ •r. J^T 


» 5‘ « •y' .»<>'■ 









NORD PAS DE CALAIS 


.MtLOlOU 


&.DUVAUmELL$ 


I TEMOIN 


OZBgfrl I PUt&M;) 




SANOOZ 


CYMOXANttOi») 
MANCOzeet (se %) 
OXAOi)CYL(8%}. 


Objet de rExpérimentation 

Etudier l'effîcacité commerciale contre le mildiou de la pomme de terre. 


03 


3kg 

a^MANEBÊpa,?^'-- aa:::...:'' 

■ 2 %)-■■■ : ■ 



04 4(^ENM 


2,5 kg 

BENAUWn.»%} ■■■■'■■'va'- 

MANCoîÊBe fr» 

iliilÜwoff»:' 

■ KG^*' ' 


05 



■v''|iOfUftACe(6^) 

; |MÀNCOZEBei64%f-; 

r.::. 


06 1 AVISO â 



SIcymOxanilKs*^': 

|$2ÔG/h* 

.#^K0N| 


or 



. y'i FenAM hydroxytk (60 0/1} 

-•■'f MWEBEt-tGOû/LJ " 

- ...... 

'il» GA»::::,. 



Spéiinlité 


Dose Motièrt-s Actives 


Dose 


Remarques 


Pour "homogénéiser” la parcelle et surtout respecter la stratégie d'application de certaines spécialités, le premier traitement 
est fait sur l'ensemble de l'essai avec du mancozèbe, il en est de même pour le dernier traitement avant défanage. 

I Dispositif et traitement 

bloc 4 - Brumisation des bandes de contamination - inoculation artificielle. Les conditions de l'année très défavorables au 
mildiou ont obligé à renouveler les contaminations sur tes rangs brumisés à partir d'inoculum provenant de tas de déchets. 


Résultats 


Dkt* <■ 

04/01 

11 /or 

13/OT 

ii/«i 

si/or 

oi/eo 

04/ee 

Ol/Oi 

ii/oe 

14/01 

TlMln 

- 

- 

• 

- 

- 

- 

- 

- 

Dlthana R4S 



X 

- 

- 

X 

• 

X 

- 

• 

Olthana N** 

OCFA» 

Aerl«n P 

X 

- 

- 

X 

- 

X 


- 

Dlthana H4S 

NAQI 

tf ttfl 

X 

• 

- 

-V 

. - 

K 


- 

Dlthana R4S 

AU 

«AiT* 


X 

! • 

X 

- 

X 

- 

X 


Dlthana H4i 

Avta* 0 

X 

L* 

- 

X 

K 

X 

- - 

DithaB* H4I 

• 

LS 


mm 

HOi 

- 

X 

X 

X 

- 

OlteaiM N4» 

» 

IKS33BIB9 


X 

• 

X 

X 

X 

- 

Dlthana H4S 

- 



ATTAQUE FOLIAIRE 

Noabre de follolei touchée 


13000- ■ 
2800 
2600 ’ 
2400 ■ 
2200 • 
2000 ■ 
1600 • 
1600 
1400 - 
1200 
1000 ■ 
800 - 
600 - 
400 
200 - 




T«a>eln "l " Xer'lon ”1” Patîfol ”1” Topai 1 
Puleen Oalben Avleo D 


Dlthane 


Le 11 /6/69 


ATTAQUE FOLIAIRE 

Noabre de foliole* touchée 


'4400 • 
4000 - 
3600 • 
3200- 
2800 
2400 ■ 
3000 ■ 
1600 
1200 • 
800 - 
400 - 


1371 


1607 


\" WM" flk 




Teaoin "F Acyioti Patàfol Top'ail 
Pulaan Oalben Aeleo D 


Dlthana 


Le 23/06/80 


Çmtdusjo^ 

A toutes les dates, les parcelles traitées sont signüicativement supérieures en efficacité au témoin. 

2 dates doivent être siutout examinées : 

.le 11-08 ; effîcacité assitôt l'arrêt des différents traitements 
.le 23-08 ; expression amplifiée des résultats du 11-08. 

Toutes les spécialités employées dans les conditions préconisées présentent une bonne efficacité. Un test de résistance de mi-août 
révèle dans la population "des souches résistantes aux phénylamines", il est probable que la pression de sélection n'ait pas été 
sufHsante pour exprimer ce phénomène par une inefficacité. 

La notation du 23-08 permet de voir une légère teDdan<% entre les produits : OALBEN M à 14 jours semble moins bon, 
ta cadence est probablement à revoir avec ce type de produit systémique 2 voies, la spécialité du même type PATAFOL 
à une cadence de 10 jours étant nettement plus efficace. AVISO G ("^nétrant") et TOPMIL ("contact) donnent de bons 
résultats à 7 jours. 


Miukali dt VE xpbmumnHm tdtXtU «■ lf$t 


































île DE FRANCE 


DEÉï 

89 


Objet de l'Expérimentation VAi 

■ Comparer l'action deasiccaute de différentes spécialités commerciales sur les fanes de pomme de terre. Ij ^ 

m Vérifier que ces spécialités n'occasionnent pas de nécrose de l'anneau vasculaire du tubercule. 

■ Montrer que l'adjonction de cuivre au défanant peut limiter la contamination des tubercules dans le cas de mildiou tardif 



In O 


Spêciulité 


ues 


Résultats 


Duse Matières Actives 


Dose 


OlREP 

1 SUPER FANOX 

UÿViffOiStSS 


|:;^.;:'.OkSo*«be;(pbe^ ijbie) 07604) >: 

sa KG^S'V 

: P.de tarr» cotisonwMGoo ^ plant 

Ü2 

1 REGLONE 2 

SOfM 

■■■■■■ S 

'bfcjùsf dlbrortiurtiSM GA); 


:;P.dé1ftrrev<>m 

03 tXî 

tHARVADE26F 

VNIKOYAL 




; : P. éa Idrré ^ «KWOfnrrtation 

04 DC 

IBASTALS 

fÊoaoÀ 


■•'vQLUFOSiWTÉ'éoo âfg > 


" P. dé iëriè-- consornmation 



SUPrANOX IUEaL(M(B2 HARVADE BASTAI.3 

Estai 76 ^^Regroup. 77a. 77b. 70 

15 Jours sprat trsttaaant 


aUPBR PANOX 


RSOUMfB 2 


ESSAI 77a Essai 77b 

15 Jours apres traitement 


HARVAOE 
Essai 70 


BASTA 13 

EZIebsI 76 


Conclusions 


SUPER FANOX et REGLONE 2 ont ime effîcacité quasi totale 15 jours après le traitement. 

A la même date HARVADE 25 F et BASTA LS, correctes sur feuilles sont moins performants sur tiges. 


KùuMtü ét VRxptrimfnUtim rüUsét <s IU9 




•O 

















BETTERAVE HOUBLON 

PafB 73182 


INSECnCIDBS ACARIODBS 


PlQ»7aè74 


• Puo^roM du Houblon 

• unit oonbo IM nvagoura MuHffilno dM BtttoravM 


A.f=OmL£R 8 hr;i 
A.FO nn£R BTAUt 


PONOIODES 


P«D>76à80 


• CorooopodoM do to BoHmimo 

• MHdIou du Houblon 

• OkHum du Houblon 

• QWIum do lo Bottorovo 

• fkmulorlooo do to BottoroM 

• RmiüIo do lo BotloroMO 


A. W»WJO OCERI 

A.raf*UR BHM1 

A.PCmS« 8H0I1 

A. VERONAUO BCXDl 

A. VERSNAUO BRAMI 

A.VEf«MAUD OROU1 


HERHODES 


PMoai àgg 


• Doohorb^ doo Booontvoo Mddtootyiadonoo / Hemoloooton 

• Doohort»^ dot Bodowoo a n d g ro ndntoo / HonrwIe oo Bon / oWoœHé 


A.FOflRLB< BHDPt 
A^FCme^ OHOPI 


» 





ai* 


-V' ' ,,I 




■■• ■ -J'*-' i T' >'■. 

ito;iwvï.wa,,s,-i,w: 


.Vv.'u 


.-^rîT, 


— ?>t 


■'’ntr'! "'y- -î, 








.K"?. 


«S^i 


*^.-.- iïiV 


'ï»”T 3 E 


»• ' ! iV"T> *•— -* V-f f« << 

<■-’ T:-^‘''-i t--^y\ 

-;?.v^-/-W-' •<* 












•.»* 




.■f'V'-^r 


rt'.Shs/ii/WA 

ii'’.?'5'','î‘i'.-'i 


AIMCË 


paoÉRôNS WHôüSt;ôK 




•. 'àSfÿ'.Vv' :*•>•' 


*’vV,* " •:•• v****:* -: ' . 

> : :•: % . * ; ; -•. -f .«. .y «y % . : :• 






Objet de ^Expérimentation 

Comparer les spécialités aphicides utilisables sur le puceron du houblon à la référence MAVRIK. 



Remarques 

Résultats 



S|irtiiiliié 


l)u%e 

Miiliirics Ac(i\es 

l)u^e 

n 

OIREF 

1 MAVRIK.^ .. 

,,HNDOZ 

0,025 IIU 

:mVAUNATE{2« 



02-^. 

1 KARATE. : ■ 

msoplu 

0,025 m 


r i^s'û/w 


«fai- 

iLAWiATE 

iWKifT 

0,25 m 

-i,:. MrrH0Myt(250(U) 



mm 

1 ORTHO OIBROM 

w/povr 

n,jt//w 

NALEO(MÛOU 

MOM 



iBAYTHROtD 

SATEX 

0,04 m 

. : V. (ÇYmrrHWNe, (w Q^) , 

2G/N 


«««il 

1 LANNATE 

DÜfûNT 

0,351/A/ 

: MeniOMVi(2«>Q/i4 



•. X ! 

1 BASUDtNË 20 UQUIOE 

aXAOEKt 

0,10 mt 

01A2lNbN(1S8 0Aj 

1S.6GUN 



EFFICACITE 

Nosbr» d* puceron* per feuille* 
5t 


4+ 


3f 


2 + 


1 + 


.2 





KKVillX I ORTHO DIS I UUfN^BAS 

XAItATI BAYTHROIO 


T «6 (NS) 
eeUXlCME TRAITEHKMT 


It*12 <S) 


EFFICACITE 

Noebre d* puceron* par feullea 



KSVRXX I LAMNATE ~1 BAYTHROXO 


KARATE ORTHO DIB UUm^EAS 

^T «4 (THS) Üt «11 (THS) 

PREHIER TRAITEMEHTT 


Conclusions 
I KARATE ; 

Efficacité semblable à la référence, bonne puissance d'action. 

I LANNATE ; 

Des performances très faibles qui peuvent être augmentées s'il est utilisé en alternance avec d'autres familles de produits et à 
des conditions optimales de températures. 

I ORTHO-DIBRON ; 

Utilisé à des temepératures élevées ce produit a une bonne eSicacité, sa faible persistance autorise son emploi à l'approche de 
la récolte. 

I BAYTHROID r 

Utilisé à ta dose (fbomologation ses résultats sont insuffisants. 

I LANNATE + BASUDINE i 

Résultats globalement inférieurs à la référence, mais une persistance d'action remarquable. 


rUIM4 m lUf 








AîMCF, 


LOTTE CONTRE LES RAVAGEURS SOUTERRAINS DES BETTERAVES 


A. FORRI£R 


Objet dt rExpérimcntatioB 


Comparer les spécialités micro-granulés destinées à la lutte contre les ravageurs souterrains de U betterave 
en traitement localisé du sol. 





Ihtsv 

t'-s Aiii> es 

Dose 



aircjt 

12 kg 




1 CARMA 

IKt» 

12 kg 

;|i{9ppH0tf>HOà 

400 (Uni 
240 

03 

,.V:I MMSHAiLFÔRT;:'.;;.;:^^^^^ 

lAf^lNOLkWB 

7,5 kg 

h;;v|cAB808yu^i(i9;ii>q^ 



':m'l6balMSûri'âaht^ia'fftlë'dav 








Conclusions 
I CARMA; 

Efficacité comparable à la référence sur ravageurs souterrains sauf sur atomaires ou U est globalement inférieur. 
I MARSHALL FORT : 

Equivalent à la référence sur taupins, mais légèrement inférieur à celle-ci sur atomaires. 


P^14 


MiMiuui*VEifi>mutiwtiumf*4Ut44mm9 








BCEld 

S9 


Objet de rExpérimentation 

Dans le cadre des essais homologation, rexpérimentation a pour but de déterminer l'efficacité des spécialités 
commerciales vis-à-vis de la cercosporiose de la betterave (Cercospora beticola sacc.) par rapport à un témoin 
non traité et à un produit de référence. 


Les essais ont lieu après contamination artificielle. 


|Nu Siict'iHlilti 


Diist- 

Miilii'ies Aviivfs 

1 


aosaoT 

71 

F«h*na hydrowdÉ 05 Q/L) - : 

vO-soUFBejewGq:;:.;' 

■■245 G^vi 

"♦asKO^v. 

02 REF^, IIMPACT R SOPRA .. 

. ... SOTM 

II 

. CMlOeNCM^ 

. mnaiAFOLiwGt) 

200 QAm 

v. 

OBACFJOIt 

o^i 

:.CÛA.ie83T4 ^ CÀ);' , 



. rsssmLTKSà . 

// 

FantrMhydroxkttdeaOA) . 



Remarques 


Dispositif expérimental, 4 blocs avec témoins contaminés inclus. 
R^ujtats 

I PourcenUee de surface foliaire ataguée 


EFFICACITE 

X d* «urfaca foliaire attaquaa 



T*30 (9) T-»45 (HS) r*60 (HS) T«75 (HS) 

^TOPSUC ^ IMPACT R ^ GEYSER QbCER189B QIpENSUC ^TOBOin 
Eaaal 14 (Pl uiiatot) 


EFFICACITE 

% da Burfaca attaquaa 



T*30 (9) T«45 (8) 

^TOP l^IHP ^OEY EDeCEfflaEN ^TaMin 
ESSAI 63 (laaoira) 


Conclusions 


5 essais (2 Basse-Normandie, 1 Haute-Normandie, 1 Franche Comte, 1 Auvergne) 

GEYSER : Cette spécialité assure régulièrement la meileure efficacité, toujours supérieure à la référence TOPSUC, au moins égale à 
riMPACTR. 

PENNSUC : Cette spécialité bien qu'égale à la référence TOPSUC, se montre parfois en retrait par rapport à IIMPACT R, 
notamment dans l'essais CERCO 63-1. 

IMPACT R : Confirme sa bonne efficacité. 


JUwtar 4t rMM «a JM 






Amcfs 


MÏLDIOÜDU HOUBLON 


M^JORRLER 


Ofe||U^[^£|riment^og 

Comparer les fongicides systémiques ou pénétrant employés en deux applications précoces dès le débourrement 
du houblon, à la référence "ACYLON BLEU H". < 



.S|ll*CliilifL‘ 


Dust' 

Muiieri’S Actives 

Dtise 1 

01 REF 

lACVtONBLEU H;:;::;: 

ouuojüor 

0.15 kglhi 


azAfnn 







fell 


rsrwnr. 

0.2Skg/hI 

i;ï;phBÉi® l;-- 

SwWSiÉéM 

03 

IBREOTANSO 

HOSaOT 

0,10 kg/M 

::9«NW«AceT^ 






:;::i;;»ANEBë Q 


M 

VG/^én'rV, ■ '.l' 

HûltTEXHSON 

0,2 kg/M 











Conclusions 


I ALIETTE : 

Cette spécialité ne semble pas adaptée pour lutter contre les contaminations primaires souterraines du mildiou, mais ALiETÎE 
peut être utilisé en application foliaire à partir du deuxième traitement. 

I BRESTAN 60 ; 

Cette spécialité non commercialisée en France n'offre pas d'intérêt pour lutter contre les contaminations souterraines. En 
application foliaire, sa sélectivité peut être mise en défaut. 

I GALBEN R ; 

Activité fongicide globalement inférieure à la référence. 




*ink4U*il'EMréHmt»lêiim /MM* m IHt 












dlDlBMPUHOtmW 




rï:.SS;-:S 


01 REF I 8APH0L 


AOUSHÈLL 


TRUFORMaOOOOA^ 




1 SySTHANCIi 




|Srr'CLOBUrANIL.(12ft (V4 




I BAYTAN MQ 


mm 


TRIAOIMENOL 000 CVU 
ÇHtf^ ETHÆNATIE OOQ pA) 


üjSfiUCJWr : , 0,0^S f/M: . . ^ 

q,ns IIM .,: :; BÜPIRIMATB (250 «0} v 


t TOPA26 


aAQM 


I NIMROP. 




miO/ti 


SYSTHANE 12 


TOTAZE 


TcBOln 


NIMROD 


SAPROL 


ALSACE 


A.FQERLER 


Objet de rExpérimentation 

Comparer les spécialités anti-oTdiuro utilisées sur Sphaerotbeca bumili à la référence SAPROL 


Spt'L'iitlilc 


Dusu Miiiici'cv Actives 


Çondusi^l 

I SYSTHANE ; 

Efficacité légèrement inférieure à la référence sur oïdium du feuillage, la protection des cdnes est insuffisante dans un essai. 


f » • * * ** * *T*>r • 

Assure une très bonne protection contre l'oïdium du feuillage mais son activité est insuffisante sur cônes. 
I TOPAZE ; 

Moins persistant que la référence SAPROL 
I NIMROD ! 

Equivalent à la référence pour la protection du feuilage. 


Eiial 67 (T2*12) Non alonificatlf 


Remarques 


1 er traitement à rappariiion des symptômes le 7A)8. 

2 éme traitement à (Tl * 15 j). 

JRés ultaU 1 

ATTAÜUE D’ oïdium 

NBR. DF TACHES D'OIDIUH tur 400 Feulll«s 


HùuiUUdt l'SxpénmtmMicm riaUth tm IMf 







PJÉTHDE lA BHTTERAVE 




Objet de rExpérimentatloB 


L'expérimentation a pour but de déterminer l'effîcacilé des différentes spécialités commerciales vis à vis de 
l'oidium de la betterave le TOPSUC est le produit de référence. 

Les observations ont été effectuées dans les essais cercosporiose. 


\ü 

S|)Lcial(lé 


Dose 

MaliiTcs Actives 

Dose 1 

OlREF 

1 TOPSUC 

BÔSaOT 



''24«QA«^ 

02 

1 impact; R SOPRA 

SûfMA-.. 

U 

CARSENOAXIME (200 GAJ 
rLUmATOLIMÛl), 

■ 200(S|*«/-' 

>4 

03 

I.QÉYSÊR 

OAiCMlOr 

0,51 

CQM0M74^(^ ; 


04 

1 PENNSUC 


II 

Finan* hy^tvidd* (lao 0^ 
TBIADMÊNCH. 029 Q/y 

..IBOGA»;' • 


Dispositif expérimental, 4 blocs avec témoins contaminés inclus. 

Résultats 
■ ■ ■ ^ 

l Pourcentage de surface foliaire attaquée? 



Concilions 

Tous Ica produits ont une efficacité égale ou supérieure à la référence TOPSUC. A noter la faiblesse du PENNSUC dans l'essai de 
Seine-Maritime à T+60. 


pét*7t 


Küuksu 4* Vtifèim rntmim rfêUtU m IM 











Diisv MiiliercH Actives 


BASSEWmAmJE 


A^VERGmtm 


Dans le cadre des essais homologation» l'expérimentation a pour but de connaître l'efficacité des spécialités 4, 
commerciales vis-à-vis de la ramilaiiose de la betterave (Ramularia betae) par rapport à un produit àa référence; 
les essais ont lieu après contamination artificielle. 


I TOPSUC 


BOSCUST 


fHMTW hyOoxyd* (SB Q /14 




souPnetewKva 




03REF2 I IMPACT R SOPRA 


OnSENOA^MC (200 
aüTBlAFOL|&4(VU : : 

CaA:1M374^(^ 


200 âA« 


SOfM 


t GEYSER 


atA Gaat: 


il 


I PENNSUC 


FwiWH hjKkoxkto (1 flO OAj 
iTWADIMENOl. (12a GA) 


iaOQA« 

12a GAW 


\ 1 PUNCH c 

■ ■■!■ ■ 1 »| 1 ■■ 1 ■ ■ 1 1 

.WfWT (KSI 

s: CARBeNOAZIMe(12aQA4 . :w' 




. ... .FUJSlLA2ÛLe50Q/14, . 




Résultats 


I Pourcentaee de surface foliaire attaqué 



TOPaücTÔËv^RlpBNNSUcTrM^ln 
IHPACT BRAMieOB PUNCH C 

T*30 

£•*«1 14-2 (Lai Bulaaons 


T«45 (HS) 


T+SO (KS) 


T>75 (Ha) 


ti^ TOPSUC ^IMPACT R tZiaEYaBR 

ESSAI 14-1 (Herouvilla St Clair) 


BRAHiaOA UpENSUC 


iTa»oln 


Conclusions 

(2 essais) 

Les produits expérimentés ont un comportement identique à la référence. GEYSER et PENNSUC se classent au même niveau que 
riMPACT R. En raison du développement peu important de la maladie et du faible nombre d'essais, il est difficile de tirer 
des conclusions définitives. 


UntUt! ét VSxrMmalêtim rdéUtéi tM iM 














Objet de rEyp^rimentation 

L’cxpériracntaton a pour but de déterminer l'efficacité des différentes spécialités commerciales vis à vis de la 
rouüe de la betterave. L'impact R est le produit de référence. 


ET 

Spvçialilé 


Dose 

Matii-ic^ Aiiivfs 

Dom- I 

01 

:^^JTPF*SU;P:■: 


71 


246 OA» 

02 

; |)MPACTÀ S6fW i 

«VJU 

J! 

^;-iÇ:ci^eNcAaMè{20Q cug- - 


03 


. CSSACkK.T 




04 


■■■■ HStfWALTÂSÂ 

II 



05 


Dumsr 

0,51 

^;i:ÿ; FUJ8|l>20t.t^ Q/y . ;■ V: 

:|iy;yiîû'QA»t:;y;;iy:::.;-:;;^ 


Résultats 


ATTAQUE DE ROUILLE 

% Attaque 



Eaaal SO-1 Obeervation a T*90 



Conclusions 

GEYSER assure la meilleure protection contre la rouile, viennent ensuite PUNCH C, IMPACT R et PENNSUC-(Essai 
Rouille Picardie). 

Ces résultats sont par ailleurs confirmés par les observations effectuées dans les essais cercosporiose. 


^fM 


JU tuk aa 4t l’EtiMmntfim rMiüt m ÎM 







MMCE 

A.FORRLER 

Objet de TExpérinitntation 

« Comparer l'efffîcacité herbicide et la sélectivité des spécialités antidicotylédones utilisées en post-levée 
sur betteraves à la référence BETANAL. 


BHDin 


m Etudier leur comportement dans le cadre du pro^amme de traitement préconûé. 


h" 

S])éi'ialilc 


Dose 

MiiliÎTi'S Atiives 

Dtisc 


oiRK= 

iBETANAt. 

satsioM 


PHENMEDtRyMÇttsr OA) 




V.HUtt4 SÇHÈfllNâ ù,,: 



1 1 1 1 r,. : ; V U, 1 1,1 . 1 1, 1 in ii . .1 ni 

n<naMtoBÉ«8WqtB94'CVU:::i 

£i>s|kûAï«] 





3/ s 


::<é4rraha;:| 



m HUIli :: 

SOiEMtftÛ 

2Î 1 




03 

■ 1 BeTADOfL-iV:,; ■.ïïiài 

SSP^^TTTv^SoBSnIisI 

WÊrrn 

dt pettOi*: (1 80 QÀj 

yt^saKQAuk^;; 

,|;*V. yy.'isjXvx :v. ;• 



■ÜMÉÉBæl 

MSP 

.:p:;:'PHeNMro . 

799 GAw:'-; 



1 BETADOR. 

SCKUUNQ ■ 


Hula da p*M>ab90 OA» 

eeBOha 




.SV. . 

.’Sÿ' 


îy •iS67.#aAia: 


05 1 


scs/uam - 

. 4,5r^:: 

■; DESMœifWMEWGlî V 

1&SQ>« 


«1 




meNMeoiPH^MC(i29M^ : 

BBOJJQAw^ 


1 HUlt£ SCHERINQU 

scjtaam 

H 

HülaiTiliwilp peraflirtq teB4CA}' 

,..«94 OA» 


06 

1 COMPACT 

saisn/n 

2,251 

oeSMEDifWMS iü • 

i:yï:79RGff>*:>-^ 

^à'Doux'iwtlcàtkw 

El 




PbEt94E0lPS*Mg 02» GA) 

20049 O/tv 



ihyiiJsc^iHïNGLd'ü;;: : 

SCUSMINQ 


:::§y:;'-Hul4 rr4nen(ap«li»^' 1664 GA) 

664 04)8 


« 

, IBETARAL 

seWERWO:.';, 


,PHENMeOlFH>d4e(l«GA4jL:.^^ 

S 14 <Mia 


Et 

1 TRAMAT ^ 

.'idtfw/w.v'i-.r 


: : : ETHOFUMESATE {2CÛ GAJ 

900 G4« 

i'iîtiÿfi-S'*-:*; l'ï. : . " . ! ■!'!**• '' ■!■ 


Hui^SCHERIN^Ï- 

s^£ja/m 


irkHUIa irtrMnle'parà^^ 

::;i:'::::«e4ÛUha-:ÿ 


08 

COMPACT-:: 

SCHEUtfG . 

I,si 

ÿA^•y: J-ÆESWEOIPW^EtM w 

61G4« 

:i^^b6Ül'l0{^lkina'' : ' ' 

et 

vî . * V.'l sNv.vtv’.v»*** «V* '.'.SS*;*: 



5^>fWENMEp»PMWÇt«9 OAï 



' 'et 

ITRAMATFI 

: SCUEMNG 

0,61 

-• :;'y:4ÏCTH0ajMBSATe pgq GA) 





■ .SCWMWG..,,,, 

. . J U. 

is V-'HuM rrto#rtieR4fëii^ 




Résultats 


EFFICACITE ANAGALIS 



BTH+HU I COH*HU T C*T*H* 
BETADOR STN+T^H 


T. UNIOUB 


■fractionne 


[EFFICACITE AETHUSA 

% Efficacité 


eef 



BTnVhU COH»HU T C+T*H* 

BBTADOR BTN«T*H 
t. UNIQUE 


I FRACTIONNE 


[EFFICACITE CHENOPODE 

% Efficacité 


100 • 
90 • 
80 ■ 
70 
60 
90 
40 
30 ' 

: 


94 






• 9 ?- 


91 




I 

I 




•jg- 


I 




BtÏuHU 1 COH«HU T C*T*H* 
BETADOR BTN-fT^H 


T. UNIQUE 


[FRACTIONNE 


CoHc|u||on| 

■ BETADOR: 

Efficacité nettement inférieure à la référence sur la plupart des adventices. 

■ COMPACT; 

Souvent décevant, s’il est utilisé seul, COMPACT devient équivalent ou supérieur à la référence "BETAMAL TRAMAT" 
s'il est additionné à TRAMAT FL. 



















AmCE 


DESHERBAGE DES BETTERAVES ANTIGRAMINEES 

HOMOLOGATION : EFFICACITE 


A,FORRLER 


Objet de l'ExpérimenUtiop 


Comparer Tefficacité herbicide et la sélectivité de spécialités aotigraminées utilisées seules ou additionnées 
(fhuile à la référence FUSILADE -f huile. 


p- 



1)(ISV 

Malirrts Avlive^ 

Dnsi 1 

O. 

i FÙSILAOE X2 

sonu 

Q,7Si 


,'v. 


..IAÛRAL90 

. SOfÉÀ 

Q,l 



Ù2 

1 STRATOS . 

. ÂAsr ..... 


.. CYCLOXVtMME (200 âl) 



1 STTUTOS 


JI^SI 

... .;crta^3CrtM^Ê.{^ çi^ 



1 HÜ1LE ^70. ; 





041 

iTARÛADt 



Cld 2 «c*p «tiyl Uornéra <120 



1 TARGA 0* 

/£MOa^. 

Ml 

OuÉOlOfcO «tiyt iKMW* 1120 




nnoMi, 


Hâve* p*»<oi*(B2û G/U 


D£ 

1 AGIL 

iAQPtMOUJNt 

1^1 

: rnorAOXZAH^ (ioo<vu 



RemarcyiM 


Dose double sur graminées vivaces. 
Résultats 



Çondusm^ 

I STRATOS ; 

Très bonne effîcacité sur graminées annuelles, équivalent à la référence sur graminées vivaces. . 

I TARGA D+ ; 

L'adjonction cfhuüe améliore son activité sur folle avoine, très bonnes performances sur graminées vivaces. 

I AGIL ; 

Globalement équivalent à la référence, à confirmer. 

Unkmi^il'L 








P^SSiM 


INSECnàDBS ACMUCIDBS 


PMaSSàM 


Charançon du bPurgMn «innM du Ooba 

-a.MMUBR 

MOCK 

• 

BCQuHraura da crolaianoa our Ooto 

MUfcuaic 

MCfCI 

• 

Tordoma du Poia Maihoda da Mil 

J.1MtUIA]K 

IPTOI 

• 

Pucarona du loumaol Brachycaudua Halchryal KaK 

aiwioff 

xm»i 

• . 

Baria aur Cotza 

* a 

MQM1 

FC»4GICID1 

BS 


PMO 80482 

0 

Altaniarioaa du Oolia 

(.aouLwp 


• 

AMuAMunMMéafatta ousaaBM 

uaoûuMs 

Mcrai 

' •'. • 

Bodydi anthraonoaaa du POa protaaginaux da prifriarapa / HornoiOQaiion / aflteacHii 

" RagnocNME 

MFaos 


phomopaBT du Toumaaol 

a.nojtm 

xmn 

HERHCIDBS RBGUIATCUR DB CROISSANCE > 


Paoa9Sà98 

• 

DaaharbaQa du Ootia gramlnSàa poat4aw*a 

ÉLMMOU) 

MCHQl 


Daaharhaqa du Ootea praaaiwia 

u.Aia«iJ> 

MCMTt 


Daahaitraoa du Rola / HemoloBadon / affieaeM 

iP. OUNEFOLEM» 

»Mn 


Daahafbaga du Soja Anddtootylédonaa • Br>wlntaa 

aueue 

AKn 

• 

QaahartMQa du Toumaaol 

a aeanANTsa 

xmai 

• 

OaahartMQa du Toumaaol / ttomotooadon / afftoaeM , 

a oeapuunaa 

jcmn 





sL'i: 




'•X 




5î^^»5| 

/5 ‘«<74ja'v»v'"-7>- ; ■ »» 






<-ï%^ 

>* : «'. «»; 

■ 




i't S'-'î-f 


V -wr^-r'Cv^, 

■.‘-;:i-'.n'^?’ 

y- 
















f-J .4^* î \ 
V»-»‘^‘'»,-în*'J>' 


<-S ' •' /' Si • •> ., ^ 

■>%'<•'% >,^. .*i.> 

/ 'W: * ^'L 

•, ..'..^s’,«;'vr. 




m^:0- 

mW- 




rS^m 


' 0 ^. 












BOURGES 

CH.AR4NCdNMl 


Objet de l'Expérimentation 


Tester l'efficacité de nouvelles matières actives appliquées par pulvérisation sur le colza. 
Deuxième année d'expérimentation. 




OXBER i DECtS: :: 


IFASTAC 


OJï 1 BATTHROIO 


04 ;! KARATE 


5 1 MAVRiK 


ITALSTAR: 


OT : '::-^:y'4'FCR464S 2S 


noaoA 


Àcxjsaax 


sonu : 


SAMXn 


nnosj^. 


MàTSM 


Dose Miitières Actives 


DELTAMETHAHÆ {25 GbU 


AÜ>HAMP1«UN£ (Sa GA) 


CmLn>«fNÊ(50Grti 


Urrbda eyhatwhrtné {50 ÛU 


FLUV>liNATE (240 GuU 


(100 OU 


CyftuhtlM iKvnM* i{25 G/l) 


Diisv 


125 QMl 


1 10 à 15 jours après les premières captures en cuvette jaune sur Colza au moms au stade B3. 
(Dispositif bloc à 4 répétitions zone témoin non incorporée. 


Résultats 


1 1 essai implanté en Lorraine. 




DB^S 

T 

KAAATE 

T 

rr^TKR 

T 

HlTMu TsBoln 



FASTAC 


HAVRIK 


FCR4S45 


U 




m 





Conclusions 


Bonne effîcacité de l'ensemble des produits. 

FCR 4545 est meilleur - MAVRIK décroche légèrement 


JUniaU il l'Eiférimmittim réaMii* m IM 


























mil^CHE COMTE 


REGULATEURS DE CROISSANCE SUR COLZA 


US^BEVIILE 


O^^tdejlE^rimentoüon 

Comparer 2 spécialités commerciales à la référence TBRPAL du point de vue de leur 

■ effet raccourcisseur 

m effet de limitation de la verse 

■ effet sur le rendement 


h" 



I)«»se 




ül ^ 

TERPAL 

MÀsr 

3/ 


iv:'>:^4eBûiha":'-' 

^"V';S»d*;C2ïV'Vw'; 

02 pe 

■;.rPARUycr; : 

tenu 

1.2SI 

F^oeürRAZC)L,(80 ûÆt:;';::*:- 




PARlAY-a:/'-V:, 

SOFMA 

1.251 

Ili/pAaoemfyszocitso gw 

soertpia 

H:agmJ90 a0,t% 

04 

■ iliSARONET: V 







Résultats 


4 essais ont été mis en place : 3 en Franche-Comté (25, 70, 39); 1 en Bretagne (35). 



REDUCTION DE HAUTEUR 

X raductlon 


RENDEMENT 

Dlffftrtnc* d« r«nd«Mnt/TaBoln (Ox/Ha) 
3 


RENDEMENT 

Plffaranc* da randamant /Tanoln 


ESSAI 70 

2 aaaait Varaaa (Qx/ha) 


I ESSAI 35 


PAALAŸ ele2 


ESSAI 25 


PAALAY dld2 


ESSAI 39 


BAAQUET 




Conclusions 

■ Bon effet raccourcisseur de BARONET et PARLAY C 

■ Raccourcissement faible à nul avec TERPAL 

■ Effet irrégulier des spécialités sur le rendement en absence de verse dans les témoins. 

■ BARONET et PARLAY C permettent d’éviter les pertes de rendement parfois spectaculaires ducs à ta verse. TERPAL qui contrôle 
bien la verse permet des gains de rendement plus faibles. 













xPTxn 


TORDEUSEDÜPOIS 

MEtHÔbEBELtaTE 


CHAMPAGmABDEmES 

^^^EUIEUX 
Objet del'Ei 


Comparer les différents programmes de traitement (date et renouvellement) contre 
les chenilles de Cydia nigricana en fonction du suivi biologique de ce papiûon 
(captures des adultes et suivi des larves). 


K» 

Spécisiliié 


Miitièies Actives 

Dose 


OIT 

i TEMOIN NON TRATŒ ;î; 





02 

ISUMI ALPHA 

... 


;:Xp':ESFENWàjBÏATC {M 



03 

1 SUMl ALPHA' 


S -- ÏSFENVALCRAtË W v' 


• : : :;«u tOp ; ; 'i;;: 

04 


: -xï 



pLétr£^li^iiiS^^^ 

ÛS-v- 



.••• ' 'CSpptfvAiswrc c» au-.'v-Ç 




Dates de traitement : les 2 interventions (Tl et T2 ) ont été réalisées respectivement au stade gousses plates et gousses pleines. 
Le top KA. corre^nd à l'observation des 1 ères ^ntes f 10 jours. 

Résultats 


EVOLUTION D'ATTAQUE 

a d* gouiBcs attaqusas dans !• tanoln 



Cou«it» d» tout 



Le suivi précis des pontes et des larves de tordeuse ^rmet de positionner un traitement au plus tôt 10 jours après l'observation 
de ponte fraîche (=T1) lorsque le traitement se justifie. 

Un examen seul des gousses sur 50 plantes permet de suivre le cycle de la tordeuse et d'avoir une bonne estimation des attaques. 


lUM»)ÊaUi*VEiffrimtmlMiam HaUtU m 2Mf 






POTTOjJrC^WiM^:. 


PUCERONS DU TOuffi® 




Po(3üWlon •itetgnentléseüii dé: 
■♦ao-SOpüc/pL'BS 
+60-100 Jusqu'à Fl 


Obj et de rExpérimentation 

Vérifier l'efficacité de microgranulés et leur interet dans la lutte contre Bracbycaudus belidirysl 


Spéciaiilé 



])use 


Matières Àctive.s 

Dose 


n 

0*4 Gawr- 


V* 

fURAT>«X>i«E (6 y ■ 

yy-aoo OA» 

■ 


SONU 

O.Skt 

' 

•'.V •. 

PYWMlCAràÉ yyy::;y: 

y y 260 Gj+ïtÿ.:. 

: :::Pbpùhdiori:abé»nanl le tèuil de[;>!yi 
;:y+30-S0 puc/pi.' 65 y/' 

y:;+50“ioo,ju8qu4'gir:yyyiï^ 

• . *54 


OySkt 

fl- 

(SO G/t4;y.:y-:;. 


PopuiiUiDn BOalaiwtt le fteùU dé:' ! ’ 
'*-.!!430-50pUC/pl. 

yyso.rîoojui^'érEiyyyy-yy.y 



3 essais réalisés. Les populations n'ont jamais dépassé 20 pucerons par plante au maximum. 
Résultats 



Conclusions 

Les résultats montrent que les populations observées sur les essais n'ont pas été nuisibles. 

Les efficacités de DELTANET sont dans l'ensemble a peine moyennes: ceci est sans doute dû à l’humidité insuffisante du sol. 

PIRIMOR se montre significativement inférieur au témoin dans un essai sans raison apparente. 

FASTAC a une efficacité médiocre sur de faibles populations; ceci semble lié à l'année: d'autres pyretbrines ont eu des 
efficacités insuffisantes voire nuUes lorsqu'elles ont été appliquées lors des fortes chaleurs. 


péttU 


XénMéU 4t VEifirimalMiem riiMMt ta IM 









bovrges 


imùMrnm^msmL tovm 




'y-y. > :«:-v^>i*à{-:> ■••.>. v 


ï;»7AOffiR 

Obiet de rExpérimentation 


Recherche d* une effîcacite sur les baris en testant une cadence de traitement avec la Deltaméthrine. 




.Spécialité 


Dose 

Matières Actives 

Dose 


01 

:4DÊCIS 

\ÿ^:ntoaiaA 

teA5/ ■■ 

DaT>weTH«fÆ,t29 oy 


La ICMMaialarKsitani';;^ 
'ta'végétolkn- 

02 

IDÉCIS 



OELTMterVtfUNE (2» ÛO) 

«.'Aî. V 


, . .aw. la vègétali»''-';:?::;;::-:* l'' 

03 

iDEas 

rRoaùÀ: ■ 


' DELTÀMETtinNE PS : ; 


S'':;;Æla'OS/05.»iTip6::aur 

V' véflôtaBon . 

04 . 
pu» 

iDECtS 

/aoam 

D^ï 

.OELTAMEth«WÊ'ps on.) 


■V; 

1 DECiS 

/aoaoi 

0.81 : > 

: OEirAMeivMUNE pe ûi) 




1 1 essai mené en Poitou Œarentes (programme régional). 
I Bloc à 4 répétitions témoin incorporé. 


! Modalité N*1 : 470 L de bouillie/ha - Modalités 2 et 3 : 1000 1 de bouillie/ba. 


Résultats 



Çonc^sjgni 

Avec au mieux 35%, les efficacités observées sont nettement insuffisantes. 


JUsuMtUdtVExpirimntêtkm «■ Iftf 





















Msitn:rus.Acliv«s 


JLEmTRÀNCU 


ALTERNARIOSE DÜ COLZA 


L SOÜIMC 


Juger de l’effîcacité de diverses spécialités commerciales vis-à-vis des attaques 
d'Altemaria sur siliques, appliquées préventivement ou curativement. 


01 REF : rKlDAN 


imODiONe (290 o/u 


iSUMtSClfXUOUIOE 


PROCYMOONE (SOO (ÜJ 


7900^ 


C«A8EN(MZIW£ (ÊO (3/1) 
PROCHI.Oa^Z (300 0/4 


04 £C-^W t IMPACT RM SOPRA 


OASENOAZiME (290 G/l j 
FUmUAFOL M 17 (3/4 


«PUNCH C 


MPOIfT 


GAASEM^kZIME 025 OA4 
mStlAZOt (250 GA) 


t HOntZON 


Remarques 


Conditions d'applications : Traitement préventif 3 jours avant la contamination artificielle. Traitement curatif 3 jours après la 
contamination artificielle. 

Dispositif en ^lit-plot. Contamination artificielle à partir suspension de spores. 

1 seul essai bnimise en Picardie. 


Résultats 


L'effet date de traitement n'a pu être mis en évidence dans ce type d'essai (manque de puissance). 



Ç^dug^s 

SUMISCLEX Liquide et HORIZON sont excellents. KIDAN bon. Les autres fongicides sont moyens à bons mais toujours 
inférieurs à KIDAN. 
















CAPSELLAE : 


JCCP^ 
, S9 


O^jet^e^TExgérimentotion 

Juger l'eSicacité des fongicides sur la réduction de la fréquence et de l'intensité 
de l'attaque sur sUiques. 



INm 


S|iéi'ialitL- 


Dose Matières /Vciivcs 


Dose 


Olif^ 

iSPOJ^TAKPF 

SaiXMWQ 

1^1 


460<3yNi 

:|v:| Mulè'àppikaiRMr;dé^ 

02 

1 SP^TAK MZ 

MlEJUMi 


iwS; jj>jsibcüBEiÊ't^ 


1S92 GVha do MANCXDZEBE 





PROCMLORAZ (460 QÀJ ■ :: : x 

trm 

^i^-:.:460 do FR0CHL0RA2:.'^:^.:.C::;.;^ 







' :1.: ftjuh»; oppOaÉioci dOtMi ftoralooO' ' ' - 

03 

l KONKER 



■ M^-::VwciAbzcft^ ÛÆJSiis 


1 seulo in>Bca(kM début floratooo 





: ;c>^efCAaMe(iaaoAj ^ 



04 


JM rar:': 


^ ::'>;Tï8ÙCONAaX£'(î«QA^ 


: T touié «ppAeoiloo détM flonés^ 

mm 



,, ji...... 



x ;^:.6«ùlè;an)>cBtbn début floral V 




emarques 


parotfT 




' à» floraison' 


Résultats 


Dispositif de Fisher à 4 blocs - 1 seul essai suffisamment attaqué dans la Vienne (86). 


Pas de différence significative, car essai peu puissant. 



Sportâk PP ~r Ro^ar 

1 

" 

lapact ( non trait* 

Sprotak MZ 

Kori 

^lon 

Capltan 

^PMDUZTS 


H TEMOIN 


Conclusions 


SPORTAK MZ2 a une efficacité inférieure à la référence. Les autres produits sont égaux ou supérieurs à la référence. 
Expérimentation à reprendre. 




JUruMmCM 4$ /Tip Wwwiwtiw m IM* 










S|iéi‘ialité 


l)(»se Matières Actives 


jæBôî 


BRETAGNE 


BOTRYTIS^ANTHRACNOSES DU POIS PROTEAGINEUX DE PRINTEMPS 

HOMOLOGATION î EFnCAeri E 


RBORDENiVB 


Objet de l'Expérimentation 


Vérifier l'efficacité de spécialités vis-à-vis des maladies du pois protéagineux. 


rTEMOJW 


t SUMtSCLEX UQUtOE 


501X4 


PAOcnnooNE (Sûo Gri} 


tCAUIWt 


jtsonuav 


iPROoiONcnr»G/u 


04 DC « SPORTAK MZ 


1592 Û/Ha de UANCOZEBE 
450 G/Ha de PROCHLORAZ 


MM4CO2eBC(4«O/0" 
PROCHLORAZ (400 OÆ} 


iï:t;EnECLAIR 


OUfONT 


CAASENOAZtME tlÛQ GA} 
GHLOROTHALOUL (SaO GA} 


xno/fm 

UKGA» 




VNCHLOZtXJNE (101L} 


07 c tXPBOl4ftA 


• IMPACT RM SOPRA 


CAABENDAZIME (2e0 GA} 
PtLrmiAFOLdirGA} 


3B0Q»W 

VirGA» 


Remai^^ 

12 essais mis en place sur pois protéagineux de printemps. 
i traitements ; 

deux obligatoirement : premier traitement (Tl) en début de floraison, deuxième (12) 15 à 20 jours après. 
RésulUts 



Conclusions 

Contre Botrytris, effîcacités moyennes de SUMISCLEX, CALIDAN, SILBOS DF et XPB01.88A. Sur antbiacnoses (pinodes) : 
efficacité correcte de SPORTAK MZ et ŒRECLAIR. Les autres spécialités sont insuffisantes. Au niveau du rendement, 
pas de différences significatives mises en évidences dans 7 essais sur les 8 récoltés. 













\« 

S|iéi'i;itité 


Dose 

/ Miitièrts /\clivts 


; 

OIREF 

I PELTAR FLO : 

: FàoaoÀ 

71 ■ 

T»opdaraa*-fna#»ït ilflO GV) 


Un 



00 


Remarques 



JWOW 

0,81 

oueooAZiMe n» «AJ . 
PUJ9JI>20L{2MQ/U 


:i;,çpBeEL;pü0r;:;;i^ 

XÀS^ 


■*ViPfy»»éi»PHepn6Âj y. 

':::'::'>:200à^ 

'.eoqq^w 


moDuau 

■ ' 

••■^BOO»CNe'{17BQ/g 

'abo.Qitw 

iSPORTAK.PF 

scaama i 

11 

CAjlBE>l>2ME (80 a/L) 
PW)CHUOftAZ{300aiJ V 

leoQ/ha 

«oocvu 


ESSAI LOUDES (Aude). Variété Flamme. Semis le 30A)5/89 
Traitement le 18/07/89 au stade 3.4. 

Notation le 29/08/89 au stade 5.1.1. 


Résultats 


Légende : 

0 : Tige saine 

1 : Tige avec tache/sl non eacerclante(s) 

2 : Tige avec tache(s) encerclante(s) 

3 : Tige brune 


EFFICACITE 

•n % d* piada attaquas 



Tasoin 


X da 0 


PELTAS 
H« da 1 


PUNCH 


COMIL 
k da 2 


CALIDAN 


BPONTAK 


X da 3 


CoïKlusi^ 

Cet essai confirme les bons résulats du CORBEL DUO et du PUNCH C 


WM 


JUaXatr it r^êUté» m Iftt 









AUVERGNE 




xcHcn 

09 




Homologation de trois spécialités antigraminées de post-levée par rapport à la 
référence FUSIIANE 10 essais ont été implantés à l'automne 1988. 



\« ...Spécialité -‘-'--M\lari'ëiieÿ'Activé.sv:,;v Dose y 

-, f '.y- ,, y,' ^ 'r.-r-'S, y ' ] 

01 REF l FUSiLADEX2 y 


Û,75t 



yStaéa 2^ iNit^nM deé'gr^ 


02 C:'. 




iyiwiwwil 

ii^Steda^ï'féuWilÀi 
y:'3 J ■ *i Vhwcw^ï; i, 


03 f STRATOS . 



i:;i|çrmLO)riOWË.t^ ''.'.■'l.yC 

yi2<wçirtMi.^y 



l HUILE 970: y: 




yiMKGUhÀr' 

ÿ:"stado 
.;,3 |:8lyiy*c*«. 


04. ■■ 


lüsi 

f {120 CVU':': 

ÿ-f-wG/taisy 




05 ^ tTAFGAO+ X mfXQlu, '''OfcSÏ '^k 




eoOA« 












rentttXA V ' H**é*p«rp<*(B20,G<14 









:::Pfiturin 3 feuntea maxv.î':; 

: Crattiinéea'Vivacea iu eàdé omt: 
:;:1;25.r-»^aS'i 21 tftiuBe ■ '" : 


06 OC IAÛ 1 L 


uaoJNOuàa: ,jr«7f 


; PROPAOUt^f^f t too QAj; : 


rtSOGilh*: 


:Stade Za4l0ulllM 


Résultats 


Auncun problème de sélectivité n'est apparu dans les 10 essais. 


I Spectre d'action; 


l^ittifai à» ettlcKitte dM 10 rnsàm 1363-1989 


iDTEITICKS 

(ftirin l'nniili) 

rts]zaisx2 

^ > a > . 

MunDOi 

snuocis 

1.5 X 

snuaos 
1,25 1 
4-latllt 3 1 

TMia D»' 

1.25 1 

mu» 

0,5 1 

»teÜ«2l 

leTT. 

1.2 1 

BCON tf. 

U) 

s (S) 

R 

» 

S (S) 

. 

S 

ftilAfriwtt nxpast 

CD 

K OU 


S 

» 00 

S 

S 

Itllfciodi» 

(1) 

S 00 

R 

» 

S OU 

- 

S 

Mtodn a^u 

(Xi 

R 00 

» 

s 

s (S) 

- 

- 

Rtrgns* 

(1) 

S (S) 

S 

s 

s (8) 

- 

s 

d! blé 

(1) 

S (S) 

R 

s 

S Qf») 

- 

s 

ftepoanes d*ocgB 

(41 

S (S) 

Hf 

s 

S (S) 

s 

s 

^1|rin A— 

(S) 

S (S) 

H 

H 

S (S) 

s 

s 


S ; boDDB ■ffiniffitA O à 85 «) - : produit ocd appliqué 

H : e££icMité fcjym » ou irxégulièn (70 à 85 3) ( ) : résultat! 4t dieux «née* d'wpériawtatiai 

R : efficacité iwirffiMnta « à 70 %) 1987-1988 et 1988-1989 


I En complément 

■ AGIL présente une bonne efficacité sur Brome sp., Chiendent rampant, Folle avoine, Ray~grass, Repousses de blé. 

■ STRATOS sans huile présente une bonne effîcacité sur Ray-grass, il est moyen à bon sur Chiendent rampant, Fâturin commun, 
il est insuffîsant sur Brome Folle avoine, et Repousses de blé. 

■ STRATOS avec huile présente une bonne efficacité sur Chiendent rampant, Pâturin commun, Ray-grass, Repousses de blé, une 
efficacité moyenne à bonne sur Brome sp. et Folle avoine. 

■ TARGA Df sans huile présente une bonne effîcacité sur Brome sp., Folle avoine, Pâturin commun, Ray-grass, Repousses de blé 
et une effîcacité moyenne à bonne sur Chiendent rampant. 

■ TARGA D4- avec huile présente une bonne effîcacité sur Chiendent rampant. 


Conclusions 

■ STRATOS doit absolument être utilisé avec de L'huile pour augmenter son effîcacité et sa vitesse d'action. 

■TARGA D+ présente des effîcacités semblables à la dose de 1,25 1 sans huile et 0,5 1 -f 2 1 (fhuUe. 

■AGIL présente une très bonne effîcacité et vitesse d'action. Il est comparable à TARGA D+. 

Les vitesses d'action de STRATOS avec huile, TARGA D-f avec huile et AGIL sont comparable et supérieure à la référence. 
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DESHERBAGE Dü COLZA PRE-SEMIS 


M^ARNOa> 


Obiet de rExpérimentation 


Homologation de deux spécialités de pré-semis incorporé en comparaison avec ta référence 
DEVRINOL FL. 


10 essais ont été implantés à l'automne 1988. 


P» Speciiilite 


Dose 

Matières Actives 

Dose 


01 BEF 1 DEVRIWOL Fl , 

sTAUFrut 

181 

CW4. ' 


>: :PTé>'MmiE,:nicû^ k k 

■ * 3-4 cm 

02: DC ' ^ 

.: !**% ' ■ ' 

UUlI>OU±*’K 

,U 

GM 

^^SÎWFUJRAÜNe (1« tvu 


à4-6om 

03; 

STMVmM 

6t 

:---:::NAPROPAM)OE (Vao 
>:::.:::7nsyT>McpwGW'' 


: InMfponktiûO:!^^ 

v:'«v9ChafW,légèmè'3--4cm 

Remarques 


I 1. SélecÜvité 


Dans les 2 essais réalisés en sols sablo-limoneux, de légers tassements de végétation ont été ot^ervés avec AMARILLO, qui ont 
disparu en reprise de végétation. 


Dans 1 essai sur 2 réalisés en sois sablo-limoneux, de légers tassements de végétation ont été observés avec TAMBER, qui ont 
disparu en reprise de végétation. 


i 2. Efficadtc herbicide 


EFFICACITE 

X irficaclt* 



Caps«ll« Bourse • P. | Hyosotit Chaaps | Vulpln chupa ] 

Mstricalra Chuoal. Panaea daa chanpa Rapouaaaa d'orga 


^CeVRlNOl. ^AHXRILO ^TAMBER 


CondusjoM 

I Caractéristiques communes de AMARILLO et TAMBER ; 

<■ Bon sur Mouron des Oiseaux, Véronique à feuilles de lierre, Agrostis commun et Repousses de blé. 

■ Insuffisance sur Alchemille des Champs, Arabette de Tbalius, CapseUe Bourse à Pasteur, Fumeterre ofiicinale, Matricaire inodore, 
Pensée des champs et Ravenelle. 

I Divergence : 

■ TAMBER supérieur à AMARILLO sur Matricaire chamomille et Vuipin des champs. 

■ AMARILLO supérieur à TAMBER sur Myosotis des champs et Pâturin commun. 




Minkmétl'Esr*rimtmlÊamriaiUi*min9 

















Çondu^oni 

I DINOFGRANE SP : 

■ spécialité parfois phytotoxique sur le pois, bon niveau d'effîcacité sur dicotylédone ; à compléter sur graminées. 

I TRAPAN EC ; 

■ bonne sélectivité, bons résultats d'effîcacité sur dicotylédones, semble insuffisant sur graminées. 

I RPF 30001 : > 

■ manque parfois de sélectivité, bonne efficacité sur dicotylédones et des résultats qui semblent intéressants sur graminées. 

I XPHT 1 89 A : 

■ sélectivité à confîimer, bons résultats d'effîcacité sur dicotylédones ; on peut remarquer une bonne efficacité sur Aethusa qui 
devra être confirmée. 

I PRADONE TS : 

■sélectivité satisfaisante, bonne effîcacité sur dicotylédones avec une action herbicide moyenne sur Aethusa ; sur graminées, elle 
donne de bons résultats. 
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Objet de rExpériroentation 

Vérifier l'efficacité de programme de désherbage pour lutter contre les dicotylédones et graminées 
présentes dans les essais. 16 essais ont été mis en place dont 11 ont pu être exploités. 
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FVMOM^ 

I,Si 


SeoGAtt 

^^^\•^x<^>x•I'X‘^^x 'y. 

MtoAi’^inéÊi iÿ'Au stade.piÉniuièi 


Remarques 

N.B. - Le produit Tackle (condition n*6) a été utilisé sans adjonction <fhuüe et n'a pas été complété par l'antigraminée, ce qui 
explique essentiellement ses mauvais ré^tats en 1989. 

Résultats 


AMARANTHUS RETROFLEXUS 

% tttiemcitm 





6 EBial» Tfoln 40 p*nt€«/w2 


CHENOPODIUM ALBUM 

a Efficacité 



a Eeeeie T«»oin 40 plantee/«2 



C^d^jo^ 

1 Sur dicotylédones ; 

Efficacité insuffisante de tous les produits sur les liserons (des champs et des haies). Action insuffisante des associations 1 et 
2 sur renouée persicaire, sanve, morelie noiie et stellaire. Action insuffisante des associations 3,4 et 5 sur pensée des champs 
et stellaire, de plus sur amaranthe pour la condition 5. Le produit n* 6 ^ACKLE) ne doit pas être jugé en 1989 compte tenu de ces 
conditions d'utilisation. 

I Sur graminées ; 

Faibles infestations en général. D. est difficile de porter une appréciation sur résultats qui s'avèrent inexplicablement mauvais 
sur les rares graminées présentes. 
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<7. DESPLASTBS 
Objet de l’Expériroentatioa 

Etudier la sélectivité de la spécialité ORCAL ci de la succession ORCAL puis RAŒR en utilisant 
la succession TREFLAN puis RACER comme référence. 
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Remarg^ 

DISPOSITIF : 


Résultats 


4 ou 5 blocs avec témoins incorporés. 



RENDEMENT 

Qtx/ha 



1 gaaal Aurargn» (THS) 


Cooclasions 
I ORCAL : 


A dose N (5 Icg/ha), agressivité marquée. Phytotoxicité semblant indépendante du type de sol mais paraissant liée au niveau de 
pluviométrie survenant apr^ traitement. A d^ 2 N (10 k/ha), très forte agressivité. Marge de sécurité très réduite. 

i ORCAL puis RACER ; 

A dose N (2,5 kg/ha puis 2 1/ha), bonne sélectivité, quoique légèrement plus a^essive que la référence. A dose 2N (5 kg/ha), 
phytotoxicité marquée dûe essentiellement à ORCAL. Marge de sécurité réduite. 
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S|H'ciiilité 


Miitières Ailives 


ALUER 


DESHERBAGE 

-HOMOtOGAXKMŒÜ^MiS^ 


G^DESPLAmES 


Etudier l'effîcacité de 6 spécialités herbicides ou successions en utilisant la succession TREFLAN puis 
RACER comme référence. 


iTnERÀNEC 




^TRiFLURAUNE (48ÇâÆ). 


PoÉt-Éémü prélevée 
MoahB : ; Pri>iMrnli îheofpc^ 


«OOOhe 


IPROWL- 


CTASAMJa 




FfFAOJLF. 


ACLONtFEKiOOOCÀj 


IDUELOR 




METOLACHLORE (MO ai) 




ACLONtFEMiâpO'atj. 
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PXWIAZQN (83 GA4 


taKOhi 

:éO«ahii; 


DISPOSITIF : 2 OU 3 blocs avec vrais témoins adjacents 
Résultats 



Cmiclusjo|is 

I PROWL puis CHALLENGE : 

Efficacité sur dicotylédones nettement inférieure à celle de la référence. 
t DUELOR puis CHALLENGE J 

Effîcacité sur dicotylédones très nettement inférieure à celle de la référence. 

I ELITE; 

E^icadté sur dicotylédones très nettement inférieure à celle de la référence. Résultats à confirmer. 
I RPP305Q7 ; 

Efficacité sur dicotylédones inférieure à celle de la référence. Résultats à confirmer. 


t TREFLAN puis RPP30S07 ; 

Efilcacité sur dicotylédones légèrement inférieure à celle de la référence. Résultats à confirmer. 


I DUELOR puis RPP3Q5Q7 : 


Efficacité sur dicotylédones très légèrement inférieure à celle de la réfâ'ence. Résultats à confirmer. 
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CULTURES LEGUMIERES 



• E wpértmtnirton l a w lt m du ftaWtr au ptMmtpt p. reuut imct 

• ficpérimanMIon «oailtm du FriHHf an coure de reooli» p . hbjlet itmc 

• Puocrera dM mdom M.wi£Meu£ làRn 

• Thripc tibool cur poireau a roi ni ■acre irmi 

• Tomaic / Praoo Voiuere llciday cooira Miereilphum Cupharhiai jjc. MuareaciMs lwi 



• PaahatbaQa <la TM «Taulonma 

• Dcaaitaga da TAI da pf i xa w pa 

• Diihaibagc da rEehaloMa 

• PaaHaitaci da l*Ûiotion an MbBa 

• Oaihaibaoa da la LaHua 
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AQurrAim: 

lOTERIMEOT^ DU FRAISIER AU PRINTEMPS 

Objet de l'Expérimentation 

Comparer l'effîcacité de différentes spécialités commerciales aux doses indiquées ci-dessous sur les acariens 
jaunes du firaisier au printemps en comparaison avec la référence NEORON à 2 Vha. 


No 


• J 

-v ... -- 

fv- . 

Matières Aelives 

• Dose 

PIREF 

tNEOMN 

cauG£A:r 

21 

: : . EAOMOR nOPYlATE &0 GA^, ■: 

aOUGAmi 

02 


KOOM 

:: : 



03 

;vlAPOU.O.«ëC . 

SOiOUSC 

(K^î 

CLOreNTEONe {500 â« 


04 

DANTTOL 

MMSUeiL 

o^siy 

: reWfîOPATHRlNE tlOQ SAJ. 


os ^ 

.:::tCESAR' 

/jîoaû< 


^:.::::^H«VWs»ît{ns73)(ro .''i:::::;': 



^Si|.DANrrOL:;;|i':i::4^^ 

ACJUSIiEU. 


vMreNPfiOPATHRlNEftOO Q/U:- ';?| 

SOQ^ . 

06c4ï 



Û,7St :: 




Dispositif blocs 4 répétitions faux témoins adjacents. 

1 seul traitement à 400 Vha comptage à J-i-7, J<fl5, J-f30, J4-60 


2 essais réalisés en 1989. 
Résultats 



POPULATION J+15 

RoBbr« d« foni«B BobllsB par faulll*a 



gaaal 60 (HS) 


POPULATION J+30 

Noabra da foraaa aobllaa par rauillas 
ti:f 

5«4 


«of 


30f 


20J- 


lOf 



ireOROW ”r XPPOLO ~|~ CSsTwU» "T taMin 
CESAR DARITOL LFACl.SS.A 


T+30 


Estai SO (S) 


POPULATION J+30 

Nesbra da fonoas aobllaa par fauillas 

Usoot' 



i 


IP 




1m 

MMM' 


REORON I APROLO 1 CES-»DAR | Tasteln 
CESAR DARITOL LFACl.SS.A 


J«30 


Essai 80 (S) 


Cand^oi» 

Le produit sous numéro LFA Cl 89 A présente une efficacité intéressante, surtout par sa persistance d'action. L'APOLLO 50 SC, 
le CESAR et à un degré moindre, le mélange CESAR 4- DANITOL se comportent assez bien. Le DANTTOL confirme son bon effet 
de choc et le NHORON décroche à partir de J+30. 
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EXPERIMENTATION ACARIENS DU FR^tiSÏER EN COURS DE RECOL^ 


KmmET 


Objet de rExpérimentation 


Comparer l'effîcacité de différentes spécialités commerciales sur acariens jaunes du fraisier en été sur 
variétés remontantes en cours de récolte, en comparaison avec une référence le MORESTAN à 0^ kg/ha. 


N„ 

Spéciiilitt 

K 

llose 

Mîitiéres Aciiv t-s 

Dose 

dl REF 

1 MORESTAN 




.. :ttt0AW ' 

9? 

:;i;1fAtSTAR 

««car. 

0,41 

. BiPHÊMTHRlNe (1 00 CVU . : • 



; : < ^LTHANE SO SANOOZ L 


lî 

; OlCORX.t480ai} 

4W6^ 


'::i:LFACSB9> 


:ù,7si 



03 





asoAw 


Retnait|^ 

1 seule application en cours de récolte. 
Comptage à J+7, J-f 15 et J+30. 

Dispositif blocs 4 répétitions Témoin incorporé. 

1 seul essai conduit en Aquitaine. 

Résultats 



Conclusions 

■ Le TALSTAR confirme sa bonne efficacité. Le produit LFAC 89 A et le KARATE présentent une efficacité intéressante assez 
voisine de la référence. 

■ Le KELTHANE 50 présente une tn^ grande hétérogénéité d'action suivant les blocs pour être jugé. 
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iViatifi't.-s AcJives 


ÎMPtfl 

^ ^9 


mov^jm 


tTECHWUFANi 


B«XlSULr>M OÙ 


.«!23û»» 


i KLARTAM 


SÀiwa 


RUVAUrUTH (240 QA^. 




t TALSTAR 


,Blf>hffiNTHftJNE(10QGAJ 


TAQ*» 


tKARATEK 


SOfKÀ 


Untxia cytuiaOYM |S G/t4j: 
PYRlMlC«JCg {100 (VQ 


tJiO/tm 

tSOÛihs 


».PHYT0JAR01NC 


npwTXlylixiDKyo* OQQ G/ii 
PVRETHRiNES (20(VU • i 
BOTENONÊ l« CAj 


«40G)fw 

in»€Mv 


^a/WMivjts 




XHODIMM/ 


«EmiON {900 QA4 


WQAm Ü 




SOfM 


EFFICACITE (Nb pucerons /6 Feuilles) 

* r«(luctlon/T*aoin ^ 


£•••1 84-3 (THS) Rotation du 13-6-89 


Eaaai 84-1 (THS) Notation du 26-5-89 


Conclusions 

Deux des trois essais aboutissent au même résultat. Les produits peuvent être classé en 3 catégories : 

■ produits très efficaces : TECHNUFAN, TALSTAR, KLARTAN, KARATE K. 

■I produit peu efficace : PHYTOJARDIN C. 

■ produits inefficace : RHODOCIDE, PIRIMOR. 

Le PHYTOJARDIN C a une efficacité insuffisante et sa rémanence est faible. 11 est toutefois le seul produit utilisable en récolte 
ou dans des exploitations menées en agriculture biologique. 

TECHNUFAN, TALSTAR, KLARTAN, KARATE K sont assez efficaces. La fréquence de traitement en période de contamination 
ne paraît pas devoir être inférieure à 10 jours. 


(Nb 9uc«ron«/3 Paullles) 
Dn/taaoin 
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M. VJLLEmïïJJ? 

Objet de rExpérimentatlon 


A la suite des échecs enregistrés dans la lutte contre Aphis gossypii en 1988 avec Pirimor, 
une série d'essais destinés à trouver un aphicide non toxique pour les abeilles a été mis en place. 


3 essais ont été mis en place. 
Résultats 


Remarques 









LOfRE-AmmiQUE 


C,Q4WÜMBIDE 


Objet de l’ETOériroentatiott 


JuKF de l'effîcacité de différentes ^cialités commerciales (formulation microgranulée) incorporées 
préventivement en traitement de sol. 


Résultats 


Dispositif bloc. Incorfwration en plein ou en localisé. 
2 essais Pays de la Loire (Nantes) - Rhône Alpes 


p- 


•» 

Dose 

Matières Aiiives 

Diise 1 

01 

1 CURAT» 

ÈATKX 

2Ûk9 

. CARBOfLmAN(&%^ V 


02 

l CURATER 

KiTUl 

40kt 

CAABOnjRAN (9 


03 

t ONCOL S G 

DLrOHT 

20 kt 

SeNRJftACARBe (8 , 


04 

1 ONCOL 5 G 

ÙVfOST 

40 kg 

BENRJRACAfl&C (S 


05 

; ï BASUDtNB îO GRANULE 

asAcuGï 


, ptA»«N <10 X) 

JKCUh* 

06 

: 1 BASUDINE 10 GRANULE 

OKACUOi 

J60kg 

DUZMON {tO %) 



Dénombrement larves et adultes confondus au laboratoire, à a loupe binoctUaire (essai 44) ; à l'oeil nu, 
au champ (essai 69). 



Conchuions 

Bien que le CURATER 40 kg/ha ne soit pas statistiquement différent des autres traitements, il semble donner de meilleurs 
résultats; (dans les 8 semaines après la plantation en 44; décrochage dans les 5 semaines en 69). 

Pas de résidus détectables à l'analyse ( Labo de SICAGRO). 
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FINISTERE 


QbjetdeJIExgérimegtotion 

Tester l'efficacité d'iis parasitoîde, Praon volucre Haiiday, pour lutter contre 
les pucerons de la tomate sous serre, Macrosiphum euphorbiae en particulier, à 
l'aide d'une plante relais : le rosier et son puceron (Macrosiphum roseum). 


|Nii 

SpcL'ialilé 



vc,s Dose 

1 

01 

J PRAOMVpUJCHE 




loi!: ladiw d« praoRttufpuoofQnt doit lûrnoio 
foiolo- ..V.; 


Remargues 


Ce programme a été réalisé chez cinq maraîchers différents en région brestoise. 

Résultats 


fcvoLUTigN D£ lÀ POf^ULATlOM PUCEROMS-PRÀOM (r\’7\i 
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EVOLUTION [)fc; LA POPULATION PUCERONS-PRA'ON /n-3n 


N8 
18 -|> 

i«.. 

i4-> 

I 2 -- 

10 .. 

« ■ ■ 

6 .. 

4 - . 

2 .. 

0 - 


UCERONS/plont de tomate 





Toux de contomf lOtion RRAON 


en % 



.r >00 


+ 10 


^ — i — h 


-i 1 h 


• r • « 10 11 U 19 14 13 10 17 ta If 20 21 22 29 24 23 20 27 20 2 > 90 9 lsem 


Condusions 


iPour la deuxième année consécutive l'utilisation d'une plante relai, se rélève un artifice fort e ffi c a ce pour combattre les 
pucerons de la tomate. Praon volucre parasite efficacement le puceron du rosier ainsi que celui de la tomate. 


m De plus les rosiers attirent fortement toute la faune auxiliaire naturelle, complétant ainsi l'action de P.volucre. 

SvMwmwOm 4* IMf 
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Postf 's .üyhitiéres Actives 






OlREF iSÀPROLM 


.woaràika»'^ Jt|:;:'J||ïaFowÉ(feo'^^ 


;jafi'6/M;;:::i::i;::i^;â^'d«'Tràro 


;MA^^C'W> «); 


liMPACTSOPRA 


fvgriwoi^zsijy 


12Qâ/tMt 


sortu 


tMANEOR 


MWÆ8E(4»Û/4 


KSJtrZNJt 


-1 HORIZON 


TCdUCÛNA20l^ {250 CAJ. 


iiZMâA»' 


MAUH 


i tAROl.89^ 


«NOVA 


MYCLOBUTAML 
MANC0ZEBE(6D^ . 


seJZs Ohi 
ijKGA*: 


KOBMETliUS 


« ANVILUQUIDE 


sonu 


He(ACONAZOl£(60âA4 


iad'GMi: 


MHODUaitl 


0<NOCONAZOL£02DaU 


IOLYMP10EC 


ftÙSttAZOLilOOOA} 


BVrOST 


'2ôoâNt; 


ESSAI 34 

Nb â« pl*d* •ttaquAB 


ESSAI 34 

t â‘act4qu« 


PRODUITS 
1 E»al NS 


TmoiR 


t2^ PRODUITS 
1 ESSAI NS 


I TEMOIN 


Conclusif 

Contrairement au protocole initial l'ALTO MARATHON n'a pas pu être testé dans cet essai. 

Tous les autres produits assurent ime protection comparable à la référence. Mais le pourcentage d'attaque dans le témoin est 
variable suivant les blocs. 


Etudier l'efficacité de plusieurs spécialités commerciales (aux doses indiquées ci-dessous) sur la rouUle 
de l'asperge, en comparaison avec la SAPROL M à 1,5 1 + 2 kg/ha pris comme référence. 


^ 

Remaroues 


Traitement tous les 14 jours. 

blocs 4 répétitions témoins incorporés. 

2 Dotations ; 

nombre de pieds touchés 
%attaques 


1 seul essai réalisé sur ce thème en 1989. 


Résultats 


aquitawe. 


P.REULET 


lUtulun ét /g»; *’«■ iMtmiun MM* m 1M9 







Comparer l'effîcacité de différentes sp^ialités commerciales aux doses indiquées ci-dessous sur le 
Stemphylium de l'asperge en comparaison avec la référence l'IMPACT TX à 2 1/ba. 


Ko 

i'; .S|»êci:ilitt, ,'v i i'v'r*.'.- 


• ; l)«se ■ 

Matières Actives 

Dose 

OIREF 

i; IMPACT rxSOPRA 

sontA 


■>:0>:CH:OROTH«.OML: poe où 
mrmjAFOt {<7 

ecoQ^ 

02 

«IMPACTSOPRA 

sonet 

0,7Sl 

PurmiAFOLOîsOiiU ' 



>MAN£OR 

XSXTEfM 

Ikf 


As 

m. ■ 

C HORCON 

MATUt 


•■^>:TE8UCONA20U'{250'<^ 



ILAST1.89A 






«NOVA 

JtOHMETaAAS ' 


■':?«YCi66uT>w)t oLas'%)" ■ 

: MANCpZEBE(«)%) 

2.1 KCM 


1 DACONIL 500 FLOWABLE 

UOTSOi 

51 

CHCOROTHÀLCNn. (Ma QA4 



fOLYMPlOEC : 

Dvnyr ' - 

2f 





Cadence des traitements tous les 14 jours. 
Blocs 4 répétitions témoin incorporé^. 

2 notations : 

■ Nombre de pieds touchés 

■ Volume de végétation atteint 
Résultats 


Notation de 0 à 10: 

0: végétation complètement détruite par Stemphylium 
10: végétation saine. 

MOYENNE DE VEGETATION ATTEINTE 


‘“T s':;» 



Ea««l 33 (THS pour !• 10»10 «t le 24-10) 



MOYENNE DE VEGETATION ATTEINTE 



18.09-89 2-lÔ«S9 10-10-89 15-10-89 

Æinp TX SzKP'fKMr ^HORZXON (ÜLAaTl.aS.X HnOVA ^DAC soc HoLTHP ^TEMOIN 

gaaai. 40 (TK3 pour !«■ 4 daf ) 


Cwiç^sîons 

Le OACONIL 500 à 5 1 présente la meilleure efficacité dans tous les essais. Cette efficacité est comprise entre 75 et 85 %. Trois 
produits ont une efficacité assez voisine et proche de la référence l'IMPACT TX à 2 l/ha : ce sont par ordre d'efficacité, le NOVA 
à 3,5 KG, le LAST 1 89 A à 0,5 1 et l’OLYMP 10 EC à 2 l/ha. L'efficacité oscüle de 45 à 75 %. Enfin le mélange IMPACT + MAN- 
EOR et surtout IHORIZON décroche sensiblement dans tous les essais. 
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aquitaine 

: EXPÈfflMENTATION ANTHRACNÔS^ DU FRAISIER 

R^EUIET 

Qbiet de l*ExDérimentation 


Tester l'efGcâcité de spécialités commerciales aux doses indiquées ci-dessous sur l'anthracnose du Fraisier 
après contaminations artificielles. 







Maticres /Vcfives 

i)u.se 

: 

01 T 

i TEMOIN NOtiCONTAMINE 


'-.i';*?’- 




02T 

: l TEMOIN COm>«lNE : 




;:;y ;y .<■: . y --, 


03 

1 OACOMl 500 FLOWABLE 

: AKMSCH. 


; CHU>AOtHALOr«t;^âA): 


.4 préventive 

04 

l-POLVRAM 



: MenRM4E-3NC (a0%) 

S^KQ/he., '-;:" 

• préventive • 

05 

■ |■BAYC«R300EC,.g::^^i•^ 



aTERTWOL (300 G/L) v;i»;4 

444 ÿ:' 300 Q^ia-'. 

préventive + curative 

06 


iiïcuu'nsior";: 


PROPICQNAZOLE (125 GAI:; 

•te/i'jV -378 G/hài--y% 

;i- préventive + curative 

07 




.%s 

v s.v.* • . 


::4prévenUve 4’.ouralive.' yy.i^s- 

08 


t.'.v.'. s* 




ï piréventtve ■^curative 


HORIZON' 

• "Alïï* : 


4TEBiX«N*2»t£'^ GAj’v ^ 


•4 prè^ritive + curative ' • 

10 

i:| HORlZON : 


•’ v*^,* / * i %•$? v;%î<*:v: 

|TEBUCONA2OUi(2S0 Olj: 

:4''9flOûma'' 

préventive * curative 

11 

lEUPARENE' ■■ 

A<nSA 


DICHLOPUMNIOE (M %) 

t.2SKG/lie 

préventive •*• curative 


Traitement préventif : C-7, C-3, C-1 
traitement curatif : Cfl, C+4, C+7 
Dispositif bloc 4 rép. 

Récoltes C+11, C+18, C+25 


1 seul essai a été mis en place au CIREF de Lanxade 
Résultats 


TRAITEMENT 


CURATIF 





T Contamina "T TILT i KORIZOX T 

BAYCOR LFANI.SS.A EUPARENB 


Idoaa 2 N 


dosa R 

(C *7 racolta C*ll) 


TRAITEMENTS PREVENTIFS 

% d'attaque rn 

38 t lAi 



T.Nonicon?' DACONYL T BAYCOOR T LFjÛa89Â~EÛpÂRBKE 
T.Cont POLYRAM TILT HORIZON 


Doaa N Ë 

Traitement C -7 Récolté C +11 


iDose 2 N 


TRAITEMENT PREVENTIF 



^Dose N ^Doaa 2N 

Traitement c-1 Récolta c+11 


Cottclusiops 


En préventif le DACONIL 500 à 3 1 et lEUPARENE à 2^ KG ressortent signifîcativement dans 2 récoltes. En curatif 
le BAYCOR 300 et le LFAN 189 A à 1 1 ressortent dans une récolte. 


Kdtmkaaéil'Xtrhmmttrim ritJité* tm 19*9 









Tester l'efficacité de ^cialités commerciales aux doses indiquées ci « dessous sur l'oîdium du fraisier 
en comparaison avec le NIMROD pris comme référence à la dose de 1 1/ha, seul produit homologué. 


No 

. S|iéi'taiité 


Dose 

Matières Actives 

l)(»se 

n 

02: 

orNiM . 

*Û«14 

JL 

::eüptfwi4ATE(2MQ/u 
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1 BAYTAN MO . 
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// 

: CHMOMEmtONtiTE (IQO QA) . 

-, THlAOBÆNOt. (tOO (vg .. , . 
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;:':rTOPAZE:v'..::: 


0^1 

; :'::::reNCOfi*zOLE'(ioà gA).: ■■ ■ 
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rSYSTViANeiî^ 

JtOHMETnAAS 

iKSl 

MYCtOaUTT^WIL (129 G/l) 

eUG/tm 


tel, .. 

• rSAPROL 


7,75/ 

••• TTUFOR)rÆ(1«OGA} 



0^1. ■ 

;lANyiLUQUIDE| / • 

■'■■--■■■■■sorM 


'i«XACONA20Le (so ot) -- , 


'.y,, 

08:^: ' 

:HKH1.89.0 g 


O^i 



■ ÿSv 


En pépinière : traitement tous les 10 jours 


En parcelle de production : traitement tous les 14 jours. Dispositif : Blocs 4 à 6 rép. Témoin incorporé 


Cest la deuxième année d’expérimentation sur l'oïdium du fraisier, six essais ont été réalisés en 1989 sur ce thème, 3 en 
Aquitaine, 1 en Languedoc - Rousillon 1 en région Centre, 1 en Picardie. 

Résultats 


EFFICACITE 

X d* lurfac* Oidla* 





e«a«l 33.1 


EFFICACITE 


ly Am 



Eaial 24 


EFFICACITE 



^XO-7 (NS) @25-7 (THS) ^21-08 (HS) 

£•■«! 80 


EFFICACITE 

X d« «urfaea Oldlaa 



Eiaat 45 3-lQ fTHSl 


Conclusions 


Comme en 1988, le TOPAZE à 0,5 1 et le SYSTHANE 12 E à 0,5 l présentent la meilleure effîcacité.Le BAYTAN M.O. est du 
niveau de la référence le NIMROD qui se comporte bien. Le SAPROL et l'ANVIL déaochent nettement. Enfin le produit 
LFOI 1 89 A semble intéressant à retenir. 






2^|eH|eJ|Exgérimentation 

Comparer Teffîcacité sur aiî de nouveaux fongicides par rapport à la référence DmiAKE M 45, et connaître 
U teneur en résidus dans les bulbes. 


N» 

Spvciaiite 


Dose 

M.iiici't's Aclivcs 

Dose 


OlREF 


l^{ipDfatJUSÈ 
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Û3 
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ÈAsr 

3t 

iCHLOROTHAi^ 
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OObiCSKT 

II 

GAi 

lïauh» V 



IGAMA-.' 

mPHUfSTILUS 


:¥MttU3BLrrMMK. 

|;wyNCta68C:^;^..^^ 

yjt-ttCitw 


P<î: 








Remarques 


IREAUSATIONDE L* 


■ERIMENTATION 


3 essais ont été mis en place. 

DITHANE M 45 s'utilise à la cadence 10 jours. 
Les autres conditions à la cadence de 10 jours. 
Résultats 



Çondi^o^ 

Nous n'avons obtenu des résultats que dans deux essais. 

HORIZON et CORBEL STAR ont assuré la meilleure protection contre la rouille de l'aiL 











BRETAGSB 


MILDIOU DE LA L.\mJ£ 
HOMOLOGATION : EFFTCACITE 



hLP. VASNJER 


O^letdçJI^Qçrnnentation 


Etudier l'efficacité de différentes spécialités fongicides contre le Mildiou de la laitue, et rechercher 
les résidus à la récolte. 



Su 

.Sptfciaiile 


Dose 

Matières Aelives 

Dose 1 


::'|i:bnHANE M 46 

JUeMMTaAiS 


'■;'V:*WNC02ËBe' 

tnKQMl 

02 bc 


SÀMDOZ 


**MC02SX.!!Sa%i 

cot*ûoef\.9%) 

4jZka4ia;-;:y;:;yy/::: 

03 

■ipUtSANTS 

■ , UH90t ■ 



' ' aea»tt ^ ^ 

". 2DOOM ... 

04 




.:Vy:'««AHC02aeias«) . .. 


05. bç;- 

■ rAVtSOG, . 

■ ■»4SP ■ 

2Jkt 

OMOXAMLM») 

v:.; ...-'tAKaiha 


I PRECONISATION : 


Après plantation, traitement 1 fois par semaine pour le Dithane M 45, toutes les 2 semaines pour les autres. 
Anêt des traitements au stade 16 18 feuilles 
I TROIS ESSAIS : 


■Bretagne : blocs 4 répétitions • serre 

■ Midi-Pyrénées : blocs 4 répétiotions - plein air 

■ Rhône-Alpes : blocs 4 répétitions - plein air 
Résultats 




EFFICACITE 

% Surfae* foliaira attaianta 



laaal Wldl-Pyrannaaa (3) 



Condiuions 

En 1989, sur deux essais avec Mildiou: Bonne efficacité de PULSAN, FUL5AN TS, GALBEN, un peu plus Êiible pour AVISO G. 
Les résidus décelés à la récolte sont conformes aux normes françaises. 

PULSAN et GALBEN TRE : 4 ans d'expérimentation. Efficacité égale ou supérieure à la référence DITHANE M 45. 

Résidus généralement conformes au normes. 

PULSAN TS : deux ans d'étude - même conclusion 

AVISO G : première année (fétude, légèrement inférieur aux précédents. 

Expérimentation à poursuivre pour ce produit 


ptttiiê 















bjet de l'Expérimentation 


Tester les pesticides existants sur le marché pour lutter contre les 2 OTdium du melon Sphaerotheca fnligmea 
et Erysiphe cichoracearum. Etablir un classement de ces ^cialités par rapport à la réfaencc. 


N« 

' S})éci;iii(e 

. i 

Dose 

Motieres/Vetives • 

Dose j 

01 

1 SAVTAN MO 

Bdrxt 

II 

: • TWÀOIMOICH.' tw aiî'i' ■ 
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02 


aaeoMCV 




03 DC 


arwviTAux 

04 f 

■feWNOCAJ^tSZS'atii-'- • 

y: : (7» Q« V'';: 


04 


jomtJtraÀÀS 

Si 

r;5ï«nibeuT>wt; «i ap- ;; 

-SOUW pw «M ■ 


05 DC 


MS* 


:-:t;r:':TT<»À£HdeNQt'tsaij 



Résultats 


ESSAI 34 

% d« radueticm p«r rapport au taaoin 


ESSAI 84 

% da raduction par rapport au taaoln 



BAYnii HO ~n 

SAbÏtKAKB ~r lôïc” 3 

SUMI 8 

SYSTXAirS 

X da aurfaca attaqquaa 



BAYnui HO SAbÎtoAW n” tÔic~ 2 

stmi a aYSTKANE 


% aurfaca attamaa 



BAYrim HO ~T‘ 

SASÏTKAIfE ~F 

SUHl 8 

SYSTHAMB 

X da fauilJLaa attaouaas 




BAYTM HO ”1” 

SABinnirs H” kac 3 


sunx 8 

SYSTKANB 

X da 

aurfaca attaouaa 

1 


Çonchnaons 

■ BAYTAN MO se comporte partout tris bien : cfest la référence. 

■ SABITHANB, SYSTHANE S et MAC 2 dorment une protection passable et sont équivalents à la référence dans 2 essais. 
■iSUMI-8 est mal classé sauf dans l'essai 34. 
















ROUILLE DE LA MENTHE 

MISE AU POINT DEMETHODEDE V 


myiLLBVIEILLE 


Objet de rExpcrimentatioii 

Le but de cet essai était de mettre au point une méthode de lutte contre la rouille de la menthe 
avec pour objectif principaux: 

■ le classement de l'eSîcacité cTun certain nombre de fongicides. 

■ Tadoption d'une cadence de traitement compatible avec la culture. 





l)«»se 

Mulitrres Atlivcs 

Dnse 

01 

fHOraZOK: 

' ' *4mt ' . . 

■ li ■■■ ■ 

'TaUCCI^4^ZQt£ <2S6 OAi: 

,28ôQA«: 

02 

IIMP^TXSppOA 



V CHUMCn>VLCNIL POO (VU 

'790 at*' ■ ' 

03 

> CORBEL BASF 

ÊASf 

// 

nNmOPAIORPHE (790 (VU 

••• '790 Gfm 


Reinargues 

Un essai a été mis en place sur la ferme expérimentale de Savoillan (CEAMS) pour une deuxième année d'expérimentation. 
Le dupositif utilisé est un bloc à 4 ^pétitions. 

Résultats 



Condus|on| 

Pour 89 

L'étude entreprise en 1989 en collaboration entre le SRPV et le ŒAMS sur la rouille de la menthe a mis en évidence la bonne 
efficacité de 3 spécialités fongicides systémiques inhibiteurs de la synthèse de l'ergostérol:HORIZON, IMPACT ÎX, et CORBEL 
Pour les deux années d'étude 1988 et 1989: 

A la condition que les analyses de i^idus soient encore inférieures aux normes admises l'IMPACT IX et IHORIZON paraissent 
donc pouvoir être proposés pour l'usage ROUILLE DE LA MENTHE. 

Le CORBEL est à éviter à la suite de la phytotoxicité très nette montrée en début de végétation en 1988. triode froide) 


JUntfaM A /Tiy ritUêU m IHf 






^MmiPXREmES 


BULBES (AIL-OIGNON-ECHALOTE) 

DESHERa\G£ D£ L'AIL D'ALTOMNE 


'£CMALÉT 

Objet de l'Expérimentation 


Comparer l'effîcacité d'herbicides à la référence TRIBUNIL, et acquérir des références locales pour améliorer 


les conseils. 



No 

Slieciiililé 


Dose 

MalKTfS Aftt'cs 

Dose 1 
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i :;::v:':MET>MaENZTHUZia^ 

...:2.tKqihi 

ilRIBUNIL: , >. 

a«nx 


-o^iiiËmABCNrrHumj^ tre «)'; - 

■-A^KCWiNi 


La condition n*5 CTRIBUNIL 4 KG + TECHNOCOLOR) initialement prévue n'a pas été expérimentée. 

La condition n"? (TRIBUNIL 3 KG + TRIBUNIL 2 KG) n'a été expérimentée qu'à lAUTREC (81). 

I REALISATION DE L'EXPERIMENTATION ! 

■ 3 essais ont été mis en place. 

■ Les conditions 1, 2, 3, 4, 6 et 7 sont appliquées en pré-plantation. 

■ Le complément des conditions 3,6 et 7 est réalisé en post-levée. 

Rgultob 

I ESSAI 31-1: 

La secberesse a faussé le résultat. 

I ESSAI 81-1; 

L'infestation est trop faible ; seule la modalité n'S est globalement plus sale le 2ZD6. 

I ESSAI 82-1 ; 

PROWL à 41, CENT 7 à 2 1 et TRIBUNIL à 4 kg + 3 kg assurent un désherbage satisfaisant. La flore est composée 
essentiellement de mouron, renouée des oiseaux et renouée liseron. 


Conclusions 


PROWL, CENT 7 et TRIBUNIL sont dans l'ensemble les plus efficaces. 




f^lï3 




BULBES (AII^OIGNON-ECHALOP5^ 


^ie^^TEx^rimcntetion 


Comparer l*efficacité (fherbicidcs à la référence TRIBUNIL, et acquérir des références locales pour améliorer 
les conseils. 
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moÊiUcài 
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ît 
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. SûOG/tM v.:;Q;;!V 


RemargoM 


I REAUSATION DE L*EXPERIMENTATION ; 

1 essai a été mis en place. Les conditions 1 à 9 sont appliquées en post->plantation. 
Le complément des conditions 3, 7 et 8 est effectué en potf-levée. 

Résultats 


EFFICACITE HERBICIDE 

% Ifflcaclta 


99.5 locaoo 100 100100 locaoo 



Trlbunll C«Dt 7 X.«9U«N«b QmI 4.5 Ouil 6.5 Ctuil 9 Trlb. 40 SsuOetr. SMs^llnur. 

^STHUai HcKlIf.BLMtC ^noUKM KO. 

tawi 63-1 


Condusioas 


Les meilleurs désherbages ont été réalisés avec TRIBUNIL (seul et firactionné), CHALLENGE et AMEX en association soit avec 
le linuroot soit avec l'ioxyniL 


Métalrntéil'Sxpkimmamtm m IHf 















MIDI PYRENEES 

BÜLBES (AIL-OIGNON-ECHALOTE) 

DESHERBAGE DE t/ECtîÂLOTTE 

^|etdeJ^^gërimentet|on 

Acquérir des références locales, dans le cadre des extensions d'homologation. 


libtS' 



po 


Siiéciaiité 


Dose 

Matières Actives 

Dose 1 

01 

8t 

1 AMEX820 



^ BtrmAUN6-{4»QA+;:;.;:,.^^^^ 




1 TOTWL 

KUODIAGJU 


' K»<INlL{2S0 Q«y ^ ^ 


02 

et 

1 AMEX 820 

SOfMA 

6/ 

BüTRAUfÆ(480GUg: / 

: vZ^HGAA''. ' 



t:UNURAt;50UQUIOE 

xrtÜS/AGJU^^:: 


:: 'LJNUftON: (SÛO GÆJ^': ■■ .'V:;;-:: PW 

y#«oo:6M«' ■ 

03 


ICENTT 

uurnufKX 

-V,; 

: JSOXAaEM:(i25(^v"^;,.y 

.y^ soo-qam' 

04 


lCHAtt£NGE.6O0 

fsntoiur. 



2,7 KGÀw 

05 


'■^rCHAtiENGEôOÛ. - 



•’^ÀCLONIFENi' (600 Ot)..,'; ■ 

>y'3AKCVt«:. 

06 


tCHAU.ENGE600 . 


. jf r -' 

■ ACLÛNlFEN-^QrtJ 

y.-eAKOha^ 

07 


. ■|;TRAPAN;EÇ: 

CEiAUMTD 


LJNURON^{12$ QA4C' - ■ 

'80o:Qfta..' -.'.J. , 
:aOO.Cttha:' y.l 

08 

1 

puis 




METW®ENZTH(AZÜRONtrO^;s ■ 

2.t KQihi-: ■■ ■ - , 


îTWBUNIL 

BAYSit 


. MET>UBENZTHM2URON(ra%);;; 

t.+KGA» 

09 

et 

.. rRAMROOL. 

fpMONSAffra 


, PROPACMiqRe{4aoGwy:y: 

«aZKGAw^ 


tPHOWU.. .. 

è::peAK4Mm " ^ 


:■ PENOiMCTmUN »30 i 

6606(ha 


Remarques 


I REALISATION DE L'EXPERIMENTATION ; 

1 essai a été mis en place. Les conditions 1 à 9 sont appliquées en post-plantation. 
Le complément des conditions 1 et 2 est effectué en post-levée. 

Résultats 


EFFICACITE HERBICIDE 

! % Efficacité 


1004- 


90+ 


80+ 


70+ 


60+ 



50+ 


4t>+ 3 g 


30+ 


20 + 


10 + 


Anex-fTotr. Anex+Linur. Cent 7 Chai 4.5 Chai 6.5 Chai 9 Trapan Tribunll Raar-^Prowl 


ETHUSE 
ESSAI 63-1 


ICHEN. BLANC 


MOURON RG. 


Conclusions 

La meilleure efficacité herbicide a été obtenue avec TRIBUNIL, TRAPAN EC, RAMROD, CHALLENGE 600, AMEX en 
association avec le limuron ou l'ioxynil. 


JtituiUtt4*/'Expirim4nMiom r4êM€m2ft9 









MIDIPYRENEES . Na,..:,:. ■ ■■ • 

BÜLBESCAnaGK^^ 

DfeHÉKBAGÊit^ 

Objet de l’Expérimentation 

Acquérir des références locales, dans e cadre des extensions d'homologation. 


No Spécialité 


Dose 

Matières Actives^ 

Dose 


01 ^ lAMEXBÎO 

sonu 

741 

; . aUTRAUNE {460 Q/U 

SAKQA* 


: i TOTRjt. : ; 

K/OOLéGU 

II 

>OWN«.{2S0Qft> 

290GW» 


02; ^,,.1 AMEX 020 



ii:8ürRAiJNe.(4«0QAr .. 

; 2JUKGA^ 


P l UNUR^^ 



:;^üNUftON(800QA>.:; V r ■■ ■' 

' 


02^:/;;;:::':a >;CEKn:7:>v? 



;::;''isoxAaHN'<t2sQA):;: j-.-.:;:;-' ' 

v. 250 GA*' 


* CHALLENGE 600 : 

nnonr. 

4^1 

ACLONIfEN {SCO | . 

2.7 KGA» 

* "'X 

05;:'':':ï^;^| I.CHALLENGE600 

tÈnoxT. 

é4/ 

... ACLOMFEN <0» | 

SriKQita 

'//y 

06^;V;;i;v.:| 1 CHAUENGEaOO , 

nenonr. 

91 

ACU>«F04 {000 CA) i 

6ÀKGIhé 


07 , d i-mAPAN EC 

CtASAiOD 

41 

ÜNUR0N(12SQA4 
.peNoiMÇTHAUNdaai) i , ; . 

SOOQ/hft 

sooe«u-- 


' ■^’BUNtL 


r iSkg: ; . 

: Me7V(ABENZTHlA2URON (70 

1 



''Ci iTHiaUNIL 


2 kg 

METHABËNZTMIA2JJRON (70 %) 



09 . IRAMRODL 



:;:;PROPACMljOftEt4«ïG/q: ÿV:;;: 



tPRQWL 

CXASAMSD 

21 

' re7O<MejHMJN {330:G/c): 

".'•.'OBoarwi;; 



Remarques 



J.C.hfALET 



i REALISATION DE L'EXPERIMENTATION : 

1 essai a été mis en place. Les conditions 1 à 9 sont appliquées en post-plantation. 
Le complément des conditions 1 et 2 est effectué en pst-levée. 


EFFICACITE DES HERBICIDES 

X Efflcaclta 



Condusioris 

La meilleure efficacité herbicide a été obtenue avec CHALLENGE 600 aux 3 doses et AMEX en association avec le linuron ou 
l'ioxynü. 




ÂkmiUiO Jt fExféHrnaUmim HaUtit tm IW 







HAUTE H0E^C4NDJE 


CMEAS 


MISE AU POINT DE METHODE DE LtnTE 

DESHERBAGE DE LA LAITUE 




g^^rimgnteÜoD 

Etudier l'effîcacité de difitérentes spécialités herbicides pour la lutte contre le séneçon. 


Ni» 


S|ivci:ilitê 


OlflEP lKEflBP=LO 


Donc Maiicrcs Actives 


(400 G(^;; 


Dose 



rprépisnts^' 




I blÆLÛR 


. iASülox; 


emaitiues 


CtBACOKiT 


jnroÀuar 


ESQ 


■i|teTptj^bR£fl« 


«odMr^ («00 


post-pbrliatiort àla lovée séneçon;: 


Résultats 


4 essais. Blocs 4 répétitions. Parcelle élémentaire : 10 m 2. 


Pourcentage d’efficacité par rapport à la référence. 


EFFICACITE 

% da raductlon/raferenc* 



e«a«i 76R Notation lavaa du SENEÇON (HS) 


Conclusions 

i Efficacité contre séneçon : 

KERB + DUELOR présentent un intéi^t mais son positioimement doit être précisé. 

I Sélectivité sur la laitue : 

ASULOX en post-plantation est ph^otoxique. 

Pas de problème particulier mis en évidence pour les autres modalités. 


W 

KERB 

T 

kerb+dÜelor ~1” 


OUCLOR 

AZULOX 

Notation T«13 Etaal 

69L (S) 



JUtuMtO éâ rttiMâ g IMf 
















CULTURES ORNEMENTALES 






INSBCnOOBS. ACARIODES 


P^U 9 àl 40 


• U «or* du pWvM feorythuM cMttt) 

• Mh» m polnl d» rnthodê d» tud» rrirt cBnW to 

• ^ oofrtfu IM I n M o m xylophagM du Thuy» 


(SurStPauNt 

laurMl) 


o.Gmi^ 
•. rauwKXK 
a MOUBaKM 


08 IH 1 

oroAi 


PONGICIDBS 


BruidMiM dM It uW a t d» Piuplhf Muonina ^tpul 
OMkm da IBM (UMmiK Bteondi) 

OvIndreaDOfioM du kilifMaf ÉkuMilila Jaâoi PMo 
QwpMoaa da l'Orm» * CwMyadi Utol B* 
MwaeneM du SM (Mirwiidm OaMcIoola) 

BrafdMUM dû fauMaa da PaiipNaf Uaiaaonina Bfunnaa 
Mdadla daa dguMaa du MalaMdBifopa tiMa Uafela 
npuili du DauHau Malampaoddton oaiuMnum 
RouWa du ^uptr Malany aom liilor Pepulm 
Saolorioaa da la Vimninua Haba fiaMorta P S wiUf m Anda 
Okhan du Ghana MoraMMca AloNtaMaa 

^^BaB^a^aai a^^^aiaa^aiH^aa^wa'^b ^^^BaaaawvaBW^a 


A.Éounen 


aaouDBR 

^BOtacau 

a.CHMIWEL 


<xaMi 

GRX1 

Qùcnn 

ooom 

oaMH 

CÉMM 


baouov 

&BÛUO» 

ftaouo» 


a.BouoiEn 


oaaoi 

oaaoi 

0 W 8 E 1 

ORM 


HERBICIDBS 


daa pépMifaa da a j— ■* PoaNapl^uaQa 
daa p i rrlnUf tt da lônaux Plania d^ai an 

B^^a^aaa BH^p^^paaM v^^aaw aa ^aaa aaaa 

ow pv|iraiOT wHOTnvimiOT wi ioiotspiv 

daa p4plnièfaa omaiaanialaa al foiaadaiai 
daa pApfcilèfaa anianfianiaiaa al’ loiaaSafai 


Boulmaa da paupRaia 
(aamla faraattaQ. aélaciMidai 


aaouan 

B.aouo 0 

CTMVCU 

aiMocu 

CTMOau 


àMMI 

owatt 

Q»B 1 

omit 

OMH 1 







'%5'' 

■’ -^V 


S. 








f^m 












'.' W '/-ît' ■'■\.V*t^-';«,ÆTÆ%' ^ 

s.; •. . . .' vj 




WSK 




iMifWÿ^'^m 


■SÎ.»W 


•;M''>vV,Wi 

?i-'-;':îi^ 


y-'w;-:* S''*.'. 

'■S ‘«•rc'v'w" V 












■ï^it 










•>'5^ 'i'r'iy'i. 




vytyy 


PÜi 

fSSi 


î»-%Ss 
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MIDIPYHENEES 

UE TIGRE DU PLATANE 

a^üPEL ' . ... 

Objet de l’ETpcrimentation 

Compléter les résultats d'essais obtenus en 1988 en testant l'effîcacité des insecticides à action régulatrice 
(dont l'intérêt est évident sur le plan toxicologique pour l'utilisation en mili eu urbain) par rapport au fiuvalinate 
pris comme référence 


m 


Spêdalilê 


MaliertN /Xctives 


01 REF"'Vf KlARTAN-- X'A ^'-vxx'FUWUNATEff^Q^ 

■ ■ , ■ ■ ■ ' o:' ■■ ' ■ .... ■■■ 

02. .. d:;:i-:i^».DlMtUN:V;.:x .:.?■■■ ■.;..::wFÜJBEN2UftON {M%) 

■■ ■ ■■ • . ... - ■ :iJ;x-v..-:yx?x.V-x . . x: x;rV'- 

(g'-/- fPAffr . .^ ' . :ïTRE?ujB0itUftON (IWOA):: 

04 ... t. INSËGW ^ ffmaUSUfS ■ Û,16 kg/ht ^ 

05 I CiASC«)E:||i^||^i||gT:''-:x':.4Q«5a^ FLuresoxuaONOoatyt)';:':.#^^^^^^ 


k^^jÉ:ÿ-tiTEMOIN:MON:1»WE 


' » * ' ' ! * » .VV‘«* 


Remarques 


Conditions d'application : ^lication avec un pulvérisateur Berthaud à jet dirigé à forte pression 
Tl : 16A)5 (plein soleil ; pas de vent ; 27®^ 

T2 : 12/07 (beau temps; vent léger ; 22*C). 


Résultats 


1 essai mis en place àTOULOUSE-EMPALOT(31). 

Bloc 4 répétitions - 6 arbres (platanus X acerifolia) de 25 ans par parcelle élémentaire. 



Le 26/09/89 THS proba<0.0001 


Conclusions 

Les insecticides à action régulatrice de croissance (DIMELIN, DART, INSEGAR, CASCADE présentent tous une efficacité très 
nettement inférieure à celle du KlARTAN, qui est remarquable. Ceci se traduit par une surface foliaire attaquée négligeable au 
sein des parcelles traitées par le KlARTAN, assez importante dans les parcelles traitéces avec les produits DIMILIN, DART, 
INSEGAR et CASCADE mais si^^cativement inférieure à celle observée dans les Témoins non traités. Tout en présentant un 
certain intérêt Ué à leur faible toxicité, ces produits ne peuvent être retenus comme moyen de lutte contre le Tigre ou 
platane en raison de leur insuffisante efficacité. 


JUsmlÊÊlréÊl'Etffiimiat^m iMUimjm 



















WBDÉFRANCE 

MISE AU POINTDE MEt^OD tüE 

sürstpaulia 



S.FOVGEROVX. 


Objet de l’Expérimentatioa 

Comparer l'efficacité de différentes ; 
des attaques de FRANIŒJD^LLA 


le St Paulia 


RenargoM 

Essai bloc à 4 répétitions 


Résnltats 






Dune 

MiUKTes Actives 


01 

$M\}Gmce. 

MOCBU 

ùaukt 

PYTVemmOS (206 evu : : : : 

. ■ eaoM 

02 

ILANNATE20L 

Donrr : 

A2JZ/W 

hemOMYKOOOQAJ 

WO«'. 

OJ 

ITAMABOW." vv;. 

■ a^m»-'-*'/ 

OJlSVkl 

METMMNOOPHOe (400 CAJ 




■ : itfririT : - 

0,17$ 

• ■ ■ENDOSUl/AN(3»<»u:*-:;'H;^ 

^«128 OH 

05 

tVEHTiMEC 

jflo.-;--;;- 

Aoum 

.Niiwwni nMOO (1S<MJ 


06 

iDUnSBANa 

' BOm^aoàaaumûrllSUht 

Oa><pylpfte»«»»»<{2MQAjx ■ 


07 

t SELECnON SPECtAl^ 600 

y- ''CIKÀiSSXir--- ' -. 

û,tm 

■■■■ 'WWtMOw os'tBOO'W';:.::?-- 

BOOM 

08T 







La meilleure protection semble assurée par le SELECRON et, à un degré moindre par le DURSBAN, puis le TAMARON. 
Ces trois produits appartiennent à la âmille chimique des organophosphorés. 


Le VERTIMEC, et à un degré moindre le TECH>rUFAN, assurent une protection insuffisante dans l'essai Hé de France. 
En Picardie, ce sont le LAl^ATE et «'tan* une moindre mesure le TECHNTJFAN qui sont les moins efficaces. 

A noter que le SELECRON peut entraîner àcs brûlures sur fleurs, (essai Alsace). 




AQVTTAINE 


LUTTE CONTRE LES INSECTES XYLOPHAGES DU THUYA 

(SEMONÂIUStAtjRASD 


a Movssiotf 


Mise au point d'une méthode de lutte contre le petit capricorne, dont la larve occasionne 
de gosses galeries en tire-bouchon, dans les troncs, avec dessèchement rapide des or^es 
atteints. Ce parasite est en extension vers les Hautes - Pyrénées. 


K.. 

.S|ii;ciai(le 


Dose 

Miilieres Actives 

Duse 


Oî 


junw 


a;: Dt8Ut«7rON:{8 %) 


hecTpor* iüSQt aprta binaoa 


v;;:! t ULTRACloe»} BOUIliJ 

couGsior 

OylktlM 

S-'METHlOATHON'eO %) ■ 


mrtwauK. : . 

•Cfeultioe^: : y 


Remaraues 


I UEU DE L'ESSAI ; 

En 1986 et 1987, il y a eu un essai à BUlère (64), non repris en 1988, et un essai à Monein (64). 

Ce dernier est continué dans les mêmes conditions chez Monsieur BOUSQUET, sur thuya plicata atrovirens. 

En 1989, seulement des comptages sur galeries en cours de cicatrisations à cause de l'absence de nouvelles attaques par Semanotus 
laurasi. 

Résultats 



Conchuio» 

Si le dernier indice de cicatrisation du Disulfoton est supérieur à celui du méthidathioi^ en fin de saison; son effet dans le 
temps, dimin ue tout en restant performant. Q faut également tenir compte des galeries importantes qui perturbent fortement la 
cirulation de la sève montante. Avec le Bupreste, ces deux produits deviennent complémentaires. 


gJnlNlr*ITMrémi^m MM* m im 











BASSEmmANDIE ^ 

BRUNISSURE DES FEUILLES DE PÈOT 

m^miER I 


0^ietjdeJ^&^2«riinentetion 


No 

Spevialitc 


l)<ISf 

Matières Actives 

Dose 


01 

i ; :;:î B/lYLETON 5 

A4iur>^ 

Ù^kifhl 




02 


DVfOftT 

7^mJ/hi 

V: : PLUSILAZOt (400 Q/U 



03 

rAKVILUQUIDE : 


^04m 

:v'HEXACONAZOi£'(SOCVL): : 



04 

lALTO' ■ 


9,oavhi 

Cl^llOCGNAZDLE (1 00 Q/U 

aatn : 


05 

ISYSTHANE«E 

MHtfJtra4.4S 

o,04mi 

MYtxoetrrANii.: (tao QA 4 



06 

r f BAYROAN 

. 'Jwnor ■ 

0,04 l/U 

TKAOMENOL (280 eVU 



07 

: IHORCON, ; : 

ÈAnat ■■ 

o,tm 

TC8UCONAZOLE (200 Q/U 

20QM 

kâü 


RemaQges 

■ Essai 1 : Basse-Nonnandie ■> 480 peupliers pyramidaux dltalie. 2 mètres. 
3 traitements : 8/6, 4/7, 2/8/89. 


■ Essai 2 : Basse-Normandie - 160 peupliers pyramidaux dltalie. 3 mètres. 
4 traitements : 5/5, 23/5, 30/6, 2/8. 


■Essai 3 : Midi-Pyrénées - 432 peupliers pyramidaux d'Italie. 2JS mètres. 

3 traitements : 29/5, 21/6, 17/7. 

R^ojtay 

I POURCENTAGES D'INFECTION PB FEUILLAGE 

Observations effectuées dans l'essai 1, le 13 octobre, soit 70 jours après le dernier traitement. 



ALTO confirme sa bonne efficacité observée en 1988. HORIZON donne des résultats voisins. SYSTHANE est également 
satisfaisant. Viennent ensuite BAYFIDAN, BAYLETON, NUSTAR. 

ANVÏL est insuffisanL 

Auncun retard de croissance, ni phytotoxicité n'ont été observés. 


Mdiukméil'Stréit 


HÊMâtimim 


fn*J23 





BASSE NORMANDIE 

OÏDIUM DE L'ERABLE (Uncînula bicornis) 

bJboudier 

O^l^dçJExg^rimeBtatiçm 



0 


Nf. 


l)(iNe 

Matitrcs Actives 

l)«»se 

01 


M*iàa 0,04 m 

. TWAOIMENOL (280 QAJ ■ 


02 

:: :: 

rntu 0,04VM 

i i: - HBOtCONAZOLE (90 QAJ • ^ 


03 

^ INÜSTAR40EC ; 

DvrotfT 7,5ml/hi 

• njJ8«tA20L(4000;U„: 

3 G/H;' 

04 


VU 

■■■■■ ■ eW«X»NA2OLË(i0b QÀ:)---'-?;; 


OS 

. /I HORIZON : 

MATSK OfllfU 

TEBUCOMZOLE (290aiU. 


06 

ÿÿ-iSYSTViXNE'lî È- 

Êomeratis 0,04Vhl 

' . MYClJ0et/rAML(129OÆ) 


07 


ufRmfOtMms 0,025 VU 

. : prroPENox eoo qaj ■ 


08 

; : : t BGSCOR 

UavOKXJSMC OyIVU 

' : : FS^tPnOPIMOR^HE (962 QA4 . : 





t'CNWtOPKW^ (198 QftJ • : 



Dispositif : blocs avec témoins incorporés. Quatre répétitions. 

■ Essai 1 : Basse - Normandie - érable champêtre repiqué en mars 1989. 3 traitements 
27/6, 12/7, 17/8. 


■ Essai 2 : Basse - Normandie - érable champêtre repiqué en mars 1989. 2 traitements : 

21/7,28/8. 

Résultats 

I POURCENTAGE DE SURFACE FOLIAIRE COUVERTE PAR L'OIDIUM AU 17 OCTOBRE 1989 
(soit deux mois après le dernier traitement). 


ALTO a provoqué des brûlures sur pousses et jeunes feuilles. R a cTautre part entraîné un léger ralentissement de la croissance. 
H ne peut donc être retenu pour lutter contre l’oïdium de l'érable à la dose de 10 g/hl. 



CoBç|asîoBS 

Pour lutter contre l'oïdium de l'érable, deux traitements, en juillet août, sont suffisants. 

Les quinze fongicides essayés, ont tous fait preuve (fune tonne efficacité. Les meilleurs résultats ont été obtenus avec IMPACT, 
BAYFIDAN (OU BAYTAN 5), NUSTAR, HORIZON, DORADO... (résultats des essais 1985 et 1989). 

ALTO à 100 ml/hl est phytotoxique sur érable diampêtre. 




MnkwHMlVipMmtntukm rUUttt tm IHt 




ÉLBi 

Objet deJ'E^rimentflÜoii 


In« ' • . Sttvt'iutitè 


llHse . . .VlalieresAilivi's 


OlREF 

02 I 


temaraues 


rBgNlATE y 
tANVimOUIDg 
rALTO . 
tWRgOH :: 
lNUSTAfl40^ 
tBAYBOAK iiffi 
i3YST>WJEÎ2T 
IDORAOO 


' ■ Otlktfhl 

Jonu i 0,04Vhl 

\:,.rs4moï o,Mi/hi 

" sjgMwr f^aaPd 

; W WU; . ,. 

mtmmmtmmmmmtmmmmiiâitiilÊiÊÊmmimÊmtmmmm 

■ ||^:Jioew irg44|!^|::(fll,0¥ Hhl : 
U aUütOlMOmy^ôIS Uhl 


BENOMYt.{5û'») : 
HeWCClNA2DlE(eOG/U 

; 'reaUCONAZOCf CMC Q/lî: 
;:FUtfftA20L(4«(ît) 
::TWAD»ilO«)L(250<W : ;■ 
MyCLO0UTAML{12SCUV} 
PYJWENOXtZÛOCSA), 


aOGAtf 

2aW 

•taw-: y:: .; 

■aow - 

1ÙQH 

:8aM 
'SOIN . 


':'^:yilBOSCOR^ 

- Ifld ■■ 

rQ«>ROFtMORPHE (962 Q/p . . 

y/.:S6.2aN;' s. 


"■■'■y - ' ■■ ■ 

• R»4P«DPO#ie(t8iGa4.. 



i Quatre essais ont été suivis dans les pépinières (fUssy (14), sur une surface de 930 m2, soit environ 46.000 plants de merisiers 
(PRUNUS AVIUM) repiqués en février 1989. 

I En raison de la sécheresse, seuls deux essais où l'absence de pluies a été compensée par des anosages réguliers, ont pu 
déboucher sur des résultats : 


■ Essai 1 en préventif - 4 traitements :28/4, 18/5, 9/6, 11/7/89. 

■ Essai 2 en curatif - 3 traitements : 26/6, 12/7, 17^. 

R^^tats 

I POURCENTAGES D'INFECTION PU FEUILLAGE PAR LA CYLINDROSPORIOSE 


Notations effectués deux mois après le dernier traitement. Pour chaque fongicide : première colonne = Essai 1 (traitements 
préven^) et Deuxième colonne s Essai 2 (traitements curatifs). 



CMCj^iOBS 

NUSTAR, HORIZON et ALTO sont les plus effîcaces pour lutter contre la cylindrraporiose du merisier, tant en préventif qu'en 
curatif. Cependant, ALTO à 80 ml/hl entrante des symptômes de phytotoxicité ^rûlures foliaires marginales, léger ralentissement 
de croissance), et on ne peut conseiller que NUSTAR et HORIZON. Tois appbeations de mai à août, surtout en période pluvieuses, 
devraient être suffisantes. 


Mtmlmtkl 


mim 
























J^VJl^NORMAmiE 

mBûlWEAU 


GRAPHIOSE DE L'ORME 

• CERATOCYCnS ULMI B " 


O^letdçJH&çgérfançBtetioo 


Homolo^Hon : étudier» in vivo, l'eSicacité et le comportement du produit N* EF0038, 
par injection dans le tronc après dilution. 




Sinriiiihlc 


Miiticrcs AcUver» 

Diim- 


01 

1 EF0038 

uqfwmtiHM ÎSwtVtroa 

; ; riyiiitÉiiiiiBw lifcM (aab:qà»i|| 


doéa : 15 tous Isa 10-12 cm 

autour du tronc an aèva aaoandania : 


Rematoaes 

PRODUIT EF0038 : 


Pays de la Loire : 66 arbres traités • 1 ère année 
Haute-Noimandie : 46 arbres traités - 3 ème année 


TECHNIQUES D'APPLICATON ET NOTATIONS (identiques aux années précédentes) 

g^ltots 

I EVOLUTION DE LA MALADIE ET RESULTATS ; 


Le produit N* EF0038 expérimenté par le SPV depuis 1987 a montré une efficacité encourageante en 1989. 


Sur les arbres traités, pratiquement aucun symptâme de la maladie, très caractéristique début juillet, ne s'est extériorisé sur le 
feuillage et les brindilles au cours de la saison estivale qui pourtant fut très sévère pour certains arbres en raison de la forte 
sécheresse qui a sévi durant tout l'été. On note un net accroissement des pousses de l'année et une bonne coloration du feuillage 
(vert soutenu). 

Aucun symptôme de phytotoxicité n'a été observé. 

Les arbres en classe IV et V présentaient d^à des symptômes élévés les années précédentes. 


Concluions 

Le bon con^fxntement des arbres traités (à noter qu'aucun témoin n'était incorporé dans le di^itif pour des raison d'esthétique, 
de sécurité et de sauvegarde des ormes en ville) avec le produit EF0038 demande à être vérifié en 1990, afin d'affirmer ou 
d'infirmer cet état de fait. 
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Mise au point d'une méthode de lutte tendant à réduire le nombre de traitements en utilisant des fongicides 
plus performants que les dithiocarbonates, habituellement préconisé 



Remarg,^ 

Conditions d'application : Pulvérisation foliaire les: 

■ 13 mars 1989 ;14'’C ; couvert; vent léger; pluie éparse 

■ 11 avril 1989 ; plein soleil; pas de vent 

■ 10 mai 1989 ; 24”C; nuageux; vent intermittent. 


N«. 

Sjjçciiilile. 


Aliilieres Actives 

Dose 



BAYFIDAN 

jwnar. 

mAcmeNOLtzsaofiii 



02 

:4i-NüSTAR'40€C'' 

DùratT 'f.- 

\ 7^ milhl 




l'fANVtLUQUIDE: 

■■■ sonù' 

; i AO^ i/hl HEXACONAZOUE (80 GflJ . i 






: :C>mxx>#KZOüS(100{Wj:: : 




1^1 IMPACT SOPRA . 


•.••• 0,1 llhl: FttmUAFOt (125 «i 





: • ; 0,04 Uhl ::|^;yaueoi*«o(:n; 9x0 qæJv : 

iiii-i'ivieàttv.-;-;;' 





' 0,01 Vhl 

aÔW: - 


WTsII 

pTBilOINNON'mArTE :: 






Résultats 


Deux essais mis en place à ST ORENS - Pépinières VIVIES (31); ALBIAS - Pépinières RODOLAUSSE (82). 
L'essai {fALBIAS est non exploitable, faute de maladie. 

Bloc 4 répétitions - 12 arbres (Salix babylonica) de 2 ans par parcelle élémentaire. 



Conçhraons 

Tous les produits testés ont été efficaces dans les conditions de l'essai mis en place à ST ORENS (31) tant sur la fréquence des 
feuilles portant des symptômes d'Anthracnose que sur le nombre de Chancres sur rameaux. Des dénombrements de Chancres sur 10 
rameaux/parcelle élémentaire le 19 juillet 1989 ont montré la présence moyenne de 16 Chancres dans les Témoins non traités contre 
une absence totale rfanx toute les parcelles traitées. Le produit ALTO s'est révélé largement phytotoxique (apparition de 
ponctuations anthocyanées devenant brûnatres sur feuilles). Le faible niveau d'infestation de ce seul essai exploitable ne permet 
pas de conclure défimtivement L'expérimentation doit être poursuivie en 1990. 
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S|ic-cialitv 


rBAYlETONS 


liose 


.\l;ilii-re> Aiiivcs 


M4m 




Dose 


':t8'QM::' 


02 


I NUSTAR 40 EC 


OVKÊtT 


7^mlfhl : PlÜSRAZOt. (4ûâ QAJ 


àQM 


03 


rANVIt LIQUIDE 


jonu 


0>04l/M 


HEXACCMCK>1£ («0 GVU 


2QM 


04 


ftALTO 


X4M»» 


W CffHO CO NAZDLg (100 


acm 


OS 


ISYST>1ANE t2 E 


\MHVXrA44J 0^04Uhl 


MTCLOO/r/m (120 OAJ 


aOM' 


Oé'xïwÿBAyplD^ 


-Mn»' 


0,04 VM 


TWÀDW6NCX-(ÎS0 Q1) '■' ■• ^ 0«' 


07 


I HORIZON 


A^mir 


6,1 m 


TCaUCONAZOf CBOGUU SflOM 


Remarqpcg 

ai ESSAI 4 : Basse-Normandie - 320 peupliers Robusta, 2^ mètres. 

2 traitements : 8/6, 4/7/89. 

■ ESSAI 5 : Basse-Normandie - 160 peupliers Robusta, 3 mètres. 

3 traitements : 3/7, 25/8, 11/9. 

Résoltats 

I POURCENTAGES D'INFECTION PU FEUILLAGE 

Olnervations effectuées dans l'essai 4, le 22 septembre, soit 80 jours après le dernier traitement. 



CoilcjU^OBS 

ALTO coaHnne sa bonne effîcacité. HORIZON donne des résultats voisins. SYSTHANE est également satisfaisant. Viennent 
ensuite : BAYFIDAN, NUSTAR, BAYLETON, ANVIL 

Dans le mois ^ soit le traitement, BAYLETON assure une meilleure protection que NUSTAR, mais sa persistance d'action semble 
moins bonne. Sur l'ensemble des essais, ANVIL est peu satis&isant 

Aucun retard de croissance, ni phytotoxicité n'ont été observés. 

pÊfin lUnimiéil'WTfMmHtttimHÊMtétmjm 













BASSE N0RAC4NDIE 


'mmsm 


MERULiRICIS 




B.BOUDIER 
Objet de l'ExvçrtmejitatioD 


Recheicher une diminution de la cadence, en utilisant des fongicides plus efücaces et plus persistants que 
le BAYLETON 5 préconisé jusqu'à maintenant 



S|i«ci;iU(e 


Dunv 

Mijticrts /Virtives 

Dose 1 

01 

:■.! BAYLETON àliil 

«ixr 

0,mkg/hl 



02 

^.Vv-'vAtTO'' - 

&tSDOZ 

WmUhl 

W Q/l) 


03 



lOOrnim 

i|:j:YEBycoNAzote:-{28û euwji.: 


04 


Milv-jùT»;: 

-, ... 40Ml/Ar 

;>> i VtWADWŒNOI; 'i-f ; 


05 

tV^Ü^ICNS 

JÛHU-'Ï?;': 


|i4^)«XAC0rM20LE'{80 Qt):/:::!; 





r imrnim 



Ç7 



7^J||//W 

;^^^RÜ9K>20t^(<00(K)' - 


00; 

»^SySTHANi^!eïi||;| 

nORM-JBTKUS' 

igÿïiiffcwanwifc (12àQ«- 'iif 


■ Essai 1 

• sur semis en 2 ème année 

- Traitements : 

6/3,21/3,7/4. 




■ Essai 2 - sur semis en 2 ème année - Traitements : 4/3, 14/3, 29/3, 28/4. 

Pourcentages d'infection du feuüage par Meria laricis, dans l'essai 1, le 16 mai, soit 40 jours après le dernier traitement. 



CondusioM 

Trois traitements, de début mars à fin avril, avec ALTO, BAYFIDAN, IMPACT, ou HORIZON, doivent permettre de maintenir les 
jeunes plants de mélèsais cfEuiope, à l'abri des attaqims de Meria laricis. 









SAS^mnNAmiE^ 

^B^DIER 


Nu 

S{icL'ialtlc 


Dust* 

.Nhilivres .Achvts 

Dose 

01 

IBAYUETONS 

■ ■ ÊÀmt. 

O^kf/hl 



02 

. .lALTO- 


90 ml/hl 

CVPWXXMÙOLE (100 OA) ' 


03 

1 HOnZON 

: . BÀàà'W:: 

lOOmllhi 

TESUCONUOLf (290 G/U: 


04 

: tBAYROAM 


40milhl 

TWOIMCNOL (290 QA) ; . 

,;.,>;l0Cyhi ■v;.'.'."'::,'. ' 


Ob|gt^d^|Ex2^rimcitadoi 


ROUILLE DU BOULEAU 


ReuarSug 

■ Essai 1: traitements préventifs : 9/S, 26/5,30/6,17/8,12/9. 


■ Essai 2 rtraitements curatifs : 12/9 sur plants infectés à 30 %, 25^. 


Sur Betula vemicosa, dans les pépinières (fUssy (Cavados). 

Aucune phytotoxicité n'a été observée. Aucune différence de croissance n'a été notée. 



£SSElS3i2SS 

Dans l'essai 1 (repiqués), la sécheresse ne fiit guère favorable à la maladie, et les quatre fongicides ont assuré une protection 
totale. 

Dans l'essai 2 (semis 89 ), les nombreux arrosages ont favorisé la progression de la rouille sur les jeunes plants, en fin de 
saison. Le triadiméftm et le triadiménol ont permis de bloquer l'infection et se sont montrés nettement supérieurs au 
cyproconasEole et au tebuœnazole. 




MànkméÊl’BMfé* 


r 4 aU»i*mim 


BASSE NORMANDIE 


m 


B. B 0 ÜD 1 ER 

Ob|et^£&ggçrimçnUtira 


ROUILLE DU PEUPUER 

MELAMFSORA tARICI POPUUNA 





F 

. Spfciulitt 


l)(»'ie 

Matieret /Actives 

Uuse 1 

01 


È4ra 

<u*i/w 

TR1W»«F0N'(Ï%^ . 


02 

t ANVJLUQU(0€ : 

sonn 

AOwOlM 

: >CXACON«OL£(eôQW 


03 


Ÿ/suaooz, 


■trrpftOCONAZDl£^pûO:QA4'/^^^^^^ 


04 


WMmisï 




05 


ytATOUt^ 


{280. Ort}:- ' ;; v:|| 


06 




|i55mBÜCONMXXC:e»'QAJ:.::^^^ 



Résultats 


ie - 160 peuplier Robusta, 3 mètres. 3 traitements : 3/7, 25/8, 11/9/89. 
ie ~ 160 touffes de rejets ^ souches Rc^usta, 1,50 mètres. 1 traitemei 


«Essai 6 : Basse-Normandie - 
« Essai 7 ; Basse-Normandie 


1 traitement en curatif : 25/8/89. 


Observation effectuée dans l'essai 6, le 4 octobre, soit 25 jours après le dernier traitement. 



■ALTO et HORIZON permettent de lutter efficacement aussi bien contre la brunissure que contre la rouille , tant en préventif 
qu'en curatif. 

■ BAYFIDAN confirme sa bonne efficacité contre les rouilles en général, 
ai ANVIL permet de contrôler mieux la rouille que la brunissure. 

Ml BAYLETON et SYSTHANE, bien qu’assurant une bonne protection par rapport avix témoins, sont inférieurs aux précédents. 

Mm mi^m r^UtétmlW P^131 








BASSE irOFMANDIE 

^ SEPTOïaOSE DE LA VERONIQUE HEBE 




ovsà 

89 


B^BOÜDfER 

2^|etder&ç£«rinu»tation 



0 


No 

S|)tCKilite 



Maheres Active*» 

, . J)»se 

01 



0,Jkg/Ml 

BCNOMYt (80 

8flQ»W-' 

02 



40mVM 

T ••>«XAC0r4«0U£ (sé:cwj. 

2a«',. 




SOmifhl 

•i::i;::;:cw«ccN«tzot£:no6 oal)" 


04 



100 mm 

TEBUCONAZOLE (290 O/U . 

saoAt 

05 

lNUSTAfl40EC 


; iOrnm 

ausiLAZOt («o o/g ■ 

4QA< 

06 

liBAYRDAN 

junu'. 

40mHhl 

. TTUADMe^OL (290 : : 


07 

r8Y8THAMEt2E 

MBMrraÀAS 


' MYCLOeUT/lUlL {129 GA)'' 

.8Q/W'.. ..V. 

08 

1 BOSCOR 

Ltoca/nijaNt 

100 mm 

reNPfiopiMOfVHeisezQA) : 
PCNP«Opn»« (i« G/u : : j 



Reinarg^ 


Résultats 


(un mouillant (Etaldyne) fut ajouté à tous les traitements). 

I Dispositif : Blocs avec témoins incoiporés. 4 répétitions. 

■ Essai 1 : dans le département de la Manche. Véronique panachée et Véronique à fleurs violettes : 1800 plantes. Traitements : 16/6 
et 13/7, 

I Essai 2 : dans le Calvados. Véronique panachée : 1575 plantes. Traitements 23/6, 12/7, 1/8, 25/8, 12/9, 4/10. 



ÇoDçhujMS 

Deux fongicides semblent se détacher, et assurer la meilleure protection : BENLATE et ALTO. 
HORIZON, ANVIL, BAYFIDAN et NUSTAR sont moyens. 

SYSTHA^ est insuffisant, BOSCOR est peu efficace et phytotoxique flocage de la croissance). 
Cadence de traitement : une application par mois. 
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BASSE mRA£Am>M 


OlDIUl^DÜldHEN^ 

MrcitospxâÉi^'/ùi^^ 




No .Spécialité . Dose Matières Actives Doses. 

• »,• . « 


OL 


ÈAnx 4ûmJ/hl 



02 


sonu ^ 40mVhl 

:y>CXACONMOLE'{» 


03 

'vS-ï-'-fAtTO 

ri-MSÔ'ml/hi ' 

ÿ;i CYPROCONMraietlÛÛO/tJ 


04 


lOOml/hi 

TCBUOîNAZOCEaSOCl^); - 


05 

Jp^;lSYS7>tANE'12Ç: 

■^^^ilMJKmHÈTSAÀS;: : 40 WÜ/M 

UVCLOeUTAMtL {12S GA4 


Oti 

li^;i^NÜStAR40EC 

i^Ai^-Dvro/tr. .M0^y:^7,5-ml/hl- ■. 

mJSILAZOL (400 CUl}: 


Ô7 


"I^Mii^iÀQfnifoaaNE- 2Smi/hl 

^^•«ÿ^FVW'ENOX (200 Q/t}: ' 

BSMgM— a 

m 


^ U^vaiWJiDiE lOÙml/hi 

>.:.fENP«OWMORPHE:ff« GAîï. 





fENPHOROlNe («S' G/O' 



OFoë 


B,BOUDIER 

Objet de rExpcrimeatation 


■ Dispositif : Blocs avec témoins incorporés - 4 répétitions. 


■ Essai 1 - Basse normandie - chêne pédonculé - semis 11/87-5 traitements 9/5, 23/5, ?2/6, 11/7, 21/8. 


■ Essai 2 - Basse Normandie - chêne pédonculé - semis 11/87 - 4 traitements 31/5, 12/6, 11/7, 21/8. 


■ Essai 4 - Franche Comté - chêne pédonculé - semis 4/88 - 6 traitement : 23/5, 5/6, 23/6, 7/7, 19/7, 3/8. 

Résultats 

Pour chaque fongicide : première colonne s essais 1 et 2 en Normandie et deuxième coionue s ei^ai 4 en Franche Comté. 

■ Dans les essais 1 et 3, au printemps, ALTO s'est montré nettement phytotoxique sur jeunes pousses : il ne peut donc être 
retenu à cette dose pour lutter contre l'oïdium du chêne. 


ATTAQUE FOLIAIRE 

% da lurfac* foll«lra oouvarta / Oldixia 
SQr 



Conclusions 

On peut préconiser contre l'oïdium du chêne ; triadiménol (BA.YF1DAN à 40 lol/hl ou BAYIAN 5 à lOû ml/hi), Husiîazol 
(NUSTAR 40 EC à 7,5 ml/h), ou flutriafol (IMPACT à 100 mi/h). et HORîZûlN' ssmrent égalerwèat une bonne protection. 

Les traitements doivent être préventifs (le premier sera appliqué avant que l'on u'obsen^e 5% de surface foliaire attaquée) et ne 
peuvent être espacées de plus de 20 joum en période de j^usM vigoureuse. 
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.Spêiialitv 


MutîëreSrA^TfVès 


BASSE NORMANDIE 


ilOCT-REHQUÀGÉ AUTOMNE 


B.BOVDIER 


r;GESATOP&AUTOSUSPENS;:::C^ 




'1'.KG/hs 


:t:CHNT:7:i 


tSOX^ENdSSG^ 


rTWANH 


ctÀSAum 


UNUftON(20%| : : ^ 
PENOtMETHAUN (20 %). 


«ÛOGA« 

SÛOOtia 


ITHEPUK 


nqk;ron(4«%} : 
PENDIMETHAUN:ad%) 


1,84KG/h« 
400 GA» 


t(3AfiDENURS:PM: 


uurhuNcs 




asoattt 


;pnop'(S>MioE^{^ 


i^KGbtw 




oxmycwFB»(a47%>:; 

ipROPYZAMIEJC tWKi) V 


'4«8.s:G/hA' 

i:^KGAM. 


ISOPnOtURCW {460 QKi 


7»6Aw 


EFFICACITE HERBICIDE 

X Efficacité 


EFFICACITE HERBICIDE 

% Efficacité 

9i 

8i 


TRimiK~EËNT7^ER3~ CTOT? 
OESATOPB TRAPAN 

Eaaai 1.3.4 Rotation T*170 


Ct7+Krb| Trapk l carden I Sesat 
Cent7 Trap 1x07 

Essai 1. T*250 aprea desherbage manuel 


Conchuîoni 

H Le principal avantage du CENT 7 est sa longue persistance d'action, mais il semble préférable de l'associer avec un autre 
herbicide efficace sur graminées : GESATOPE, KERB. 

■TRAPAN confirme son intérêt pour le désherbage des pépinières, tant par son efficacité que par sa sélectivité - TREPLIK donne des 
résultats légèrement meilleuis. 

TOKO granulé, dans l'essai 1, a fait preuve d'une bonne sélectivité. 


teni arques 


Résultats 


I Dispositif : Blocs avec témoins incorporés • 4 répétitions 

I ESSAI N"1 : sur épicéas, en Basse-Normandie. Repiquage : 12/9/1988, traitement herbicide : 26/9/1988 
' ESSAI N*2 : sur douglas, en limousin. Repiquage : 27/9/1988, traitement herbicide : 12/10/1988 
I ESSAI N*3 : sur thuyas, en Auvergne. Repiquage : 8/11/1988, traitement herbicide : 10/11/1988 
I ESSAI N*4 : sur épicéas, en Franche-Comté. Repiquage : 7/10/1988, traitement herbicide 20/10/1988. 


SELECTIVITE : 

Dans l'ensemble des essais, à part quelques décolorations passagères dont l'origine n'est pas certaine, aucune phytotoxicité n'a 
été observée. 


EFFICACITE HERBICIDE 

X «fflcacite 


Essai 1.2, a. 4 T^lOO 





















N« 

S|ieci:ilitL‘ 


Dose 

,\l;»lifres Actives 

Dose 

OlREF 

iGAnDeAJRSPM 

aaiufjrrju45 


: oxYFUJOfvw<ojr%} 

. .V «WYZAMoe 


02 , 

:'|Ç£NT7 

UlLtntAHC* : 


jsoKAaeNoaww 

..';-25q(ÎA*' 


IKERSSOW 



• • mcx»yzA«ioE iso 14 


“ - 

ICEKT? 

uutnAtia--y-':- 


;-^-''lSax>BeNJT 2 S(ÎAJ'' • 

■ZSOQA» ' : ■? 



tAXMM 

4it 

MET>V>aEK?miA 2 LWON {70 %) 

. z^aKOA» 

04 

iBÙTiaANS 

MÀsr ■ 

31 

METAZAOCORE 1900 GA^. |> 

isKa»* 

« « 


ùüjrkwat 

21 

OûXAêeN(i»(VU -, ■ 



:;ï AifTOSûsreNS 

coAGodr 


simaZne (aoo Q/y" • 

-■ fl 

. 1KGA». -i 

06 

ltX07 

uianAiKM 

41 

lSOPWmJRON{4aOG'l)'.-5î 
^ j3ox*BeN{i«au , 

ijKG/h*.. • :■ 


■ Dispositif : Blocs avec témoins incorporés - 4 répétitions 

■ ESSAI N* 5: sur berbéris en Basse-Normandie. Repiquage : 11/4/1988, traitement herbicide : 7/10/1988. 

■ ESSAI N* 6: sur ifs en Basse-Normandie. Repiquage : 7/10/1988 
ReyJtots 

I SELECTIVITE ! 


H n'a été observé ni phytotoxicité, ni retard de croissance. Toko granulés a montré également une bonne sélectivité. 



Conclnsions 

■ CENT 7 + KERB, CENT 7 + GESATOPE et GARDENURS maintiennent le sol propre jusqu'en juin. 

■ CENT 7 -f TRIBUNE^ est également performant, mais TRIBUNIL, en raison de son manque de sélectivité sur certaines espèces de 
feuillus, sera réservé anx conifères. 

■ BUnSAN, en raison de sa persistance moyenne, sera appliqué en fin dliiver plutôt qu'en automne. 








AüiŒRom 


m 


DESHERBAGE DES PEPINIERES ORNEMENTALES ET FORESTIEIÜfô 

CÆARÙIEU 

Objet de rEjCttérimeatation 
Etudier l'effîcacité cl 

avec le GESA TOPE autosuapensible à 2 ' 


Etudier l'effîcacité et la sélectivité d'une spécialité destinée aux pépinières, en comparaison 

21 /ba. 



INo 


MiilitTfN Actlve^ 

Dose 


OlREF l ÛESATOI>E AUTOSU6PENS liOUOasr 


aiMAZiNe (soû O/l):; i 


: fln cfhiver début es printemps 'bb'- 

02 . -jBtmSAN'S: 


: METMACHLOflC fS» (VLJ 


Pfé-ïBvésdes advontteoS::,'.:; 


RçinarçiaM 


Résultats 


Dispositif blocs 4 (1 répétition) 
Parcelles cte 5 à 8 in2 
8 essais dans 4 régions 



Conclusions 

I SELECTIVITE i 

L'expérimentation a été réalisée sur les espèces suivantes : Acer campestre, Carpinus betulus, Chamaecyparis, Fagus sylvatica, 
Rosa laxa, Syringa. 

I CONCLUSION ; 


Le BUnSAN S est légèrement supérieur au GESATOPE jusqu'à T 90. 
















- 

l)nse’ 

Minières Aèlives 

Dose 


OlREF 

: 1 CARAÛAROEUQUtOE 

COAGSKr 


TCRaUMCTON (1«6 <M4 
TEflammAzwe flS4 GA) 

419 QAW . 
B39GA« 

Post-ptantalion - Pré-débourremant 
enpr»-lev6a das advanticea . 


. im/nSANS 

.. . "màsf .. : ■ 

31 

MPTAZACHLORE (900 GA4 


: Po6t-ptenlatk)n - Pré^débourrenwU^ 

' : ' en pre~levée des adventices 




. . 


tÜyERG 

m 




Résultats 



ConduM^ 

I Sélectivité 

Aucun problème particulier sur boutures : Rd>usta, 1 214, Unal, Beaupré, Dorskamp, Fritzi pauley, 1 45-51, Boleare, Trichobei, 
Rochester, Flevo, Ghoy, Columbia river, Simonii obtusa. 

I CoDcluaion 

Le CARAGARDE donne les meilleurs résultats du point de vue efficacité. 












Æ[;k désherbage des PEPIWERÉ^ ORNEMÉNTAIES et FORESTIERES 
C^DIEU SELECTIVITE ET EFFICACITE : < ; 

O^jetdeJUExgérimçnUtion 

Etudier la sélectivité et Teffîcacité sur semis forestiers de 3 spécialités selon des modalités précises 
d'application en tenant compte de différentes espèces. 



Spécialilû 


A FEUILLUS: " 


Dnse 


.Vlalitres Actives 


Uose 




Pœt-semis.prelevàe 
des advflnllcds 


OlREF lOYMlO 




uujnAJta 


7,5 ks 


DIFeNAMK>e(80%| 


SKG/hi 


02 


ICOMODOR6 


> lAQpmOLElSE 


SI 


oi;rMi teoo G/g 


3KG/hi 


03 l’mAPANH 


CTAKium ■■■■^■ 2t5kg. UNU«ONaO%) 
jX:i • •.. -X ; i' P(SNOWeT>iAUN 


900 GAw 
900 o/ha 




Ivlv :$!% * y «C^ À*’* **V, . . y. 
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'•< *• * 

Post-serh 18 , prélevée 
des adventices 


::;^;;SIMA2WE(«0®U .X-'.- 

aOQG/hK 


02 :.i||if»TTW*AMH 

CMMMID k <: 24 kt 

; tP*«ON C» %J 

^;i•;::•^Pe^O^MEmAUN(aO%) : 

900G/hft 

900 o/h* : 


(D' 

CTMotm 

•;:xr:>-NeBU«ONt4e^ 

:: ;:PENOIMETHMJN(10%) ' 

134KG/ha 

400G/ha 


04 r COMODOR 

, lAQOiNm^iSE < 51 

Bt/TAM (720 6/g 

3.6KG/h* 



Résultats 
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OYHIO I TRAPAN | TRBPLXK 
COHODOR OBSATOPE 



T«30 


EFFICACITE 

X afficaclte 


6S 



COHODOR OBSATOPE 


T+60 


Conclusions 

I SELECTIVITE : 

L'expérimentation a porté sur les espèces suivantes : 

Acer pseudopiatanatus, Fraxinus excelsior (2 essais), Fagus sylvatica, Prunus avium (3 essais), Quercus rubra. 

Sur le Frêne, le GESATOPE et le TREPLIK sont phytotoxiques. Le GESATOPE, le TRAPAN H et le TREPLIK provoquent une 
nette phytotoxicité sur merisier. Sur chêne et hêtre aucun symptôme particulier n'a été constaté, par contre le DIMYD 
se montre peu sélectif sur érable. Seul le COMODOR est sélectif sur toutes les espèces testées. 

I CONCLUSIONS : 

Ces essais montrent les diffîcultés à cerner le problème de désherbage des semis forestiers. 






ptt* t39 














mm 


Wv. 

?«>;?:<•• 

u' .-^ >î- 










